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Le feu couve entre Genève,
Delémont et Berne

Désunion confédérale pour les Zaïrois Maza et Musey
Coups de pétards dans les relations confédérales. L'expul-
sion du Zaïrois Mathieu Musey, séjournant dans le Jura, et
la disparition d'Alphonse Maza, un autre ressortissant zaï-
rois interné à Genève, ont sérieusement tendu les relations
entre Genève, Delémont et Berne.
A Delémont, c'est le Parlement
jurassien qui a traité de cette
affaire durant presque toute sa
séance d'hier et voté une résolu-
tion condamnant le renvoi de la
famille Musey et la politique
d'asile. Les députés ont aussi
entendu les explications circons-
tanciées des ministres «incrimi-
nés», Pierre Boillat et François
Lâchât.

Yves PETIGNAT

A Genève, la décision du Tribu-
nal fédéral ordonnant aux auto-
rités judiciaires d'interner le
demandeur d'asile Alphonse Maza
dans un établissement fermé
(Champ-Dollon) s'est soldée par la
disparition de l'intéressé.

Sous la protection de membres
du Comité suisse pour la Défense
du droit d'asile, il aurait trouvé un
refuge secret dans le canton de
Vaud. En attendant de trouver un
pays d'asile pour quitter la Suisse.
Cette disparition embarrasse les
autorités genevoises, déjà désa-
vouées par le Tribunal fédéral
pour avoir mis Alphonse Maza

après sa grève de la faim au béné-
fice de la semi-liberté alors que
Peter Arbenz, jugant d'un danger
réel pour la sécurité du pays, ait
demandé l'internement fermé. On
sait que Berne reproche à M. Maza
ses «contacts conspiratoires» avec
des Libyens notamment.

«C'est une faute de sa part , il a
été très mal conseillé de choisir la
clandestinité» , avoue Jean-Jacques
Rasc'a, le secrétaire général du
Département de justice et police.

A Berne, on ne se fait pas faute
de rappeler l'avertissement de
Peter Arbenz aux autorités gene-
voises: «Le Conseil d'Etat gene-
vois porte seul la responsabilité
des conséquences éventuelles de
cette nouvelle situation.»

«Genève est responsable pour
l'exécution des mesures deman-
dées par M. Arbenz et confirmées
par le Tribunal fédéral », dit Maud
Kraft , porte-parole du Délégué
aux réfugiés.

Une responsabilité que ne nient
pas les Genevois. Mais ils n'ont
pas encore ordonné de rechercher
Alphonse Maza. «Nous attendons
des directives de Berne. D'ailleurs
M. Maza est sans doute dans un
autre canton. Il faudra bien l'ins-
crire au Moniteur suisse de police.

Ça hit encore de plus grosses tsche s
qudn d on esszu e de s 'en débdrrasser !

(Réd.: l'inscription a été confirmée
hier soir par Peter Arbenz). Fau-
dra- t-il mobiliser toutes les poli-
ces? Ce n'est pas notre affaire» ,
estime Jean-Jacques Rasca.

A Berne et Genève, on cherche
toutefois à calmer le jeu. En

annonçant une coordination des
mesures, en admettant que l'on
transmettra des directives du délé-
gué aux autorités genevoises , côté
bernois, et en admettant que la
décision du Tribunal fédéral est
exécutoire, côté genevois.

Pour l'anecdote, les Jurassiens
apprendront que, dans un premier
temps Peter Arbenz avait offert la
semi-détention à Alphonse Maza
...dans leur canton. Ironie du des-
tin. Y. P.
• Lire également en pages 17 et 28

Lesp'tits
boulots

i

A mi-chemin d une activité pro-
f essionnelle régulière et du chô-
mage, les «petits boulots» occu-
pent une p lace de plus en plus
importante sur le marché du
travail des pays occidentaux.

Résenés, à l'origine, aux étu-
diants et apprentis désargentés,
aux mères de f amille voulant
arrondir leurs f ins de mois et
aux salariés en mal de gains
supplémentaires, ils constituent
désormais une f orme d'emploi
parf aitement structurée et hié-
rarchisée, f aisant l'objet d'un
contrôle off iciel. On f ait dans la
légalité ici.

En l'absence de données suis-
ses précises, le mensuel f rançais
«Economie et Statistiques»
vient de publier une très inté-
ressante étude sur ce phéno-
mène nouveau en pleine crois-
sance.

Plus de 1,2 million de travail-
leurs, soit 5,4 pour cent de la
population active, ont recours à
cette f ormule d'emploi que les
spécialistes divisent en quatre
catégories: l'horaire régulier
réduit (moins de 20 heures par
semaine), l'horaire réduit insta-
ble, le contrat temporaire (de 15
jours à trois mois) et les travaux
épisodiques.

Socialement parlant, les tra-
vaux épisodiques sont l'apanage
des personnes de plus de 50 ans
ou des jeunes, généralement
non qualif iés , alors que les f em-
mes monopolisent quasiment
les emplois à horaire réduit.

Economiquement, ces parte-
naires à court terme et à portée
limitée des entreprises indus-
trielles et de senices, sont une
véritable aubaine pour les
employeurs qui usent, voire
abusent, de cette main-d 'œuvre
bassement rémunérée. Seuls les
intérimaires, souvent mieux
qualif iés, comptabilisant un
salaire correct.

Aussi, plutôt qu'une nouvelle
manière délibérément choisie
de gagner sa vie sans trop de
contrainte, les petits boulots
apparaissent comme une anti-
chambre de l'emploi régulier,
une situation mal vécue par les
intéressés dont 40 pour cent
restent inscrits aux caisses de
chômage! La poésie a des limi-
tes...

Et pourtant, cette situation
qui ne devait être que passagère
s'inscrit dans le perpétuel sem-
ble-t-il, puisque, entre 1983 et
87. en France toujours, l'off re
de cette catégorie d'emploi a
progressé de 48 pour cent.

Une réalité qui va à contre-
sens de la volonté de stimuler la
consommation intérieure du
pays, car on ne f ait qu'augmen-
ter le nombre de salariés non
assistes à f aible pouvoir d'achat:
de la relance sans son ressort
en quelque sorte.

Mario SESSA

Dégraissage en URSS
La politique de restructuration de
l'économie et d'accroissement de
la productivité , fera perdre leur
emploi à quelque 16 millions de
Soviétiques d'ici l'an 2000, écrivait
hier la «Pravda».

C'est la première fois qu'est pu-
bliée en URSS une estimation du
nombre d'emplois , susceptibles
d'être perdus en raison des réfor-
mes. Le chômage a pris fin officiel-
lement en URSS dans les années
trente, et la Constitution garantit à
chacun un travail. ' .

Toutefois; une loi en vigueur de-
puis le 1er janvier 1988 donne aux
enitreprises une plus grande auto-
nomie de gestion et le droit , le cas
échéant , de licencier du person-
nel.

Le gouvernement , les dirigeants
du parti et des syndicats ont de
leur côté signé cette Semaine un
accord pour la création d'agences
de l'emploi et de centres de recy-
clage.

Un système se met en place

pour consolider les garanties socia-
les du peuple dans un domaine
vital, le travail, dit le journal.

Les Soviétiques au chômage re-
cevront un salaire pendant deux
mois et une agence pour l'emploi
se chargera immédiatement de leur
retrouver un travail, (ap)
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Aujourd'hui
Des éclaircies se développeront
en matinée mais la nébulosité
augmentera rap idement à partir
de l'ouest et des précipitations se
produiront l' après-midi.

Demain
Au nord et dans les Alpes, préci-
pitations intermittentes , neige
vers 1000 m samedi, à nouveau
en plaine dimanche, puis éclair-
cies.
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Paris • Dakar prendra fin aujourd'hui. Mais nombreux sont
ceux qui s 'interrogent, qui critiquent cette épreuve dont
l'édition 1988 a été celle de tous les excès. (Schertenleib)

Aujourd'hui
dans notre supplément

• La NHL
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• Le slalom suisse
en plein
renouveau

• Paris- Dakar
ou
Paris - Massacre
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« Fidel au poste »
Le général Ramos nommé ministre

de la Défense aux Philippines
Un important remaniement ministériel est survenu hier à la
tête de l'appareil militaire philippin, avec l'annonce par la
présidente Cory Aquino du remplacement du ministre de la
Défense, M. Rafaël Ileto, démissionnaire, par le général
Fidel Ramos, chef d'état-major des armées, cinq fois sauveur
du régime.
Le général Ramos sera remp lacé
par le général Renato de Villa , ac-
tuel chef d'état-major adjoint , a
précisé Mme Aquino , au cours
d'une allocution radio-télévisée.

Ces changements coïncident
avec la décision, prise par la prési-
dente, de mettre à la retraite 33
généraux , ce qui entraînera une
profonde réorganisation de la hié-
rarchie militaire. Ces généraux au-
raient pu demeurer en activité;
mais comptant 30 ans de service,
ils étaient à la discrétion du com-

mandant en chef en chef de les
retirer du service actif.

INUTILE
M. Ileto , 67 ans, un ancien général
devenu diplomate avant d'être
appelé à la Défense en novembre
1986 après le limogeage de M.
Juan Ponce Enrile, a expliqué sa
démission par le fait qu 'il se sen-
tait devenu «inutile». Dans une
lettre adressée à Mme Aquino , il a
fait également état de divergences
entre le général Ramos et lui-
même sur son plan de réforme des

forces armées et de lutte contre la
rébellion communiste. Formé à
West Point (aux Etats-Unis), il
avait remporté d'importants succès
contre les communistes, dans les
années cinquante.

En souli gnant lui-même son
«inutilité» , M. Ileto a fait claire-
ment allusion à l'existence d'une
ligne de communication directe et
quasi-permanente entre Mme
Aquino , de par la Constitution
commandant en chef des armées,
et le chef d'état-maj or.

«LE FIDÈLE »
Cette prati que «court-circuitant»
le ministre de la Défense, apparaît
comme le résultat de deux années
troublées, pendant lesquelles
«Ramos le fidèle» a contribué de
façon décisive à étouffer cinq ten-
tatives de coup d'Etat , en grande

partie grâce à sa connaissance per-
sonnelle des officiers de haut rang.

ASSURANCE
Adjoint au chef d'état-major des
armées à la fin de la dictature
Marcos, le général Ramos avait
franchi le dernier échelon de la
hiérarchie militaire au lendemain
de la «révolution» de février 1986,
lors de laquelle , associé à M.
Enrile, il avait fai t basculer les évé-
nements en se rebellant contre le
régime.

Le général De Villa , qui le rem-
placera à'la tête de l'état-major , est
issu comme lui de la «Constabu-
lary» , la police paramilitaire. Cet
artilleur , qui a davantage d'expé-
rience du terrain que son ancien
supérieur , est aussi son protégé de
longue date et est considéré com-
me beaucoup moins «politi que».

Indépendantistes libérés
Les détenus tibétains ont fait preuve

de «repentir»
Cinquante-neuf personnes déte-
nues depuis quatre mois pour leur
partici pation aux manifestations
indépendantistes au Tibet, ont été
remises en liberté, a annoncé
l'agence officielle Chine Nouvelle.
Plusieurs ?S'entre elles ont«iîait
preuve de. «repentir», a affirmé
l'agencé"cîtant un officiel tébétàin.
L'agence ne précise pas quand est
survenue leur libération et n'indi-
que pas le nombre de moines figu-
rant parmi les personnes relâchées.

L'agence officielle précise que
dix personnes sont encore déte-
nues. Elle ajoute que 80 personnes

avaient été arrêtées tors des mani-
festations et que treize d'entre elles
ont été libérées le 28 octobre.

Deux manifestations en faveur
de l'indépendance du Tibet, orga-
nisées par des moines tibétains,
s'étaient déroulées le 27 septembre
et le 1er octobre dans .les _rue§ de
Lhassa.' Celle du 1er octobnTavait
dégénéré en émeute faisant entre
six et treize morts. Chine Nouvelle
a une nouvelle fois affirmé que la
police a établi que les manifesta-
tions ont été organisées sur l'initia-
tive de la «clique du Dalaï Lama»,

(ats, afp)

Patience de mise
Hun Sen - Sihanouk : pas de solution à court terme

Le prince Norodom Sihanouk et le
premier ministre cambodgien Hun
Sen ont entamé hier leur deuxième
journéee de négociations mais
aucune solution pour le Cambodge
ne semblait pouvoir être dégagée
rapidement.
Sur la question du retrait des trou-
pes vietnamiennes stationnées au
Cambodge depuis l'invasion' de
1978. Sihanouk a rejeté une propo-
sition de Hun Sen de procéder à
un retrait en plusieurs phases,
commençant dès la signature d'un
accord, mais qui ne serait terminé
qu'en 1990.

Sihanouk considère cette offre
comme étant en retrait par rapport
aux positions antérieures. Le Viet-
nam s'est en effet engagé à retirer
toutes ses troupes d'ici 1990, ou
plus tôt en cas d'accord politique
entre. Phnom Penh et la coalition
rebelle.

Sur la question d'un gouverne-
ment de transition , Sihanouk a lui-
même déclaré hier ne s'être tou-
jours pas entendu avec Hun Sen,
ajoutant qu 'il n'accepterait pas des
élections organisées par l'actuel
gouvernement communiste.

(ats)

La méfiance règne
Après la levée du siège des camps

palestiniens au Liban

Après trois ans de souffrance... (Bélino ap)

Des bulldozers ont rasé hier des
barricades autour de deux camps
de réfugiés palestiniens de Bey-
routh, effaçant ainsi quelques-unes
des cicatrices laissées par le siège
auquel ils ont été soumis pendant
trois ans par les miliciens musul-
mans chiites libanais du mouve-
ment Amal.

Des comités ont été formés pour
examiner la reconstruction et la
sécurité intérieure des camps.

Nabih Berri, le chef de la milice
chiite Amal, avait annoncé samedi
la levée du siège autour des camps
de Chatila et de Bourj Barajneh. à
Beyrouth et de Rachidyieh . près de
Tyr, dans le Sud. en signe de sou-
tien aux manifestations anti-israé-
liennes en Cisjordanie et dans la
bande de Gaza.

Tant à Chatila qu 'à Bourj Baraj-
neh , peu de Palestiniens sont
cependant effectivement sortis des
camps hier. Pourtant , l'accord
intervenu dans la nuit de mard i
entre Amal et les organisations
palestiniennes sous l'égide de la
Syrie, autorise tous les habitants
des camps, y compris les hommes ,
à les quitter librement. Ceux qui
sont sortis on dû déposer leur carte
d'identité aux barrages syriens et
la reprendre à leur retour, a-t-on
constaté sur place.

Un responsable du Fatah, prin-
cipale composante de l'OLP, a
expliqué que le Fatah avait
demandé à ses combattants de ne
pas sortir des camps pour le
moment , les forces syriennes pou-
vant disposer de listes de noms de
«personnes recherchées».

(ats, reuter, afp)

«Allégements» sans effets
Situation toujours tendue dans

les territoires occupés
A la veille de la commémoration
de la «Journée des martyrs» , que la
communauté palestinienne entend
célébrer, la situation demeurait
tendue hier dans les territoires
occupés de Cisjordanie et de Gaza.
En dépit des «allégements» annon-
cés par les autorités israéliennes, le
couvre-feu continuait d'être appli-
qué dans sept des huit camps de
réfugiés palestiniens de la bande
de Gaza.

Par ailleurs , le chef des opéra-
tions du Comité international de la
Croix-Rouge (CICR) pour le
Moyen-Orient, M. Michel Ami-
guèt, a déclaré à Jérusalem que les
rapports en sa possession sur la
situation dans les camps de réfu-
giés ne faisaient pas mention d'une
pénurie alimentaire.

La situation alimentaire dans les
camps pourrait cependant se
dégrader si les obstacles mis à leur
approvisionnement devaient se
poursuivre, avait auparavant indi-

qué l'office des Nations Unies
d'aide aux réfugiés palestiniens
(UNRWA)

COMITÉ CLANDESTIN
Concernant la décision israélienne
de lever partiellement le couvre-
feu dans plusieurs camps de la
bande de Gaza, le général Ariel
Ramot , chef de l'administration
civile de la région, a déclaré sur les
ondes de la Radio de l'armée que
cette mesure découlait du calme
relatif observé ces derniers jours.

De leur côté, des sources haut
placées des services de sécurité
israéliens ont dénoncé la création
d'un comité clandestin de l'OLP
qui coordonne depuis deux semai-
nes les actions de lutte contre les
Israéliens. Le 18 j anvier dernier,
des tracts portant l'en-tête de
l'OLP étaient en effet distribués
pour la première fois sous le man-
teau dans les territoires occupés.

(ats)

Ne pas brûler les étapes
La «contra » rejette une proposition surprise de Managua

Les rebelles nicaraguayens ont rejeté hier une proposition
surprise de Managua d'entamer immédiatement des entre-
tiens, s'en tenant ainsi à la date du 28 janvier pour l'ouver-
ture des premiers pourparlers directs de cessez-le-feu avec
les Sandinistes.

«Nous voulons rencontrer les San-
dinistes le 28 janvier , sans con-
dition préalable , avec la possibilité
de poursuivre les pourparlers le
29», a déclaré Adoldo Calero, l'un
des six dirigeants de la guérilla.

Un autre dirigeant rebelle , Al-
fredo César, a indiqué que l'arrivée»
inattendue à San José de deux j£s-,
pensables du gouvernement sandi-

»mste cherchant jeudi à s'entretenir
avec les rebelles, montrait que
Managua utilisait les efforts de
paix à des fins de propagande.

ARRIVÉE SURPRISE
Le vice-ministre nicaraguayen des
Affaires étrangères, Victor Hugo
Tinoco, et le chef des services de
renseignements sandinistes, Ricar-
do Wheelock, étaient arrivés inopi-
nément à San José, cherchant à
s'entretenir sans attendre avec les
jebénes.

«Nous sommes venus au Costa
Rjca dans l'intention d'entamer le
premier dialogue direct avec les
«Contras» pour convenir d'un ces-

sez-le-feu en respectant les engage-
ments souscrits le week-end der-
nier à San José au cours du som-
met des présidents centro-améri-
cains», avait déclaré M. Tinoco.
«Il ne s'agit pas d'établir un dialo-
gue politique» mais de négocier un
cessez-le-feu, a-t-il toutefois pré-
cisé. Il a rappelé que sur ce point
les cinq présidents (Costa Rica,
Guatemala, Honduras , Nicaragua ,
Salvador) avaient été «très clairs»
et que le premier des engagements
pris par eux à San José concernait
l'instauration d'un cessez-le-feu.

Auparavant, l'archevêque de
Managua , le cardinal Miguel
Obando y Bravo, avait entamé à
San José des entretiens avec des
représentants de la résistance nica-
raguayenne (Contra), en vue de

définir les modalités d'un dialogu e
direct avec le gouvernement nica-
raguayen sur un cessez-le-feu.

«CONFIANT»
Avant son départ de Managua , le
cardinal Obando, qui joue le rôle
de médiateur entre les deux par-
ties, s'était déclaré confiant sur la
possibilité d'organiser une rencon-
tre des représentants du gouverne-
ment sandiniste et de la «Contra» ,
et sur les progrès qu'elle pourrait
créer dans la situation à Managua.

Les dirigeants de la résistance
nicaraguayenne ont également
annoncé qu'ils se rendront la
semaine prochaine à Washington ,
pour convaincre le Congrès de
voter une aide militaire en leur
faveur, (ats, afp, reuter)

PORT-AU-PRINCE. - Les
dirigeants de l'opposition démo-
cratique haïtienne ont demandé la
formation d'un gouvernement
civilo-militaire qui entrerait en
fonction le 7 février, date à
laquelle le général Henri Namphy
s'est engagé à remettre le pou-
voir.

COPENHAGUE. - Une pro-
position de loi accordant aux cou-
ples homosexuels des droits simi-
laires aux couples mariés hétéro-
sexuels a le soutien de la majorité
du Parlement.

PARIS. — Le Tribunal de Paris
a mis en délibéré au 12 février
son jugement dans l'affaire des
19 membres présumés du groupe
terroriste français Action Directe
qui comparaissaient depuis près
de deux semaines.

LE CAIRE. — Le président
égyptien Hosni Moubarak a
déclaré qu'il comptait prochaine-
ment annoncer un nouveau plan
pour relancer le processus de paix
au Proche-Orient.

BRUXELLES. - Le procès de
six membres présumés de la
bande des «tueurs fous du Bra-
bant» , qui s'est ouvert lundi
devant les Assises de Mons (cen-
tre de la Belgique), a été sus-
pendu sur décision du président
de la Cour.

CEE. — La Commission euro-
péenne vient de demander, en
application de son programme de
lutte contre le cancer , la limitation
uniforme de la teneur en goudron
des cigarettes dans tous les Etats
membres et l'inscription d'avertis-
sements clairs sur les emballages
des produits du tabac.

SYDNEY. — Des aborigènes
ont affirmé que l'Australie est
«l'un des pays les plus racistes du
monde» et ont annoncé leur
intention d'organiser une manifes-
tation mardi prochain, jour du
bicentenaire de l'Australie.

ESSEN. — Le premier produc-
teur de charbon d'Allemagne
fédérale, Ruhrkohle AG (RAG) a
annoncé son intention de réduire
d'environ dix millions de tonnes
sa production annuelle et de sup-
primer 20.000 emplois d'ici
1995.
WASHINGTON. - Le
Département d'Etat américain a
demandé au gouvernement haï-
tien de relâcher M. Louis Dejoie,
l'un des chefs de l'opposition, qui
a été arrêté à Port-au-Prince.

AUSTRALIE. — Les habitants
des îles du Détroit de Torres se
sont prononcés par vote en faveur
de l'indépendance de leur terri-
toire, qui fait partie de l'Etat aus-
tralien de Queensland.

BRASILIA. - Une délégation
libyenne négocie au Brésil l'acqui-
sition de matériel militaire contre
du pétrole.

ROME. — La Chambre des
députés italienne a approuvé à
l'unanimité la création d'une nou-
velle commission parlementaire
anti-mafia, qui se verra dotée
notamment de pouvoirs judiciai-
res.

ISLAMABAD. - L'envoyé
spécial des Nations Unies, M.
Diego Cordovez, a entamé des
discussions avec le premier minis-
tre pakistanais Mohammed Khan
Junejo sur un calendrier pour le
retrait des troupes soviétiques
d'Afghanistan.

m LE MONDE EN BREF

Un prénom que Corazôn
Aquino ne renierait pas, Fidel.

Nommé hier ministre de la
Déf ense, le général Ramos a
déjà sauvé à plusieurs reprises
la tête de la présidente des Phi-
lippines, f aisant échouer autant
de tentatives de coup d'Etat.

C'est l'homme providentiel
d'un pouvoir f r a gile, sans lequel
Cory aurait probablement tré-
buché sous les coups du mécon-
tentement persistant d'une par-
tie de l'armée.

Sa nomination n'est dès lors
qu'un aboutissement logique-
ment inéluctable: outre son
apparente loyauté, elle sanc-
tionne également un secret de
polichinelle. Son prédécesseur
à la tête de la Déf ense, Raf aël
Ileto, n'en portait que le titre.

Dans la f oulée de cette clari-
f ication, trente-trois généraux
vont être mis à la retraite. Voilà
un grand coup de torchon qui
devrait remodeler le f aciès
d'une armée qui en a bien
besoin.

Tant il est vrai que son cœur
n'a jamais cessé de balancer
entre le pouvoir d'A quino, et les
campagnes de séduction
menées par les héritiers de
Marcos. Au cœur de ce mouve-
ment oscillatoire, la rébellion

communiste... et la marge de
manœuvre accordée aux militai-
res.

Ceux-ci ont f réquemment
dénoncé l'incurie du gouverne-
ment f ace à ce problème, cru-
cial pour l'avenir du pays. Un
manque de décision qui a pro-
f ité à la guérilla, à l'image des
accusations répétées de népo-
tisme lancées à rencontre de la
présidente.

Cest donc un pouvoir très
aff aibli qui s'en remet à Fidel
Ramos, un soldat plus «politi-
que» que militaire. Ses qualités
d'habile négociateur, pour ne
pas dire de roué renard, ne
seront sans doute pas de trop
pour restaurer ce climat de con-
f iance qui f ait singulièrement
déf aut au sein de l'armée.

Mais cette nomination pour-
rait aussi bien donner, en con-
trepoint, la mesure du f ossé
séparant une présidente désor-
mais démythif iée , et les espoirs
déçus d'une population en
attente d'hypothétiques change-
ments signif icatif s.

Fidel Ramos, l'homme des
situations désespérées, apparaît
p lus  que jamais comme un
rouage irremplaçable de l'exer-
cice du pouvoir. Comme le
garant de sa pérennité.

Pour peu, on pourrait croire
que le véritable «patron» des
Philippines, c'est lui...

Pascal-A. BRANDT

Fidel...
à lui-même
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résidentiel
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0/frez w faites-vous tout simplement plai-
sir en achetant le nouvel album d'Elzingre

/^JIM»T\
/ EST PARU l 1
l Dépêchez-vous de l 'acheter avant I
\. de devoir vous battre pour y

ŝ^avoir le dernier exempldireyS

En vente au prix de Fr. 18.-dans les librairies et dans les bureaux de ^̂ ^rS 5̂ià La Chaux-de-Fonds et au Locle. ^~"—"̂ —~~
Les autres livres d'Elzingre: «Duo du Banc No 1 » et «Elzingratignures» sont également en vente
aux endroits mentionnés ci-dessus.

Pour une commande groupée des trois livres: C^ £\
prix spécial de I I ¦ ^̂ r u ĵ m

Cette offre est valable uniquement en cas d'achat dans les bureaux de ^̂ ^̂ U k̂ ^̂ U ŵl H
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*T| Conservatoire de Musique
«j de La Chaux-de-Fonds -
çj| Le Locle

Dimanche 24 janvier 1988 à 17 h 30 - Salle Faller

Duo violon et piano
Patrick Genêt - Philippe Dinkel

Œuvres de Beethoven — Szymanowsky — Fauré —
Kreisler — Joplin et I. Perlmann

Location au Conservatoire: (p 039/23 43 1 3

L'annonce, reflet vivant du marché

HilSfiBSHiÏL
Nous cherchons

chef d'équipe étancheur
+ étancheurs

pour notre agence de Neuchâtel.
Nous désirons:

— un collaborateur dynamique ayant de l'initiative;
— de bonnes dispositions pour diriger le personnel;
— connaissance du bâtiment souhaitée;
— âge: 25 à 40 ans.

Nous offrons:
— un travail intéressant et varié dans un domaine en plein déve-

loppement;
— place stable et bien rétribuée;
— mise à disposition d'une voiture de service;
— 'avantages sociaux d'une grande entreprise.

Si vous êtes intéressé par cette annonce, veuillez faire vos offres
manuscrites avec curriculum vitae, copies de certificats et préten-
tions de salaire à
GENEUX-DANCET SA
Rue de l'Ecluse 37, 2000 Neuchâtel, Cp 038/25 98 15

Membre du GER
Groupement des étancheurs romands

Publicité intensive, publicité par annonces



Le dernier facteur sera Jurassien
Manque chronique de personnel aux PTT

Le canton du Jura est sans doute le dernier a offrir aux PTT
des facteurs en nombre suffisant. Partout ailleurs, mais sur-
tout à Genève et Zurich la régie dorée se heurte au désinté-
rêt de la main d'oeuvre: conditions de travail difficiles et
salaires trop bas. Et les démissions ont singulièrement aug-
menté l'an dernier.

Apres cent jours a la tête du dépar-
tement des postes, à la direction
générale des PTT, Jean Clivaz n'a
pas perdu ses réflexes de syndica-
liste. L'un de ses premiers gros
dossiers a été en effet le statut du
personnel. Face à l'augmentation
constante du trafic et du nombre
de ménages, qui ont augmenté res-
pectivement de 10 et 22% depuis
1982, le nombre d'employés des
PTT stagne. De plus, en raison de
la politique dissuasive des CFF ce
sont désormais les facteurs qui se
coltinent les plus gros paquets et
les plus encombrants.

La régie manque de bras, et la
politique des salaires n'encourage

pas le recrutement. Le canton du
Jura reste l'un des derniers à four-
nir plus que son contingent , à des-
tination de Lausanne et Genève,
notamment. L'an dernier , a rap-
pelé M. Clivaz, la direction régio-
nale d'arrondissement a reçu pas
moins de 86 candidatures de fac-
teurs Jurassiens établis à Genève
pour un seul poste mis au con-
cours.
La situation du logement et le coût
de la vie sont tels à Genève que le
Conseil fédéral a dû débloquer l'an
dernier des aides au logement et
des primes extraordinaires. Et sans
doute faudra-t-il en faire de même
pour Zurich.

En attendant les PTT perdent
du monde, des facteurs certes,
mais aussi des spécialistes de
l'informatique ou du marketing,
sous-payés.

Yves PETIGNAT

L'an dernier, ils ont enregistré
562 départs (sans les mises à la
retraite) contre 450 l'année précé-
dente. Et pour les premiers mois
de l'année, on annonce une accélé-
ration du nombre des départs.

Les PTT ont bien demandé une
rallonge de 995 personnes pour
1988, dont la moitié pour la poste,
mais non seulement l'augmenta-
tion ne sera pas suffisante pour
faire face à la progression du trafic
postal mais surtout M. Clivaz n'est
pas sûr de trouver le personnel
nécessaire.

Il est donc urgent que les Cham-

bres approuvent les mesures pro-
posées par le Conseil fédéal pour
augmenter les salaires des fonc-
tionnaires, réviser la classifiction
des fonctions et les indemnités de
résidence. <<I1 faut insister sur
l'urgence de ces mesures pour évi-
ter une aggravation, inadmissible à
notre époque, des conditions de
travail» , estime M. Clivaz.

UNITÉ DES P et T
Le nouveau directeur général des
PTT n'est guère favorable, pour ne
pas dire franchement opposé, à
l'idée de son prédécesseur, Guido
Nobel, de solliciter de la Confédé-
ration une indemnité à l'intention
de ses services déficitaires, le tra fic
des automobiles postales et la dis-
tribution des journaux ( — 245 mil-
lions), au titre de contribution en
faveur de l'économie. M. Clivaz est
au contraire favorable au renforce-
ment de l'unité des PTT; et puis-
que les télécommunications, mal-
gré les baisses de tarif (-130 mil-

lions encore cet été) font un large
bénéfice, il est juste qu'elles finan-
cent la poste qui ne couvre que
90% des frais.

S'agissant de la distribution des
journaux , M. Clivaz a annoncé

qu 'une distribution plus matinale ,
en avance de la distribution ordi-
naire pourrait être étendue à
d' autres villes au vu de l'expé-
rience en cours à Schaffhouse.

Y. P.

Jean Ziegler de retour du Cambodge
Caution des occupants vietnamiens?

Jean Ziegler, conseiller national genevois et membre de
l'Internationale socialiste, rentre d'un voyage délicat. Sur
invitation du parti communiste vietnamien, il s'est rendu non
seulement au Vietnam, mais au Cambodge et au Laos, où il a
été reçu par les dirigeants à la solde des occupants vietna-
miens.
Détail intéressant: la Suisse ne
reconnaît pas vraiment le gouver-
nement fantoche du Cambodge.
Alors, Jean Ziegler s'est-il laissé
piéger par les charmes révolution-
naires des dirigeants de Hanoï?
«Non)>,jurg,-t.-ik 

Pourtatft, le socialiste géflSvois
défend bec et ongles la présence de
200.000 soldats vietnamiens au
Cambodge: «Vous avez peut-être
oublié que le régime khmer rouge
du sanguinaire Pol-Pot a perpétré

un véritable génocide entre 1975 et
1978. Vous oubliez aussi que seule
l'intervention vietnamienne de

„..._, Rftgsr.Diesbach

1978 a-permis'âeTnettre firfà cette
terreur. Aujourd'hui , sur la fron-
tière thaïlandaise et jusqu 'aux por-
tes de Phnom Penh, des groupes de
la guérilla khmer rouge, soutenus

par la Chine populaire, sèment
mort et terreur. J'ai vu des dizaines
d'enfants amputés. Un retrait des
troupes vietnamiennes n'est donc
pas possible si l'on veut éviter le
retour de ses gens-là.

SOLIDAIRE DE
LONGUE DATE

Jean Ziegler, n'êtes-vous pas la vic-
time d'une grave intoxication viet-
namienne? Réponse: «Durant la
guerre du Vietnam, j'ai présidé le
comité pro-Vietnam en Suisse. En
avril 1975, j'ai fêté la libération der
Saigon comme un des grands évé-
nements de l'histoire. Aujourd'hui ,
je ne saurais oublier cette solida-
rité-là. Je suis un intellectuel
engagé. Ecrire des livres ne suffi t
pas. J'ai été au Vietnam pour me
rendre compte de ce que l'on pour-
rait y faire.»

Mais si Jean Ziegler estime qu'il
«serait présomptueux d'exiger des
Vietnamiens qu'ils quittent le
Cambodge», il leur a pourtant
expliqué qu'ils devraient respecter
les droits de l'homme s'ils dési-
raient retrouver l'estime de l'opi-
nion européenne.
«HEROS DE MA JEUNESSE»

Durant son voyage de quinze jours
au Vietnam , Ziegler a rencontré
des représentants du Bureau politi-
que, le ministre des Affaires étran-
gères («un intellectuel de grand
format») et le général Giap («un
héros de ma jeunesse, ça valait
déjà le voyage»). *

Ziegler veut se battre pour que
la Suisse augmente son aide à ce
pays de 70 millions d'habitants et
y rouvre son ambassade fermée
abruptemënt en août 1985: «La
Suisse a un rôle humanitaire ,
diplomatique et économique à
jouer au Vietnam.» Dans la foulée,
Ziegler fait de la promotion indus-
trielle: «Il faut que nos firmes chi-
miques y retournent».

Ziegler n'est pas le seul à estimer

que la fermeture de notre ambas-
sade à Hanoï, pour économiser
finances et personnel, était une
erreur. Certains pontes des Affai-
res étrangères l'affirment ouverte-
ment. En novembre dernier,
l'ambasseur Alfred Rûegg s'est
d'ailleurs rendu au Vietnam afin
d'étudier la possible réouverture
d'une représentation diplomatique
suisse à Hanoï. Son rapport se
trouve sur le bureau du Conseil
fédéral. Alors interrogé sur l'occu-
pation du Cambodge, Rûegg avait
estinj é que le Vietnam, intéressé à
améliorer ses relations politiques
et économiques avec les pays occi-
dentaux tenait à trouver une solu-
tion à ce problème. La Suisse
estime que la participation des
pays occidentaux à l'assainisse-
ment économique du Vietnam
passe par le retrait des troupes
vietnamiennes du Cambodge.
Mais que pense l'ambassadeui
Ruegg de la visite de Jean Ziegler
au Cambodge? Que l'invitation
n'est pas sans intérêt mais que le
fait d'y répondre est délicat: «Ça
dépend de sa prudence et de sa
capacité à ne pas tomber dans les
pièges.»

Principe connu: la Suisse recon-
naît les Etats et non les gouverne-
ments. Elle nuance cependant
dans le cas du Cambodge. Comme
la plupart des pays du monde, la
Suisse estime que le représentant
légal du Cambodge n'est pas le
gouvernement pro-vietnamien en
place à Phnom-Penh mais le gou-
vernement de coalition en exil du
prince Sihanouk et de Son Sann
(Khmers blancs). Ziegler de son
côté estime que la Suisse commet
une erreur de ne pas reconnaître le
Kampuchea populaire pro-vietna-
mien qui pourtant durera : «Le
Vietnam ne tolérera jamais que la
Chine, qui téléguide ses adversai-
res, s'installe le long de l'immense
frontière khmèro- vietnamienne.»

(BRRI)

CONVENTION. - La Suisse
ne signera pas la nouvelle Con-
vention internationale pour la
répression de la fraude fiscale,
mise au point par l'OCDE et le
Conseil de l'Europe.

VITESSE. — Plusieurs villes de
Suisse alémanique qui désirent
limiter la vitesse à 30 km/h dans
les quartiers d'habitation devront
attendre le début de l'année pro-
chaine pour passer aux actes.

ALCOOL. - La Régie fédérale
des alcools a justifié sa décision
d'interdire aux hôpitaux l'utilisa-
tion d'alcool bon marché pour les
désinfections corporelles. Ce privi-
lège des hôpitaux par rapport à
d'autres utilisateurs d'alcool ne
repose sur aucune base légale.

PESTALOZZI. - La Fonda-
tion Village dlEnfants Pestalozzi
s'est rapprochée de Suisse
romande. Au début de l'année,
elle a ouvert une antenne à Fri-
bourg.
DFAE. — Tous les chefs de mis-
sion des pays arabes qui résident
à Berne ont été reçus par le con-
seiller fédéral René Felber, chef
du Département des Affaires
étrangères.

CASINO. — Les jeux d'argent
continueront à Zurich: le casino
«La Boule» , logé dans le Palais
des congrès, ne sera pas fermé.
Bien que des mises trop élevées
aient été tolérées, un retrait de
l'autorisation d'exploitation serait
disproportionné et ne s'impose
pas.

ASILE. — Quelque 500 person-
nes se sont rassemblées devant
l'Hôtel de Ville de Genève où sié-
geait le Grand Conseil pour pro-
tester contre la politique suisse
d'asile.

SCHWEIZERHALLE. -
L'instruction préliminaire engagée
par le procureur d'Arlesheim (BL)
à la suite de la catastrophe de
Schweizerhalle du 1er novembre
1986 est entrée dans sa phase
finale.

TIMBRES. - La vente des
timbres en faveur des victimes
des intempéries de l'été dernier a
rapporté 8.273.030 francs qui
seront prochainement remis à la
Chaîne du Bonheur.

TRAFIC. — L'augmentation du
trafic au tunnel routier du Grand-
St-Bernard a été en 1987 de
15% On a compté 75.203 véhi-
cules de plus qu'en 1986 sur un
total de 582.530 passages.

TRAFIC. - La «Guardia di
finanza» (police) de Florence vient
de démanteler une bande de trafi-
quants d'or dont un commerçant
italien résidant à Lugano.

DECHETS. — Trois représen-
tants de la centrale nucléaire de
Miihleberg se rendront au centre
d'études nucléaires (CEN) de Mol
en Belgique. Ils y discuteront de
l' avenir des 25 tonnes de déchets
radioactifs envoyés par Mùhleberg
en Belgique pour retraitement et
transportés par Transnuklear.

m_LA SUISSE EN BREF M

Le TF déboute les vignerons de Salquenen
Le Syndicat d'amélioration viticole
de Salquenen (VS) devra réaliser
son projet de remaniement et
d'agrandissement du vi gnoble exis-
tant sans déboiser un seul mètre
carré de forêt.

C'est ce qu'a jugé le Tribunal fédé-
ral, en admettant les recours de
deux organisations écologistes, le
WWF suisse et la Fondation suisse
pour la protection et l'aménage-
ment du paysage (FSPAP). qui
contestaient l'autorisation délivrée
par le Département fédéral de
l'intérieur (DFI).

La Cour a estimé que la preuve
n'avait pas été apportée que le

remaniement en question étai t
impossible sans les déboisements
prévus. La création de surfaces
viticoles n'est en règle générale pas,
un motif suffisan t pour l'emporter
sur l'intérêt à protéger la forêt , ont
rappelé les juges fédéraux, sauf s'il
y a nécessité vitale. En outre , dans
cette affaire , la Cour a retenu la
nécessité de protéger un paysage
caractéristi que de cette région du
Valais, où se situe le Bois de Fin-
ges. (ats)

En toute saison, TTTFTÎifl
votre source d'informations

Déboisement refusé

Fabrication du vacherin
Le vacherin: à nouveau sur les étalages? (Bélino AP)

Reprise projetée en septembre

Les milieux concernés par la
reprise de la fabrication de vache-
rin Mont-d'Or se sont réunis à la
Station fédérale de recherches lai-
tières (FAM) à Liebefeld-Berne.
Selon un communiqué publié hier,
le but final de ces travaux est
inchangé: fabrication sûre de
vacherin Mont-d'Or pour la saison
1988-89.

La recherche des causes de la
présence de Listéria sur la croûte
du vacherin a montré l'importance
des conditions particulières de
fabrication et d'affinage de ce fro-
mage. Un assainissement doit être
strictement étudié pour assurer la
reprise de la fabrication , l'accent
étant mis sur la désinfection.

Les contrôles effectues dans les
fromageries atteintes ont montré
que le vacheri n Mont-d'Or n'était
probablement contaminé que par
voie de contact avec du matériel
infecté.

Un manuel prati que de fabrica-
tion doit par conséquent être éla-
boré.

Les travaux vont donc se pour-
suivre et l'on espère pouvoir
reprendre la fabrication cet
automne.

De son côté, l'Office fédéral de
la santé publi que (OFSP) donnera
des informations , au début de
février , sur lasituation en matière
de fromages contaminés par des
listéries. (ats , ap)

Allocations familiales
Grandes disparités entre les cantons

Les montants des allocations fami-
liales sont très différents selon les
cantons. Les Jurassiens sont les
plus- prétérités puisqu'ils touchent
80 francs par mois seulement pour
leurs deux premiers enfants. Selon
un rapport publié par l'Office
fédéral des assurances sociales, les
allocations les plus élevées sont
versées dans les cantons du Valais,
de Neuchâtel , du Tessin et de Nid-
wald.

Mis à part le Jura, le canton
d'Argovie verse,aussi moins de 100
francs par mois, plus précisément
90 francs. Dans le Jura , le montant
mensuel versé à une famille de
trois enfants ou plus s'élève à 100
francs.

S'agissant du montant le plus
élevé pour le premier enfant , le
Tessin vient en tête avec 143

francs. Le Valais , en deuxième
position avec 140 francs, verse 196
francs pour le troisième enfant.

La caisse de compensation du
canton de Neuchâtel verse 110
francs pour le premier enfant , 135
pour le deuxième, 160 pour le troi-
sième et 210 pour le quatrième. A
Nidwald le montant pour les deux
premiers enfants s'élève à 125
francs , pour les deux suivants à
150 francs.

Les cantons de Fribourg,
Genève, Neuchâtel , Vaud, Valais,
Schaffhouse, Schwyz, Soleure et
Uri versent une allocation de nais-
sance variant , selon les cas, entre
300 et 725 francs. Une réglementa-
tion spéciale pour les ouvriers agri-
coles est prévue dans certains can-
tons, (ap)

Un intérêt sur les CCP
Dans un proche avenir les PTT
pourraient servir un intérêt de
1,5 pour cent en faveur des
détenteurs de comptes salaires
chez eux.

L'idée est ancienne et avait
déjà été mise en prati que avant
1950. Cette possibilité existe
d'ailleurs dans la loi et seule une
ordonnance du Conseil fédéral
fait défaut.

M. Clivaz estime que cette
mesure ne devrait pas être une
concurrence sérieuse pour les
banques , car sur un trafic annuel

de 11 ,3 milliard s par les comptes
de chèques postaux , 4 milliards
seulement , au mieux , pourraient
être rémunérés. Les PTT envisa-
gent quelques garde-fous: limite
des sommes avec intérêts à 25 ou
30.000 francs , taux de un pour
cent au-dessous du taux
d'escompte officiel , limitation du
nombre d'opérations. Mais la
poste entend bien se battre pour
ne pas perdre cette part du mar-
ché financier.

C'est aussi cela le libéralisme.
Y. P.



Occasions sûres Un partenaire sûr...
Audi Turbo 200 aut. 82 15 900 - Nous cherchons
Daihatsu Charade 83 6 900.-
Fiat Uno 70 SL 87 9 900.- IC*I IIH&
Ford Escort Break 79 3 500.- J%*%MË ËC
Honda Civic DX 86 10 900.- r ¦ »
Honda Civic GL 87 14 900.- iïlQCaViiCietl
Honda Accord EXI 87 24 500 -
Honda Prélude EX 1.8 aut. 83 10 500.- I ?j lltf>tYîf>hîIC*

f Honda Prélude EXI 2.0-16 CAT 86 20 900.- I CË%MË.%JËËËËJËJËË C?
Mazda Break 929 79 5 900 - I avec CFC et 2 à 3 ans de pratique
Opel Commodore 80 5 900 — I
Opel Kadett 1.2 S, 5 p. 81 5 900.- I 
Opel Kadett 1.3. 5 p. 85 12 900.- I ("T T~)
Porsche 91 1 Targa Carrera 77 33 900 - ' L J j
Renault 5 79 4 700.- ! 1 Ŵ j
Suzuki Swift GS 85 8 700.- v-=—=->
Talbot Horizon 84 5 900.- ! / /  I./-M HONDA
VW Golf GL aut. 79 4 900.- | l/I ff Wt&WKMtt' AUTOMOBILES
Crédit — Reprise — Leasing
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Salle de musique êÊÊÈsamedi 30 janvier 1 988 à 20 heures M

MACBETH "Ë
Opéra de Giuseppe Verdi en version de concert M
Avec l'orchestre Collegium Academicum de
Genève h.
Sous la direction de John Mortimer m
Evelyn Brunner soprano M
Verena Ehrler soprano ^|Gaston Presset baryton 

^
É

lan Christopher ténor JE \
Karel Salaba basse ^r
Vente des billets aux guichets de l'UBS j R
La Chaux-de-Fonds et Le Locle 

^
M

à partir du lundi 1 8 janvier 
^

R
Prix de FS 19.-à FS 25.-
Titulaires de la carte jeunesse UBS lkR\ :.—. ....

mm—U^'
FS 5.— sur présentation de la carte ^p . ^^^_ - 
aux guichets de la banque. Jn r̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂

^SL n(ms\ Union de
Location à la Salle J-ù R RmWcn. J Banques Suisses
de une ..RM mk. Sfi î ^̂^̂ HHH B
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1988
ASSURANCE VIEILLESSE

ET SURVIVANTS (AVS)
COTISATIONS

Ont l'obligation de payer des cotisations:
— toutes les personnes salariées (par l'intermédiaire de l'employeur)
— toutes les personnes exerçant une activité indépendante, même à titre accessoire (directement auprès

d'une caisse de compensation)
— toutes les autres personnes, dès la 21e année (directement auprès de la Caisse cantonale de compensa-

tion), si elles n'exercent pas d'activité lucrative au cours d'une année civile complète, tels les étu-
diants, malades, accidentés, invalides, pensionnés, retraités, prématurés, rentiers, etc. (femmes
mariées et veuves sans activité lucrative exceptées) .

L'obligation de cotiser cesse pour autant que l'activité soit abandonnée:
» — à 62 ans révolus pour les femmes

— à 65 ans révolus pour les hommes.

PRESTATIONS
Les différentes prestations AVS sont les suivantes:
— rente par couple

aux hommes mariés ayant 65 ans révolus et dont l'épouse a atteint 62 ans
— rente simple
a) aux femmes ayant 62 ans révolus, célibataires, veuves, divorcées, mariées dont l'époux n'a pas 65 ans et

n'est pas au bénéfice d'une rente Al
b) aux hommes ayant 65 ans révolus, dont l'épouse n'a pas 62 ans
— rente complémentaire
a) aux hommes au bénéfice de la rente vieillesse simple, dont l'épouse est âgée de 55 ans au moins en 1 988

et de 62 ans au plus
b) aux bénéficiaires de la rente de vieillesse simple ou pour couple, pour leurs enfants jusqu'à 1 8 ans (éven-

tuellement jusqu'à 25 ans s'ils sont en apprentissage ou aux études)
— rente de veuve

aux femmes âgées de moins de 62 ans, sous certaines conditions
— • rente d'orphelin "7, '~ ' ~~"" ", '

aux orphelins de père ou de mère jusqu'à l'âge de 1 8 ans ou 25 ans en cas d'études ou d'apprentissage
— . allocations d'impotence - . ' '

aux bénéficiaires d'une rente de vieillesse qui présentent une impotence grave depuis 360 jours au moins
— moyens auxiliaires

prothèses définitives pour pieds et jambes, appareils orthophoniques après opération du larynx, prise en
charge des frais de location de fauteuils roulants, sans moteur, contribution à l'achat d'appareils acousti-

J ques et de chaussures orthopédiques.

Renseignements et inscriptions:
La Caisse cantonale neuchâteloise de compensation, faubourg de l'Hôpital 28, à Neuchâtel, ses agences dans
chaque commune, de même que toutes les caisses de compensation AVS, sont à disposition des intéressés
pour leur procurer les formules nécessaires.

ASSURANCE INVALIDITÉ (Al)
PRESTATIONS

Et Les principales prestations de l'assurance-invalidité sont les suivantes:
Pour les mineurs atteints d'une invalidité physique ou mentale:
— traitement de certaines infirmités congénitales
— subsides pour la formation scolaire spéciale
— frais supplémentaires pour la formation professionnelle initiale
— octroi de moyens auxiliaires
— octroi de rentes pour les mineurs de 18 à 20 ans

î — contribution aux frais de soins pour mineurs impotents.

Pour les majeurs atteints d'une invalidité physique ou mentale:
— mesure de réadaptation d'ordre médical et professionnel
— octroi de moyens auxiliaires
— octroi de rentes et d'allocations pour impotence.

Renseignements et inscriptions:
! — secrétariat de la Commission Al du canton de Neuchâtel, faubourg de l'Hôpital 28, à Neuchâtel

— caisses de compensation AVS
— agences AVS dans chaque commune
— organisations d'aide aux invalides.

En outre, les mémentos suivants sont disponibles auprès du secrétariat Al , faubourg de l'Hôpital 28,
à Neuchâtel
— mémento sur les prestations de l'Ai
— mémento à l'intention des détenteurs de chiens-guides pour aveugles remis par l'Ai
— mémento relatif au remboursement des frais de voyages dans l'Ai
— mémento sur les mesures de formation scolaire spéciale de l'Ai
— mémento concernant les véhicules à moteur.

PRESTATIONS
COMPLÉMENTAIRES AVS et Al

En application de la loi cantonale du 15 octobre 1974 entrée en vigueur le 1er janvier 1975 et de l'arrêté du
Conseil d'Etat du 14 octobre 1987 valable dès le 1er janvier 1988, ont droit aux prestations dans la mesure
où ils remplissent les conditions, les bénéficiaires de rentes AVS et Al dont le revenu annuel net n'excède pas:
Fr. 12 800.— pour une personne seule
Fr. 1 9 200 — pour un couple
Fr. 6 400.— pour un orphelin

\ En plus des rentes AVS et Al font notamment partie du revenu pris en compte un montant réduit des gains
ainsi que toutes les rentes, mais à l'exception de l' allocation pour impotent et de toute assistance publique. Les
frais sensiblement élevés et dûment établis de médecin, dentiste, de pharmacie, d'hospitalisation, de soins à
domicile et de moyens auxiliaires qui ne sont pas pris en charge par l'AVS ou l'Ai , selon ordonnance médicale ,
peuvent être remboursés pour autant qu'ils ne soient pas déjà couverts par une assurance-maladie et que leur
remboursement soit demandé dans les 15 mois dès la date d'établissement de la facture. Dès le 1er janvier
1 987 , une franchise de Fr. 200.— annuelle a été introduite.
Une réglementation spéciale a été instaurée, dès le 1er janvier 1987 pour les personnes vivant dans un home
ou un établissement hospitalier , en ce sens que les limites de revenu ont été augmentées de % dans le canton
pour atteindre en 1988, Fr. 21 334.— pour une personne seule, Fr. 36 000 — pour un couple.

Renseignements et inscriptions:
La Caisse cantonale neuchâteloise de compensation , faubourg de l'Hôpital 28, à Neuchâtel, et ses agences
AVS dans chaque commune , sont à disposition des intéressés.
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Emission d'un emprunt

4 1  A> Q/T\ série 96> 1988-98
/ Z  /U de fr. 60 000 000

(avec possibilité d'augmentation à fr. 70000000 au maximum) destiné
au remboursement de bons de caisse venant à échéance ainsi qu'au
financement de prêts hypothécaires essentiellement en premier rang.

Conditions de l'emprunt:

Durée: 10 ans ferme.

Prix d'émission : 100,25%

Coupures: fr. 1000, fr. 5000 et fr. 100000 au porteur.

Cotation : sera demandée aux bourses de Lausanne,
Bâle, Berne, Genève et Zurich.

Délai de souscription: du 22 au 28 janvier 1988, à midi.

Libération: 15 février 1988.

Les souscriptions sont reçues sans frais auprès des banques soussi-
gnées et autres établissements bancaires où l'on peut se procurer les
bulletins de souscription.

Crédit Foncier Vaudois Banque Cantonale Vaudoise

GraphologueMSI °̂
Notre cabinet spécialisé dans la sélection de personnel pratique environ
2000 analyses graphologiques par an. Vous pouvez suivre une formation
par correspondance très individuelle. Informations gratuites à: MSI,24

PRÊTS PERSONNELS
jusqu'à Fr. '30 000.— en 24 heures.
Discrétion absolue.
Cp 039/23 01 77 de 7 heures à 21 h 30
y compris le samedi matin.



Sans danger pour le corps humain ?
Un chercheur jurassien crée une montre «antistress»
Décidément, les créateurs horlogers jurassiens ont le
vent en poupe. Après la «wood-watch», la «gadjet-
watch», voici la «bio-watch» . On devrait plutôt la bap-
tiser, la «montre santé» ou la «montre antistress» .
Il s'agit d'un produit de haute
gamme à l'intérieur duquel y est
logé un module, une sorte de pas-
tille en bois dont la particularité
consiste, selon ses promoteurs, à
«produire des ondes bénéfiques
pour le corps humain sous le con-
trôle de la radiesthésie» .

Une science qui fait un peu
sourire surtout si elle aborde
l'inconnu. Pourtant, pour Philippe
Membrez de Delémont, l'initiateur
de ce projet, il n'y a rien de plus
sérieux. La radiesthésie est l'art de
détecter et de découvrir, grâce au
pendule ou à la baguette de sour-
cier , ces sortes de forces impara-
bles et invisibles. Conscient de la
réalité de ces phénomènes méta-
physiques, il a fait la connais-
sance l'année dernière à l'exposi-
tion Natura à Bâle, d'une société
appelée Rayonex, productrice de
pendentifs «antistress» .

Créé par Paul Schmidt, un
ingénieur et industriel allemand,
le module Rayonex n'a pas man-
qué d'intéresser Philippe Mem-
brez. Pourquoi ne pas introduire
cette pièce particulière dans une
montre, se dit-il? Portée à son
bras, elle ne pourrait être que
bénéfique. C'est alors qu'il s'est
tourné vers Henri Viatte, de Delé-
mont, créateur de montres, pour
étudier les possibilités d'intégra-

tion du module à l'intérieur du
boîtier.

RÈGLES BIOLOGIQUES
Dès lors, les promoteurs furent
convaincus de la nécessité de res-
pecter les règles les plus biologi-
ques possible. Pour émettre de
façon positive, le module ne doit
en aucun cas être en contact avec
des matériaux artificiels. Donc pas
question de plastiques, ni de pro-
duits chimiques. Retour aux
méthodes ancestrales. Le modèle
de base a été développé avec une
boîte en acier, mouvement méca-
nique automatique et bracelet en
cuir. D'où la montre biologique.

Le module aurait déjà fait ses
preuves. Frank Lux, de l'Institut
américain pour les consciences
humaines (ICL) assure que, médi-
calement, il n'y a aucun danger à
porter la montre. Selon lui, elle
devrait permettre par exemple,
d'atténuer les émanations nocives
des écrans TV, de détendre les
nerfs, ou d'apaiser le corps. Bref
une sorte de self-contrôle médical.

COMME LES PYRAMIDES
«La montre elle-même, sans
module, est déjà une création,
explique Henri Viatte» . Les modè-
les présentés lors d'une con-

férence de presse qui s'est tenue
hier à Delémont apparaissaient en
différentes variantes, hommes,
femmes. Les couleurs jaune pâles,
à l'image d'un soleil rayonnant
dans le vide sidéral, sont basées
essentiellement dans un contexte
cosmo-biologique. Sur le cadran
de l'une d'elles, par exemple, y
est gravée une pyramide. Sym-
bole de l'antiquité, la pyramide
est aussi, pour les promoteurs, un
moyen de contrôle qui permet de
définir si la montre est productrice
d'ondes bénéfiques. «A l'aide
d'une maquette pyramidale en
bois, chacun peut, selon Philippe
Membrez, tenter l'expérience un
laissant vaciller son pendule.»

Autre contrôle, plus scientifique
celui-là, est celui de l'oscilloscope
qui détecte également les fré-
quences radiesthésiques.

LANCEMENT COMMERCIAL
Au niveau vente, la marque est
déjà déposée sous le nom de
Rayonex. Les promoteurs envisa-
gent un lancement commercial
pour la foire de Bâle en mars,
dont les modalités sont déjà ébau-
chées. La montre «antistress»
sera vendable à partir d'environ
deux cents francs suisses pour les
modèles de moyenne gamme jus-
qu'à deux mille francs ou plus
pour les modèles plus aristocrati-
ques, (rk)

Un exemple du modèle de base proposé. A gauche, la montre ter-
minée livrable avec bracelet en cuir, boîte en laiton, fond acier. A
droite, la montre démontée avec le module radiesthésique, por-
teur d'ondes bénéfiques pour le corps humain.

(enard/astropresse)

La saga 1987
d'Adequa

Vous, ça va? Nous, ça va fort!
Adequa, une agence de publi-
cité chaux-de-fonnière, semble
satisfaite de son année 1987.
En quelques phrases, elle pré-
sente les moyens dont elle dis-
pose pour bousculer la création.
Ce qu'elle n'a d'ailleurs pas
manqué de faire l'an passé.

Adequa fin 1987: une nouvelle
image d'entreprise. Un A stylisé,
son initiale dans lequel s'inscrit
un C, comme la communication.
Deux éléments se combinant de
manière adéquate pour le résultat
final : le visuel et le verbal. Deux
couleurs, le jaune et le bleu, dis-
cret rappel d'une identité chaux-
de-fonnière qui est aussi une com-
posante de l'identité d'entreprise.
Un triangle pourtant, symbole de
la nouvelle structure organique de
la société.

Adequa fin 87: la structure
triangulaire, c'est un tournant
majeur dans l'évolution de l'entre-
prise. Aux deux fondateurs, MM.
Lucien Bringolf et Victor Guirard,
s'est associé un collaborateur
depuis 12 ans, entré à plein
temps en 1986 comme co-direc-
teur: Michel-Henri Krebs, rédac-
teur-concepteur.

Le capital-actions a donc été
augmenté de 50.000 à 75.000
francs, il se partage à parts égales
entre les trois associés. Il est

nominatif. Spéculations boursiè-
res, OPA, raiders : Adequa connaît
pasl

Adequa fin 87, c'est aussi une
équipe largement renouvelée et
rajeunie qui donne un effectif de
15 personnes. Ce qui représente
un cas unique dans une chaîne
jurassienne encore pauvre en
entreprises de services indigènes.

Adequa fin 87, c'est encore
l'entrée dans le monde de l'édi-
tion informatisée (desktop publis-
hing en franglomatias). Un tout
nouvel équipement informatique
pour le traitement de texte, la
création graphique, la mise en
pages et l'édition sur imprimante
laseer qui place Adequa à la
pointe de ce domaine. Tout cela
ne remplace pas la créativité,
mais lui donne d'efficaces moyens
de s'exprimer et de réaliser de
meilleures performances.

Adequa en 87, c'est le pavillon
d'honneur du canton de neuchâ-
tel au Comptoir de Lausanne, la
nouvelle image d'entreprise des
transports publics de La Chaux-
de-Fonds, une plaquette histori-
que pour le 100e anniversaire de
l'arrivée de l'eau potable dans
notre ville, etc.

Alors, à la prochaine comme ils
disent... car en 1988, ils n'ont
pas prévu de se reposer!

(comm- jh)

NESTLE. — Une importante
filiale allemande du groupe Nes-
tlé," Allgàuer Alpenmilch AG, à
Munich, a annoncé qu'elle
escomptait réaliser dans deux ans
un chiffre d'affaires de 20 mil-
lions de DM dans le secteur en
pleine expansion de l'alimentation
sportive. En RFA, le chiffre
d'affaires du secteur devrait en
effet passer de 150 millions
actuellement à 240 millions de
DM en 1990.

BNS. — Au cours de la deu-
xième période du mois de janvier,
les réserves de devises de la Ban-
que Nationale Suisse (BNS) ont
diminué de 1,1 milliard de francs,
du fait de la baisse du montant
des swaps, indique la BNS.

DE BENEDETTI. - Tout
donnait à penser que les protago-
nistes ont décidé de se donner le
temps de la réflexion et qu'aucun
élément déterminant n'est désor-
mais à attendre avant le début de
la semaine prochaine dans la saga
italo-franco-belge opposant
l'homme d'affaires Carlo De Bene-
detti à la Société Générale de Bel-
gique (SGB).

AIRBUS. — Le consortium Air-
bus Industries, qui a conquis près
de 25% du marché mondial des
avions de ligne en 1986, souhaite
créer une usine de montage aux
Etats-Unis, avec comme parte-
naire une société aéronautique
américaine.

CONTENTIEUX. - La
Suisse et l'Union soviétique
s'apprêtent à négocier leur con-
tentieux financier, selon l'agence
ouest-allemande DPA qui a repris
les déclarations du porte-parole
du ministère soviétique des Affai-
res étrangères, M. Gennadi Geras-
simow. Une première réunion à
l'échelon des experts serait pré-
vue en ce début d'année.

PROVISIONS. - Le taux de
provisions des banques suisses
sur les créances domiciliées dans
les pays confrontés à des difficul-
tés d'endettement passera de 30
à 35%. C'est ce qu'a décidé et
rendu public la Commission fédé-
rale des banques.

POLOGNE. - L'augmenta-
tion générale des prix de consom-
mation qui doit intervenir prochai-
nement en Pologne affectera
l'ensemble des marchandises et
des services, selon un rapport du
ministère des Finances dont les
grandes lignes ont été publiées
par Polityka, l'hebdomadaire du
PC polonais.

RECUL. — Les déclarations du
représentant américain pour le
Commerce Clayton Yeutter prési-
dant qu'il n'y aurait pas de vérita-
ble amélioration du commerce
extérieur américa:". d'ici le milieu
de 1988, ont provoqué une
rechute nette du dollar en Asie,
suivie immédiatement par un
recul en Europe.

m> L ECONOMIE EN BREF BB

OPA de Roche sur Sterling
Le groupe chimique bâlois Hoff-
mann-La Roche a augmenté une
nouvelle fois son offre pour la
reprise de la société américaine
Sterling Drug a indiqué hier un
porte-parole du groupe.
L'offre par action a en effet été
portée de 76 à 81 dollars.
Compte tenu des 59,6 actions en
circulation, la somme totale de
l'offre s'élève maintenant à 4,83
milliards de dollars.

L'offre initiale - d'Hoffmann-La
Roche faite le 5 janvier, était de

72 dollars par action. Lundi, elle
était portée à 76 dollars. Le délai
proposé aux actionnaires court
jusqu'au 2 février.

La société américaine est oppo-
sée à cette reprise. Pour y faire
face, elle a notamment demandé
une ligne de crédit de 2 milliards
de dollars.

Deux enquêtes sur un éventuel
délit d'opérations d'initiés sont
par ailleurs en cours.

(ats)

Offre augmentée

n/)M/ f/tAfCC t 20.01.88 1879.14 7ffBf/*U I 20.01.88 462,9 C ÈÈS I Achat 1,335
UU W UUNE& I 21.01.88 1879.31 Al/flfCJT t 21 .01.88 460,0 » U& ? Vente 1,365

MÉTAUX PRÉCIEUX

Or Achat Vente
$ Once 475.— 478 —
Lingot 20.550.— 20.800.—
Vreneli 144.— 154.—
Napoléon 134.— 143.—
Souverain $ 150.— 157.—

Argent
$ Once 6.55 6.75
Lingot 280.— 290.—

Platine
Kilo Fr 21.264.— 21.496 —

CONVENTION OR

Plage or 21.000.-
Achat 20.600.-
Base argent 330 -

INVEST DIAMANT
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A = cours du 20.01.88
B = cours du 21.01.88

Les cours de clôture des bourses
suisses sont communiqués par le •

groupement local des banques

A B
Roche b/jce 94000.— 92500.—
Roche 1/10 9275.— 9250.—
Kuoni 30500.— 29500.—

C. F. N. n 900.— 900.—
B. Centr. Coop. 865— 870—
Crossair p. 1190— 1175 —
Swissair p. 980.— 990.—
Swissair n. 890— 890.—
Bank Leu p. 2475 — 2450.—
UBS p. ' 3015.— 2990.—
UBS n. 590.— 585.—
UBS b.p. 113.50 112 —
SBS p. i 321 — 317.—
SBS n. 271 — 269 —
SBS b.p. 272 — 270.—
C S p. 2390 — 2350—
CS. n. 450— 455 —
BPS 1600.— 1570.—
BPS b.p. 155.— 152.—
Adia Int. 6200.— 6175.—
Elektrowatl 2825— 2125 —
Forbo p. 2750— 2775 —
Galenica b.p 590— 585—
Holder p. 4500.— 4575.—
Jac Suchard 7850— 7850—
Landis B 1200— 1150.—
Motor Col. ' 1200.— 1210 —
Moeven p 4800.— 4800 —
Buhrle p. 845— 840—
Buhrle n. 220— 210.—
Buhrle b.p. 222 — 216—
Schindler p. 4150.— 4190.—
Sibra p. 400— 410.—
Sibra n. 280— 281.—
SGS 3325.— 3305 —
SMH 20 63.— 65.—
SMH 100 190— 193 —
La Neuchât . 800.— 800.—
Rueckv p 11700— 11500 —
Rlieckv n. 6200— 6200—
W'thur p. 4850— 4900 —
W'thurn. 2475— 2475.—
Zurich p. 5050— 5050 —
Zurich n. 2450.— 2410.—
BBC I -A- 1630.— 1570.—
Cba-ay p 2500— 2480.—

Ciba-gy n. 1340.— 1350.—
Ciba-gy b.p. 1710— 1715 —
Jelmoli 2100— 2500.—
Nestlé p. 7990— 7975 —
Nestlé n. 3935.— 3920.—
Nestlé b.p. 1230— 1215 —
Sandoz p. 11625 — 11650.—
Sandoz n. 4400— 4450.—
Sandoz b.p. 1750— 1760 —
Alusuisse p. 500.— 515.—
Cortaillod n. 1900.— —
Sulzer n. 3450— 3400.—
Inspectorate p. 1775.— 1695 —

A B
Abbott Labor 64.50 64 —
Aetna LF cas 62.50 61.75
Alcan alu 37.75 36.50
Amax 25— 24.—
Am Cyanamid 62.50 60.50
ATT 38— 37.50
Amoco corp 98.— 94.50
ATL Richl 95.75 93 —
Baker Hughes 19.25 19.25
Baxter ' 30.— 29.50
Boeing 57— 56.50
Unisys 43— 42.—
Caterpillar 83.25 79.75
Citicorp 25.— 25 —
Coca Cola 50.50 49.75
Control Data 29.25 27.50
Du Pont 107 — 105 —
Eastm Kodak 67.50 66.50
Exxon 53— 52 —
Gen. elac 60.50 58.75
Gen. Motors 84.— 82.75
Gull West 94.50 93.50
Halliburton 35.— 34 25
Homestake 22— 22 50
Honeywell 79.25 77 —
Inco Itd 27 50 27—
IBM 150— 150.—
Litton 96— 92 —
MMM 80.— 78—
Mobil corp 54.25 54 —
CR 75 50 73 50
Pepisco Inc 45— 43 50
Pfizer 72 50 70.50
Phil Morris 114 50 111.50
Philips pet 17— 16.75
ProctGamb 114 50 113.50

Rockwell 21.75 22.—
Schlumberger 39.50 39.75
Sears Roeb 45.— 45.—
Smithkline 72.— 71.—
Squibb corp 79.50 78.75
Sun co me 70.— 67.75
Texaco 49.50 51 .—
Wwarner Lamb. 104.50 102.—
Woolworth 49— 48.—
Xerox 77.— 75.—
Zenith 20.50 59.75
Anglo am 22— 22.—
Amgold 125.50 125 —
De Beers p. 14.50 15.—
Cons. Goldfl 22.50 21.50
Aegon NV 41.50 41.50
Akzo 65.— 64.75
Aigem Bank ABN 26.25 26 —
Amro Bank 39.75 39.75
Philips 17.25 17.75
Robeco 59.25 59.50
Rolmco 54.75 54 —
Royal Dutsch — 148.—
Unilever NV 75.75 76.25
BastAG 188.— 187.—
Bayer AG 202.— 200.—
BMW 395— 393.—
Commerzbank 165.— 162.50
DaimlerBenz 435— 431.—
Degussa 237 — 235.—
Deutsche Bank 308 — 305.—
DresdnerBK 178.— 177.—
Hoechst 192— 194 —
Mannesmann 85.— 84.—
Mercedes 357.— 348.—
Schenng 300.— 295.—
Siemens 275— 271 —
ThyssenAG 86.50 86 —
VW 169.50 168.—
Fujitsu Itd 15.— 14.75
Honda Motor 13.75 13.75
Nec corp 21.25 20 75
Sanyo eletr. 4.70 4.70
Sharp corp 10.50 10—
Sony 50.75 50.—
Norsk Hyd n. 33— 31.75
Aquitaine 56.50 55 —

A B
Aetna LF & CAS 45% 45-
Alcan 26% 26'*

Aluminco of Am 41% 42.-
Amax Inc 17% 18%
Asarco lnc 21 % 21%
An 27% 27%
Amoco Corp 70.- 69%
AU Richfld 69'/- 70%
Boeing Co 42% 41%
Unisys Corp. 30% 31%
CanPacif 17% 17%
Caterpillar ' 58% 56%
Citicorp . 18% 18%
Coca Cola 36% 36%
Dow chem. 77% 79.-
Du Pont 78% 77%
Eastm. Kodak 48% 49.-
Exxon corp 38% 38%
Fluor corp 14% 14-
Gen. dynamics 49% 49%
Gen. elec. 43% 43%
Gen. Motors 61% 60%
Halliburton 25% 25%
Homestake 16% 16%
Honeywell 57% 56%
Inco Ltd 20% 20-
IBM 110% 110%
ITT 46.- 45%
Litton Ind 68% 68%
MMM 57.- 56%
Mobil corp 39% 40-
NCR 54% 54%
Pacific gas/elec 16% 16%
Pepsico 31% 32%
Pfizer me 51 % 50%
Ph. Morris 82% 82%
Phillips petrol 12% 12%
Procter & Gamble 83% 82%
Rockwell intl 16% 16%
Sears. Roebuck 33% 33%
Smithkline 52% 55%
Squibb corp 58.- 59.-
Sun co 50% 49%
Texaco inc 38% 38.-
Union Carbide 20% 20%
US Gypsum 27% 27.-
USX Corp. 30% 31.-
UTD Technolog 34% 34%
Warner Lambert 75% 74%
Woolworth Co 35% 35%
Xerox 55% 55%
Zenith elec 14% 14%
Amerada Hess 25% 25%
Avon Products 24% 24%
Chevron corp 40% 41 %

Motorola inc 40% 40%
Polaroid 23% 23%
Raytheon 65% 65%
Ralston Purina 66% 68%
Hewlett-Packadd 52% 52%
Texas instrum 44% 44-
Unocal corp 29% 29%
Westingh elec 48% 48%
Schlumberger 29% 29-

(L F. Rothschild and Co
Geneva)

BJ7»/jjZ3ifc

A B
Ajinomoto 3240.— 3330.—
Canon 966.— 950.—
DaiwaHouse ' 1500.— 1540—
Eisai 2150.— 2150.—
Fuji Bank 3080.— 3100.—
Fuji photo 4000— 3990.—
Fu|isawa pha 1900— 1900 —
Fu|itsu 1460.— 1410.—
Hitachi 1260— 1230—
Honda Motor 1340.— 1320.—
Kanegafuchi 1000— 999 —
Kansai el PW 2550.— 2540.—
Komatsu 601.— 598.—
Makita elct. 1600.— 1540 —
Marui 2900.— 2900.—
Matsush el I 2290.— 2220.—
Matsush el W 1860.— 1830.—
Mitsub. ch. Ma 511.— 520—
Mitsub. el 556.— 551 .—
Mitsub. Heavy 540.— 537.—
Mitsui CO 688— 688.—
Nippon Oïl 1.040.— 1020.—
Nissan Motr 760.— 759.—
Nomura sec 3000— 2950.—
Olympus opt 999— 982 —
Rico 1250— 1230 —
Sankyo 1970.— 1960.—
Sanyo élect. 464.— 453.—
Shiseido 1490.— 1480.—
Sony 4840— 4740.—
Takedachem 3010— 3030.—
Zokyo Marine 1760.— 1740—
Toshiba 690 — 668.—
Toyota Motor 1850— 1870.—
Yamanouchi 3920— 3880—

BILLETS (CHANGE)

Cours de la veille Achat Vente

1 $US 1.32 1.40
1$ canadien 1.01 1.11
1 £ sterling 2.30 2.55
100 FF 23.25 25.25
100 lires 0.103 0.118
100 DM 80.25 82.25
100 fl. holland. 71.50 73.50
100 fr. belges 3.75 4.05
100 pesetas 1.07 1.32
100 schilling aut. 11.40 11.70
100 escudos 0.85 1.15

DEVISES

1S US 1.335 1.365
1S canadien 1.04 1.07
1 £ sterling 2.40 2.45
100 FF 23.75 24.45
100 lires 0.1095 0.112
100 DM 80.90 81.70
100 yens 1.054 1.066
100 fl. holland. 72.- 72.80
100 fr. belges 3.83 3.93
100 pesetas 1.18 1.22
100 schilling aut. 11.50 11.62
100 escudos 0.975 1.015



Cerc.e Catho.ique 
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Vendredi Ĵ li^ml ^B \W& JfieSB ^̂ &r ^̂  5 cartons à Fr. 250.- en bons

22 janvier 1988 de l'Association des patients militaires suisses APMS d'achat du gS]
> «-»*> i r* ^' _i un i_ ~ A i ¦ Pas de tirage au sort. Prix de laa 20 heures Section des Montagnes neuchâteloises carte supplémentaire Fr. - eo

Cherche à louer, au Locle ou
à La Chaux-de-Fonds

appartement de 4 pièces
tout de suite ou pour fin
février. f/J 039/23 56 74

.— . 

Désirant vivre à la campagne, nous sommes
deux familles qui cherchons à acheter une

ferme ou ancienne maison
(Eventuellement petit immeuble) si possible
avec terrain, dans les environs
de La Chaux-de-Fonds ou du Val-de-Ruz.
Ecrire sous chiffres HZ 1051 au bureau de
L'Impartial.

CS-Service épargne/22^

WSRRRĴ TÊW Ë*79 TffZ¦ i . ¦ - ¦aAtilttlMftlltfèljW

Alors, choisissez le bon système: un CS-Plan épar- ~ "îMP
—

gne pour les jeunes. En «sauvegardant» Fr. 90- „ uf°n , , . .
mr mniq vnnq rtknnçprp? an hnnt riP S an^ rléià Veuillez madresser gratuitement la brochure depargne CSpar mois vous Disposerez au oout oe p ans aeja <<Epargner j uste pour épargner plus»,
d'un pécule de Fr. 6073.40 grâce aux intérêts de 33/4%
et au bonus. Largement de quoi vous offrir l'ordinateur m prencm 

personnel de vos rêves. D'ailleurs, le CS-Service Rue/no: 
épargne «plus» vous propose toute une gamme d'ap- NPA/ iocaiit é: 
plications compatibles. Découvrez-les dans la bro- Té| jvé. professionnel-chure d'épargne CS. Pour mieux programmer votre r~l—;—; ~ T7^—;—l r A H ( c r v r" » Coupon a retourner a la succursale CS de voire choix ou au Crédit Suisse,
PC Service Pvz, Case postale, 8021 Zurich.
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Boudevilliers.
A vendre

villa
contiguë

de 6 Vi pièces.
Case 49

2053 Cernier

Particulier cherche à acheter
sur le territoire
de La Chaux-de-Fonds

maison familiale
ou

ferme à rénover
Ecrire sous chiffres FW 1112
au bureau de L'Impartial.

CAMIONS >̂
MULTI f£*

\
~ 

CURTY

\ 28 56 28
Marais 20

2300 La Chaux-de-Fonds

«| 888? MMMpBHMMMIBm

M\. ÂmRLmmmmmWÊÊÊËÊÊSL\ W
Résidence des Ormeaux
Couvet — Rue du Quai re 42
A louer

appartement
de 5V2 pièces,
duplex 160 m2

— Vaste séjour avec cheminée.
— Galerie habitable.
— Grande cuisine

complètement équipée.
— Deux salles de bains.
— Balcon et terrasse.
— Situation dégagée

et ensoleillée.
Libre tout de suite.
Pour la location et pour tous renseigne-
ments complémentaires, s'adresser à:
La Neuchâteloise
Compagnie suisse
d'assurances générales
Case postale - 2002 Neuchâtel
Cp 038/21 1171, intemfe 420.

/ sLa Chaux-de-Fonds
A vendre appartement de

3V2 pièces
Acquisition possible avec la partici-

pation de l'aide fédérale.

Conditions exceptionnelles,
garages nouvellement construits

à disposition.
Contactez-nous

KU'^B _ GÎ3*rJi ĥî*Liî.bHL m

Dimanche 24 janvier

Petit Nouvel An
Jolie promenade - Excellent

repas - Musique - Danse
Départ: 13 h 30 Fr. 54.-

Dimanche 31 janvier

Marché artisanal d'Aoste
Foire de Saint-Ours

Carte d'identité
Départ: 06 h 00 Fr. 52.-

Dimanche 31 janvier

Promenade d'après-midi
Départ: 1 3 h 30

Prix spécial: Fr. 20.—

Inscriptions:
Voyages Giger Autocars,

<P 039/23 75 24



Dirty dancing d Ârdoimo
Un film qui a du succès n'est pas
forcément un bon film pour ciné-
phile exigeant , ni un mauvais du
reste. Il vaut pourtant la peine de
s'interroger sur les causes proba-
bles de ce succès, qui appartien-
nent plus à la sociologie qu'à
l'esthétique. Souvent, en effet , ces
petites historiettes sur fond de
musique ou de danse marchent
fort bien - qu'on se souvienne de
«La fièvre du samedi soir»,
«Flashdance», «Grease»,
«Staying alive» et plus près de
nous «La Bamba». Au tour de
«Dirty dancing» !

DANSES OBSCÈNES
Baby (Jennifer Frey, plaisante)
arrive avec son papa médecin, sa
maman bien sage et sa grande
sœur conformiste dans un hôtel
qui tient lieu de Club Méditerra-
née. Elle rêve de s'engager dans
les «Peaces corps», passe ses jour-
nées de pluie à jouer au scrabble,
apprend les rythmes des danses
de ses parents et découvre, un
jour où elle franchit un premier
interdit, d'autres jeunes qui se tré-
moussent sur les premiers rocks

en faisant des mouvements
«sexués» considérés comme danse
obscène (Dirty dancing). Par un
concours de circonstances tragi-
ques, elle devient la partenaire
d'un animateur à l'aspect animal
qui fait un peut penser à Elvis
Presley (Patrick Swayze), excel-
lent danseur, privé de sa parte-
naire habituelle qui doit avorter -
une assez belle «boucherie»
d'abord ! C'est l'apprentissage,
puis le succès... et l'amour bien
sûr, avec la réconciliation des
générations lors d'un bal. Baby
deviendra Frances, l'adolescente
adulte. Kennedy va mourir peu
après.

CONFLIT DES GÉNÉRATIONS

Dans ce conflit des générations,
situé à une époque où la jeunesse
américaine obtint son émancipa-
tion en cessant de rêver unique-
ment à imiter leurs parents, il y a
un aspect sociologique. Nostalgie
des années soixante ? Baby-Fran-
ces aurait aujourd'hui 40 ans: ce
sont ses enfants qui vont voir le
film ! Pour regarder tendrement

ou avec ironie leurs parents ? Pas
sûr , car rien ne ressemble plus à
une révolte superficielle qu 'une
autre révolte superficielle. Et
l'époque est à la superficialité...

MUSIQUE ACTUALISÉE
Pour faire passer son propos,
Ardolino amène peu à peu au pre-
mier plan la danse, de son rude
apprentissage à la réussite. Avec
de nombreux plans courts qui
masquent certaines insuffisances
des interprètes, nous sommes loin
de la comédie musicale à la
Minelli. Mais le spectacle est
assez réussi. Et revoici les airs des
années soixante, «électrisés» pour
les mettre au goût du jour, deve-
nus plus rageurs que tendres.
Mais ça marche...

Rythmes de la danse (par le
montage), explosions de la musi-
que (par son actualisation),
affrontements de générations (par
transposition), tout cela fonc-
tionne. Et le résultat, somme
toute gentil, n'est tout de même
pas déplaisant , malgré la superfi-
cialité et la mollesse de la mise en

" scène.
Freddy Landry

Wanda's CM é de Alan Rudolph
Alan Rudolph est certainement l'un des
cinéastes américains les moins connus et
notre intérêt pour cet auteur redouble
quand on sait qu'il a collaboré avec Robert
Altman pour la mise en scène du «Privé», de
«California Split» et de «Nashville». Il a
écrit ensuite le scénario pour «Buffalo Bill
et les Indiens».

Il a à son actif personnel «Prémonition»
(1970), «Welcome to LA» (1976), «Remem-
ber my Name» (1978), «Roadie» (1980),
«Endangered Species» (1982), «Return
Engagement»*(1983), «Choose me» (1984),
«Singwriter» (1984) et «Trouble in Mind»
(1985) rebaptisé «Wanda's café» en Europe.

De ces neufs films, trots seulement ont
trouvé>t|̂ pwtabi)4"j ' 

ça 
Europe. C'est

donc qu il y a aussi beaucoup à faire pour
découvrir de jeunes auteurs américains qui
ne sont pas de grandes machines commer-
ciales.

Dans les films de Rudolph, l'émotion sur-
git de la banalité d'éléments de la quotidien-
neté américaine.

Il fait appel à la musique, composée pour
une large part de ballades tout à fait ordi-
naires, presque convenues, abandonnant le
statut de musique frivole pour légender
l'émotion.

Dans «Wanda's café» l'auteur rompt avec
certaines recherches qu'il avait faites dans
ses précédents films pour nous présenter un
tableau hyper-réaliste de l'Amérique.

_*_ , ^J ., J.-P. Brossard
.. fit ¦ .. . /,

Le dernier empereur: brève chronologie historique
Nous consacrerons, le 28 janvier,
une page de «Singulier», dans sa
nouvelle formule, au «Dernier
empereur» de Bernardo Bertolucci.

Voici aujourd'hui, d'après une
fiche rédigée par Laurent de Week
pour les gymnasiens de Neuchâtel,
une brève chronologie des faits.

15.11.1908: à sa mort, l'impéra-
trice douarière Ts'eu'hi transmet le
pouvoir à son nouveau petit-
neveu P'ou-yi, âgé de trois ans.
L'empire, vulnérable, est en proie
aux ambitions économiques de
l'Angleterre, de l'Allemagne, de la
France, des Etats-Unis, de la Rus-
sie et du Japon.

20.12.11: une assemblée natio-
nale fonde la république.

12.02.12: P'ou-yi est contraint

, d abdiquer. Mais la cour, a Pékin,
reste intacte dans le faste millé-
naire des palais de la «Cité inter-
dite».

Novembre 1918: l'enfant pri-
sonnier se voit donner un précep-
teur écossais, sir Reginald Fleming
Johnston.

05.11.24: P'ou-yi est contraint
de quitter la Cité interdite après
un coup d'Etat. Il trouve refuge à
l'ambassade du Japon .

1924/1932: Tchang Kai-Tchek
est à la tête du gouvernement de la
Chine. P'ou-yi passe ces années
dans la colonie japonaise de Tient-
sin. Il place sa confiance dans le
Japon.

1934/1945: P'ou-yi règne sur la
Mandchourie devenue le royaume

du Mandchouhoud. Il se rend
enfin compte que les Japonais le
considèrent comme l'instrument
de leurs volontés.

1950: d'abord prisonnier des
Russes, le dernier empereur de
Chine sera jugé par le régime de
Mao Tsé toung comme criminel de
guerre, accusé de collaboration
avec les Japonais.

1959: après neuf ans de camp de
rééducation: P'ou-yi est libéré.
Dans les années soixante, en pleine
révolution culturelle, il travaille
comme ouvrier au jardin botani-
que de Pékin, lumineux et paisible,
tel «Une goutte d'eau sale régéné-
rée par le soleil» comme l'écrit son
frère. La souffrance l'a révélé à lui-
même, (adaptation fy)

de John Boorman
Les images du petit écran sont
fugaces: on les oublie (trop) vite.
Celles du grand écran tiennent
mieux dans nos mémoires. Mais
qu'en est-il de nos lignes amoureu-
sement «pondues»? Vous sou-
vient-il que dans «Singulier», le 17
décembre dernier, nous avions
entouré trois belles photos cou-
leurs de textes proclamant notre
admiration pour John Boorman
qui prati que avec sensibilité l'art
d'être grand-père quand il fai t sub-
til et fin retour sur ses propres sou-
venirs d'enfants de Londres, qui
avait sept ans en 1940, et pour son
film «Hope and Glory», qui
aborde la guerre de manière origi-
nale.

Car pour l'enfant que fut Boor-
man, cette guerre était une fête, un
bombardement beau comme un
feu d'artifice, une maison détruite
riche terrain de jeu pour une petite
bande, la récitation du livret du
neuf sous un masque à gaz déli-
cieuse facétie.

Et ce petit monde aux vrais dra-
mes d'être tendrement organisé
par des femmes... (fy)

«Hope and Glory» Les ailes du désir
de Wim Wenders

Beau succès, à Lausanne, pour
«Les ailes du désir» qui frôle les
vingt mille spectateurs: alors, beau
succès aussi au Locle après La
Chaux-de-Fonds? Ceux qui ont vu
deux fois le film ne sont pas rares
- à Neuchâtel , il est même possible
de le savourer en version originale.

Sans aucune information , il
n'est pas facile d'entrer immédiate-
ment dans le film. Car il faut com-
prendre, pour l'apprécier, com-
ment fonctionnent les anges qui
entendent les pensées des humains,
voient en noir/blanc, savent rêver
une musique presque exempte de
bruits et n'entrent en conversation
directe qu 'avec d'autres anges,
vrais ou anciens (comme Peter
Falk) ou des humains restés
enfants donc fous, et de vrais
enfants enfin.

Esssayez cette clef: elle permet
d'entrer de plain pied dans le film.
Mais est-ce cela que voulait Wen-
ders ? Un certain trouble initial , un
temps d'attente ne ferait-il pas
partie du dialogue que l'auteur
amorce avec le spectateur? Alors,
perdez ma clef... (fy)

C'est en 1960 que Roger Corman tourne en
48 heures et une nuit un film intitulé «La
petite boutique des horreurs», sur un excel-
lent scénario écrit par Chuck Griffith qui
eut l'idée de bâtir une comédie fantastique
sur les méfaits d'une plante Carnivore.

Le film remporte un énorme succès popu-
laire et rapporte à son producteur le centu-
ple de l'investissement réalisé. Son mélange
détonnant d'horreur et d'humour en font un
film «culte» que les amateurs vont voir et
revoir tant et si bien qu'ils en connaissent
souvent les répliques par cœur.

. Le film deviendra aussi un «musical» à
succès qui, tiendra deux ans à Broadway

avant d essaimer à Londres et à travers le
monde.

Frank Oz l'auteur de «Dark Crystal»
(1982), des «Muppets take Manhattan»
(1984) et par ailleurs acteur dans les films de
John Landis, accepte la gageure de réaliser
sa version de «La petite boutique des hor-
reurs». Oz a adopté une version qu'il intitule
«réalisme sublimé» pour échapper à la fois à
la version très horreur de Corman et très
musicale de D. Greffen. Sa version hésite en
effet entre la farce, la comédie musicale
rétro et le vrai film d'horreur.

Il réussit cependant à faire naître surtout
l'humour, dans sa version parodique qui
engendre souvent la nostalgie.

..,-. .̂ r-.:—"--. ^.--P^Brassard .

La petite boutique des horreurs de Frank oz

La Chaux-de-Fonds
Wanda's café
Voir texte. (ABC).
Hope and glory
Voir texte. (Corso).
Big foot et les Henderson
De W. Dear, avec J. Lithgow et M.
Dillon. (Eden).
Le dernier empereur
Voir texte. (Plaza).
La petite boutique des horreurs
Voir texte. (Plaza).
Top hat
Le film musical du dimanche
matin. (Plaza).
Dirty dancing
Voir texte. (Scala).
Salo ou les 120 jours de Sodome
Rage et désespoir de la jeunesse
pervertie. (Scala).

Le Locle
Full métal jacket
Les ailes du désir
Voir texte. (Casino).

Neuchâtel
Robocop
Too much
Les ailes du désir
(Apollo l, 2et 3.) s

L'aventure intérieure
Prolongation. Voyage dans le
corps humain. (Arcades).
Dirty dancing
Prolongation. Voir texte. (Arca-
des).
La belle au bois donnant
Film musical, dimanche matin.
(Arcades).
Jardins de pierre
Prolongation. L'engagement amé-
ricain au Vietnam. (Bio).
Le facteur sonne toujours deux fois
Prolongation. Avec Jack Nichol-
son, d'après le roman de M. Cain.
(Bio).
Who's that girl
Avec Madonna. (Palace).
Les dents de la mer 4
Prolongation. La revanche. (Rex).
Easy rider
Avec Peter Fonda, Jack Nichol-
son. (Rex).
Renegade
Aventures, avec Terence Hill. (Stu-
dio).

Couvet
Les incorruptibles
La série télévisée revue et corrigée
sur grand écran. (Colisée).

Saint-lmier
Raising Arizona
Le cinéma américain des années
80. (Espace Noir).

Tramelan
Ev il dead 2
Le grand frisson. (Cosmos).
Malone
Un tueur en enfer, avec Burt Rey-
nolds. (Cosmos)

Bévilard
Full métal jacket
Voir texte. (Palace).

Le Noirmont
Le cri du hibou
Tous les soirs Robert rôde autour
de la maison de Juliette , dont la
beauté le fascine.

Les Breuleux
Poussière d'ange
Pour l'inspecteur Blount , c'est une
série noire. Avec Bernard Girau-
deau. (Lux).

Dessins animés
Fievel et le Nouveau Monde (Scala
Chaux-de-Fonds). Bernard el
Bianca (Casino, Le Locle, Palace,
Neuchâtel).

de Stanley Kubrick
«24 heures» publie de temps en
temps, sous là signature de René
Dasen, un palmarès des films à Lau-
sanne. Fin 1987, «Le dernier empe-
reur» arrive en tête avec 33 mille
spectateurs, suivi de «La bamba»
avec 27 mille puis de «Full métal jac-
ket» et «Les incorruptibles» avec 23
mille. Succès mérité pour le film de
Kubrick, qui devrait se confirmer
aussi au Locle où la fréquentation du
Casino laisse parfois à désirer.,

«Full métal jacket», rappelons- le,
est une sorte de «rêverie» abstraite sur
la guerre en général, quoique enraci-
née dans la préparation aux combats
du Vietnam qui ensuite se déroule
dans les ruines de Hue avec adver-
saire quasiment invisible.

1987 aura apporté deux autres
témoignages importants, fort diffé-
rents, sur cette guerre absurde, les
souvenirs personnels d'Olivier Stone
dans «Platoon» et la description de la
fin du processus dans «Jardins de
pierre» de Francis Coppola qui mon-
tre la troupe d'élite chargée d'enterrer
et de rendre hommage aux morts au
cimetière d'Harlington à Washington.

(fy)

Full métal jacket

Vitrine, tremplin, mouroir ou
enfermoir. On aura tout entendu !
Et même la commission de sélec-
tion , toujours essentiellement
lémanique, en ce qui concerne la
Suisse romande, el qui favorise
donc les petits copains genevois,
se laisse aller à des déclarations
inacceptables. Certains films qui
auraient été aides par l'aide fédé-
rale et divers soutiens publics ou
privés ne mériteraient pas même
une présentation à Soleure. Les
auteurs ainsi pris à parti et cloués
au pilori auront au moins l'avan-
tage finalement de voir leurs films
programmés le dimanche matin:
il s'agit de «Verdemare» de Anto-
nio Mariotti, «Der Hilsengel» des
frères Dellers, et «La dame de
Paris» de la Valaisanne Anne
Theurillat. Conclusion: ces fi l ins
ne sont ni mieux ni plus mauvais
que beaucoup d'autres visionnes
en semaine.

Pourquoi alors jeter l'anathème
sur trois films ? Provoquer une
discussion sur les formes de sou-
tien, d'accord. En Suisse comme
ailleurs, les commissions de mili-
ces croulent sous les piles de dos-
siers qu 'il est difficile de résorber
en quelques week-ends. C'est
alors le jeux des téléphones de
ceux qui connaissent mieux le
cinéma et qui influencent large-
ment les décisions. Combien de
fois a-t-on entendu le responsable
d'une grande fondation helvétique
dire: «Ne vous inquiétez pas.
Monsieur B. a beaucoup aimé
votre projet, nous allons le soute-
nir !»

On retrouve aussi trop souvent
les mêmes personnes dans les
divers groupes, à Berne, à Zurich,
à Lausanne, Genève et ailleurs.

Finalement on peut dire qu'une
dizaine de personnes au maxi-
mum décident de la distribution
des quelque dix millions qui vont
annuellement au cinéma.

Il faudrait plus de transparence
et l'on peut s'étonner que le meil-
leur film vu à Soleure dans le
domaine de la fiction n'ait bénéfi-
cié d'aucun soutien, même pas du
petit coup de pouce du Centre
Suisse du cinéma.

Tourné à Bruxelles, le film sur-
prend tout d'abord par sa façon
simple et directe de nous mettre
en contact avec les personnages:
une styliste de mode qui travaille
à la maison et partage son temps
entre sa petite fille, sa mère et les
étreintes fugaces d'un amant de
passage. On pense Chantai Aker-
man et c'est déjà un compliment
pour son auteur; puis on s'étonne
encore de la subtilité de la direc-
tion d'acteurs, de la précision de
l'image et du regard du ton de
l'ensemble. Et puis l'on découvre
encore que c'est le travail d'une
jeune fille toute timide de chez
nous, qui s'appelle Juliette Frey et
son doux message s'intitule «Le
froid du matin»; une jeune
Chaux-de-Fonnière qui a étudié
à la meilleure école de cinéma
actuelle l'INSAS de Bruxelles.

Jean-Pierre Brossard

Soleure 88:
quel avenir pour

les jeunes auteurs ?
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A louer au Locle

bel appartement
4 pièces

Entièrement rénové, cuisine
agencée, dépendances. Quar-
tier tranquille.
Libre le 1er avril.
C0 039/31 40 71

Voiture la p lus  vendue  du monde , > res de sécurité , dossiers des siè ges

la Ford Escort a séduit  six mi l l ions  D©S OptlOfflS arrière rabattables séparé- j §

d' automobil is tes .  Ce record absolu rj'une ValeUf rJG m e n t  g r âce  a u x q u e l s  le ' '

valait  bien que celle voiture par- 1 ZL "7 C% franfC volume du coffre à bagages

t i c u l i è r e  se pare d' un équi pement  p e u t  a t t e i n d r e  1000 l i t r e s

par t icu l ie r  pour se faire modèle  Vot re  Ford Escort Sap h i r , n o u s  pour  t r anspo r t e r  vo t re  l a m -

spécial: Ford Escort Sap hir .  l' avons dotée d' un équi pement sp é- padaire  ou d' autres  objets en-
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d'essence minimale .  ments de siè ges spéciaux et d'une ment  sp écial!).  Une  garan t ie  de

Le système de freinage anti- >' l-'e1 7 f moque t t e  dou i l l e t t e .  ré p a r a t i o n  l o n g u e  d u r é e  q u e

bloquantvouspermet de maîtriser D' une antenne  inté grée à la p T \°\ Ford est seul à offrir. Et , sur de-

votre voiture même en freinage d'ur- glace arrière et d' une con- l\ // mande , une garantie de 3 ans ouJ; L
gence , lorsqu 'un ballon d'enfant tra- sole de toit avec horloge 2J >; A 100000 km. 

verse subitement la route .. .Vous êtes numéri que. De chapeaux de U=^JJ Votre concessionnaire Ford
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A louer pour le printemps 1988

locaux
Superficie d'environ 1 30 m2

La finition de ces locaux se fera en
accord et selon les besoins du pre-
neur.
Conviendrait particulièrement pour
bureaux ou petit atelier.
Location: Fr. 1000.— par mois
+ charges.
Pour tous renseignements,
s'adresser à

GÉRANCE USD PERUCCIO

Rue de France 22 / 2400 Le Locle

Le Val-de-Travers, la région
de demain...

Investissez aujourd'hui !

A vendre

immeubles locatifs
Neufs - Rénovés - A rénover

Appartements en PPE
G. Buchs Prospective
Fleurier
0 038/61 15 7511 M

w ^A vendre à Coffrane

maison
familiale

comprenant:
1 appartement de 4 pièces
1 appartement de 5 pièces
1 garage - atelier
dépendances

Pour tous renseignements:
Etude Frédéric Jeanneret
notaire à Fontainemelon
(p 038/53 38 78

* d

A louer

joli appartement
2 Vi pièces

dès fin février ou à convenir à la
Combe-Grieurin 51. Quartier Clinique

Montbrillant.
Cuisine agencée, salle de bains avec

baignoire, petit jardin, tranquillité.
Prix: Fr. 450.—, charges comprises.

0 039/23 67 02

aWSA^I construction |\
^S-Ar Sjplll service sa 

y

y PROPRIÉTAIRES j§
\. vous désirez vendre. Nous avons y

^> probablement dans notre clientèle {
/  la personne intéressée à l'achat de ;N>\ votre terrain, maison, appartement /
y ou immeuble. N.
<. Décrochez votre téléphone mainte- y; j ; nant et appelez-nous pour un pre- 2?
y , mier contact sans engagement. X

ŷ||| |̂^̂̂ ^ 0 039/271 171



A vendre à La Chaux-de-Fonds

appartements
de 2 et 4 pièces

transformables en un 6 pièces
de 200 m2.
Quartier nord-est, près du centre.

Cp 024/31 10 71, le matin.

A louer, centre ville, dans immeuble
résidentiel, quartier tranquille

appartement 6 pièces
1 60 m2 tout confort, 2 salles d'eau, ascen-
seur, cheminée de salon, sauna, solarium
dépendances.
Location: Fr. 1 300 - + charges Fr. 300.-
Eventuellement garage dans l'immeuble.

0 039/26 40 40

Cherchons dans toute la Suisse, tout de
suite ou à convenir, à louer ou à acheter

500 m2 de surface
— en rez-de-chaussée;
— avec places de parc;
— en périphérie de grandes aggloméra-

tions;
— sur axe à grand trafic.

Faire offres écrites avec dossier à:

Imec Services SA, case postale 859,
1951 Sion, (p 027/22 02 88

==, CENTRE SUISSE
£ W*r^CC\ D'ELECTRONIQUE ET 

DE
jaL " I  MICROTECHNIQUE S.A.

^=  ̂ Recherche et Développement
Neuchâtel

Nous cherchons pour notre département microélectronique
avancée

un(e) laborantin(e)
en physique
ou une personne de formation équivalente pour des travaux
liés au développement de technologies microélectroniques.
Les tâches principales sont:
- caractérisation électrique de dispositifs expérimentaux
- manipulation d'équipements de développement
- dessins de masques photolitographiques.

Des connaissances dans le domaine des techniques de mesu-
res assistées par ordinateur ainsi que des notions d'anglais
sont un avantage.

Nous offrons un travail intéressant au sein d'un institut dyna-
mique, de nombreuses possibilités de parfaire sa formation et
de bonnes prestations sociales.

Vos offres de services accompagnées des documents usuels
sont à faire parvenir au chef du personnel. Centre suisse
d'électronique et de microtechnique S.A., Maladière 71,
2007 Neuchâtel.

JPR — Promotion
Création et promotion de petits commerces et
entreprises.
Vente + achat
Consultez-nous si vous désirez devenir

indépendant
Conseils pratiques — Etudes de marché —
Recherche de fonds.
Lambert & Hosang — 1588 Cudrefin

d
R:~9

é
56 RÉFECTION ET

CONSTRUCTION
*'. .. D ACHEMINÉES

•et fti£>«*
Jk c" ;|! en 'ubes inox de fabrication

WfÊàK ç£!^ suisse (systèmes RU1Z et

^¦fEiï^S 10 ans de garantie.
«̂ 1 HH« Capes antirefoulantes,
¦ I BSB ventilateurs de cheminées,
M |H3 etc.

Rî few. Devis sans engagement.

^. . 49 038/25 29 57
¥^^r>riCr 112, rue des Parcs
+̂mS YJ l IOI &CO 2006 Neuchâtel

Un cri
dans la nuit

Feuilleton de «L'IMPARTIAL»» 93

Mary Higgins Clark

Roman
Traduit de l'américain par Anne Damour

Droits réserves Editions Albin Michel et Sciaky presse, Paris

La lumière du plafond dans la salle d'accou-
chement était trop forte. Elle lui faisait mal
aux yeux. Jenny perdait conscience par inter-
mittence. Erich, masqué et vêtu d'une blouse
blanche comme les médecins et les infirmières,
ne la quittait pas du regard. Pourquoi Erich
passait-il son temps à la surveiller?

Une dernière poussée douloureuse. Mainte-
nant, pensa-t-elle. Maintenant! Le docteur
Elmendorf leva en l'air un petit corps tout
mou. Ils se penchèrent tous sur lui. «Oxy-
gène.» <¦

Il fallait que le bébé vive. «Donnez-le-moi.»
Mais elle ne put articuler un seul mot. Ses
lèvres étaient figées.

«Montrez-le-moi», dit Erich. Il avait un ton

inquiet, nerveux. Puis elle entendit un mur-
mure déçu. «Il a les mêmes cheveux que les fil-
les, des cheveux auburn !»

La pièce était dans l'obscurité lorsqu'elle
ouvrit à nouveau les yeux. Une infirmière se
tenait assise auprès du lit.

«Le bébé ?
- Tout ira bien, dit l'infirmière d'un ton ras-

surant. Il nous a seulement fait un peu peur.
Essayez de dormir.

— Mon mari ?
— Il est rentré chez lui.»
Qu'avait dit Erich dans la salle d'accouche-

ment? Elle ne parvenait pas à s'en souvenir.
Elle flotta dans un demi-sommeil. Dans la

matinée, un pédiatre entra dans sa chambre.
«Je suis le docteur Bovitch. Les poumons du
bébé ne sont pas parfaitement développés. Il a
quelques difficultés, mais nous le tirerons de
là, jeune maman. Je vous le promets. Cepen-
dant, étant donné que vous avez déclaré être
de religion catholique, nous avons cru bon de
le faire baptiser la nuit dernière.
- Va-t-il si mal ? Je veux le voir.
-Vous pourrez vous rendre au bloc stérile

dans un petit moment. Il doit encore rester
sous oxygène. Kevin est un beau petit bébé,
madame Krueger.

- Kevin !
-Oui. Avant de le baptiser, le prêtre a

demandé à votre mari quel nom vous comp-
tiez lui donner. C'est bien ça, n'est-ce pas?
Kevin MacPartland Krueger?»

Erich arriva avec une pleine brassée de lon-
gues roses rouges. «Jenny, Jenny, ils disent
qu 'il s'en sortira. Le bébé s'en sortira. J'ai
pleuré toute la nuit en rentrant à la maison.
Je croyais que c'était sans espoir.
-Pourquoi leur as-tu dit qu'il s'appelait

Kevin MacPartland ?
-Chérie, ils ne lui donnaient pas plus de

quelques heures à vivre. J'ai voulu réserver le
nom d'Erich pour un fils qui serait bien
vivant. C'est le seul autre prénom qui me soit
venu à l'esprit. Je pensais te faire plaisir.
-Change-le.
- Bien sûr, chérie. Il s'appellera Erich Krue-

ger sur son certificat de naissance.»

Pendant la semaine qu 'elle passa à l'hôpital ,
Jenny s'obli gea à manger, à ménager sas for-
ces, à combattre la dépression qui la minait.
Au bout du quatrième jour on sortit le bébé
de la tente à oxygène et elle put le prendre
dans ses bras. Il était si frêle. Elle crut mourir
de tendresse quand la petite bouche lui prit le

sein. Elle n'avait nourri ni Beth ni Tina , for-
cée de reprendre au plus tôt son travail. Mais
elle donnerait tout son temps, toute son éner-
gie à cet enfant-là.

Le bébé avait cinq jours quand elle quitta
l'hôpital. Pendant les trois semaines suivan-
tes, elle revint chaque jour toutes les quatre
heures pour le nourrir. Tantôt Erich la con-
duisait , tantôt il lui prêtait la voiture. «Je
ferai n 'importe quoi pour le bébé, chérie.»

Les filles s'habituèrent à ce qu 'elle les lais-
sât. Elles s'y résignèrent après quelques pro-
testations. «Ça ne fait rien, dit Beth à Tina.
Papa s'occupera de nous et on s'amusera bien
avec lui.»

Il l'entendit. «Qui préférez-vous, Maman ou
moi ? dit-il en les soulevant de terre.
-Toi , Papa» , répondit Tina en gloussant.

La petite fille avait déjà appris les réponses
qu 'Erich désirait entendre, pensa Jenny.

Beth hésita, jeta un coup d'œil vers sa
mère. «Je vous aime tous les deux pareil.»

Le lendemain de Thanksgiving, on permit
enfin à Jenny de ramener le bébé à la maison.
Elle habilla tendrement le petit corps, heu-
reuse de remplacer la grossière chemise
d'hô pital par une brassière toute neuve, déjà
lavée pour adoucir les fibres du coton.

(à suivre)

L'annonce, reflet vivant du marché
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/ifHyk\ Restaurant

lâBfl) CTMN
\\B W/ Louis-Chevrolet 50
VJPJIIP̂ 7 cp 039/26 51 52

Tous les vendredis soir:
— risotto tessinois
— assiette de grotto
— scampis au whisky

Notre nouvelle carte de brasserie.

Couple, 2 enfants 1 2 et 1 5 ans
cherche à La Chaux-de-Fonds

appartement 4 pièces
 ̂039/26 63 78



COEMIT
Il comitato dell'emigrazione italiana délie Montagne neo-
castellane, invita tutta la collettivita a partecipare alla sua

assemblea générale

oggi venerdi 22 gennaio ore 20
alla Maison du Peuple, seconde piano.

Cordiali saluti
Il comitato

Andréa Serra

IL JêPJ èJ[JL~̂ JÊL I' JÉSi i/ JJJ ISBHB
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k J La Chaux-de'-Fonds —^

cherche

vendeuse qualifiée
ou avec expérience.

Emploi à plein temps.

Ecrire avec prétentions de salaire
rue du Parc 29, 2300 La Chaux-de-Fonds.

Nous engageons tout de suite
ou pour date à convenir

monteur en chauffage
installateur sanitaire
aide-monteur
en chauffage
aide-installateur sanitaire
Offres à adresser à:

Charles Renfer & Fils
Corgémont
<p 032/97 12 88

Nous cherchons

mécanicien
autos

Place stable.

Formation continue.

Agence Volvo + Mazda.

Sans permis s'abstenir.

S'adresser au: __.
Garage Schenker & Cie
Hauterive / Neuchâtel
0 038/33 13 45.

Restaurant-grotto en Suisse italienne
(Val Calanca) cherche:

dame ou jeune fille
pour la saison: avril-octobre 1 988
comme aide de cuisine, buffet , service.
Nourrie, logée + bon gain;
ainsi que pour la saison d'été: fin juin-
septembre 1 988

jeunes filles, étudiantes
minimum 18 ans pour le service.
(p 021/801 00 85 le soir.

Home «Mon Foyer»,
Dombresson,
engagerait une

employée
de maison

à temps complet,
ayant des connaissances
en cuisine et aimant
les personnes âgées.
Salaire et conditions de travail
selon ANEMPA.
Entrée en fonctions: 1er avril
1 988 (éventuellement plus tôt).
Renseignements auprès de la
directrice, Cp 038/53 25 65.

Offres à:.
M. C. Vaucher
Chasseran 3
2056 Dombresson

CARROSSERIE et GARAGE des EPLATURES
Vente et entretien tous véhicules Tél. 039/26 04 55

¦m3K éSmr amm "H 3̂ ï"l 1 «S I 0

Maison —— ¦ • ™— ' '̂ ^̂ Y%W\ r !̂!SÊË^7 "
de confiance Nous engageons

1 peintre diplômé en carrosserie
ou

1 manœuvre peintre en carrosserie
ou

1 manœuvre ayant de l'ambition
Téléphonez ou présentez-vous !
Bd des Eplatures 25-27 - La Chaux-de-Fonds

Publicité intensive, publicité par annonces

L M ') 9f  à• %-'W*M '- U i < *i (*;¦

L'annonce, reflet vivant du marché

Si vous êtes en possession
d'un permis de poids lourd,
que vous cherchez un travail
indépendant et varié au sein
d'une équipe jeune et dyna-
mique, vous êtes le

chauffeur
que nous cherchons.
Expérience avec le maniement
de grue hydraulique exigée.
Date.d'entrée: 1er mai 1988
Scierie des Eplatures SA
2300 La Chaux-de-Fonds
(25 039/26 03 03

Soldes jusqu'à SO %
Exemples:

1 salon cuir .3-336 -̂ 2 600.-
1 salon cuir «3-?60̂  2 990.-

1 salon d'angle, cuir Jô-&5fïï- 3 900.—

1 salon moderne, cuir .3-4907— 2 900.—
1 salon cuir -5-9t5% 4 500.-

1 salon tissu 3-4807- 1 740.-
1 salon tissu moderne,

3 + 2 + 1 + table «3-560% 2 850.-

1 salon d'angle _3_©50 -̂ 1 500.-

1 salon avec fauteuil relax .3- 7̂-007— 2 490.—
1 salon moderne 3 + 2+1 J2-26&T- 2 400.-

1 salon 3 + 2 + 1  jL-986̂  1 390.-

1 paroi d'angle J5-9?0 -̂ 3 980.-

1 paroi noire ,2-3407— 1 500.—
1 paroi en chêne A-Q7Xj~Z- 3 690.—
1 paroi en chêne clair _3-38Ô  ̂ 2 370.—
1 salle à manger

Louis-Philippe, comprenant:
1 table + 4 chaises,
1 buffet 4 portes
+ 1 vitrine -5-020 -̂ 3 590.-

Ensembles de tables et chaises

Plus de 50 articles
soldés

Autorisés par la Préfecture des Montagnes
du 15 janvier au 4 février 1988

«\\\\\\\\\\\\\iiiii \\miÈj i
\\\\ Pour compléter l'effectif de notre bureau / / ///
\\\\ Distribution Export nous cherchons un(e) '/////

x  ̂ employé(e) de commerce I n
\V\\ titulaire d'un CFC et pouvant faire valoir II I
Ov\V quelques années d'expérience, de préférence I I
\\v\ chez un transitaire. 'I lII

v\v\ Notre nouveau(elle) collaborateur(trice) sera I ///,
SNXV chargé(e) de l'établissement de documents '11/11/
xv\x; destinés à l'exportation, de la facturation, des II///
\V\X contacts avec les transitaires et de la gestion I//////
<SŜ : du stock. En outre, il (elle) assumera divers
ÏNx>î travaux de correspondance interne et externe. l////////

1% ¥/ÊB;ï§N; Nous souhaitons engager une personne ayant // / / / /w
$$$ï du goût pour les chiffres et le travail à l'écran //////%/
$$5; ainsi que de la facilité dans les contacts
$$$5; humains. De langue maternelle française, il
rjSjg: (elle) aura de bonnes connaissances d'anglais Î P:§35g ainsi que des notions d'allemand.

S~E==: Les personnes intéressées sont priées -v~ ^HH
.5=5=--.. d'e.oyi^êrJej45joXfres accompagnées des . I j
=EE=S docurrienfs-Usuels au Service de recrutement. ''

IH FABRIQUES DE TABAC &5%> Bl
§f| REUNIES SA tSËÏT B
jS-̂ î 2003 Neuchâtel E—cfe; •̂ 7

'
<<$; Membre du groupe Philip Morris HÉPÈS
^̂ > • * ' "' WÊÈ

Que vous souhaitiez simplement changer d'emploi
ou reprendre une activité professionnelle ou encore
si vous préférez une occupation à temps partiel,
vous êtes ici à la bonne adresse I

Nous cherchons pour notre institution:

une infirmière diplômée en SG
ou PSY pour veilles
en mesure de prendre la responsabilité des soins,
de la sécurité et du confort des patients, pendant 2
à 3 nuits par semaine, en collaboration avec une
petite équipe bien formée;

une infirmière diplômée en SG
ou PSY pour le service de jour
avec la possibilité de travailler à 100% ou à temps
partiel, ou sur appels pour remplacements.

Nous souhaitons engager une personne capable de
donner des soins globaux afin de contribuer effica-
cement à la qualité de vie de malades chroniques,
dans le cadre d'une unité.

Salaire en relation avec la responsabilité à assumer,
en fonction du barème du canton de Berne, y com-
pris primes et 13e salaire. Semaine de 42 heures.
Possibilité de logement à proximité.

Prenez contact par téléphone ou faites-nous parve-
nir vos offres de services avec copies de certificats
et photo.

MON REPOS
Institution hospitalière pour malades chroniques

2520 La Neuveville
<P 038/51 21 05

| MM I I I I I I I I I I I M M

HSREl
I SOCIÉTÉ ROMANDE D'ÉLECTRICITÉ

Pour notre réseau de Leysin, i

nous cherchons un

• monteur électricien ]
' • J rzr HP monteur électricien

•ïsi'.SMi tu*»» —*
ques intérieures, et des j

• aides-monteurs
électriciens

I et des . i

• aides-monteurs
de réseau

au bénéfice d'une formation Profession-

Les candidats intéressés voudront bien

S adresser leurs offres manuscrites avec eu

Sulum vitae et photo, au Service du P«

i J= la «îneiété romande d eiecxn

S Se? «ti cî 79
s
64

nT;'Tis,
ur appel

interne 230.

i î u^̂ m̂RB ^ îL

Achète
Meubles, bibelots

anciens.
E. Schnegg
Antiquaire
Gare 85b

2314 La Sagne

<p 039/31 75 42
Votre journal:

LjEgsiL

changenem
(à expédier sous enveloppe «Imprimé» à 35 cts) Journal L 'IMPARTIAL SA,
Service des abonnements, rue Neuve 14, 2300 La Chaux-de-Fonds

Nom et prénom: 
(Prière d'écrire en lettres majuscules)
Ancienne adresse: Rue: 

NP/Localité: 
Nouvelle adresse: Hôtel/chez: 

Rue: , 
NP/Localité: 
Pays/Province: 

du au inclus
S*s 

Avis important
1. Pour faciliter notre tâche, les demandes de changement d'adresse doivent

nous parvenir par écrit, 7 jours à l'avance, s.v.p.
2. Aucun changement d'adresse n 'est pris par téléphone.
3. Aucune mutation n'est faite pour une durée inférieure à 6 jours ouvrables.
4. Emoluments: Pour la Suisse Fr. 2.50 par changement.

Pour l'étranger, première semaine Fr. 6.50.
Par semaine supplémentaire ou fraction de semaine Fr. 3.50.

5. A vion: Prix suivant le pays.
6. Pour l'étranger, nous ne pouvons pas garantir un acheminement régulier .
7. Paiements: à nos bureaux, à notre CCP 23-325-4 ou en timbres-poste.



RENAULT TraTic
4x4

Chargez!
Plus d'une tonne de charge utile ou 9 à 12 passagers. 4,7 m;

à 7,2 m de volume de chargement. Partout et par tous les temps.
Tout spécialement dans les terrains les plus difficiles , humides, ennei-
gés ou verglacés. Moteurs à essence 1995 cm et 2068 cm3 Diesel.

Dès Fr. 23 700.-
Garage Ruckstuhl SAj% RENAULT
^n?5/F^S,ïïr,h,er C M DES VOIT URES
0 039/28 44 44 %# A WÏW DË La Chaux-de-Fonds W// A VIVKt :  

Le Locle: Garage Cuenot, rue du Marais, f/7 31 1 2 30

Les Ponts-de-Martel: Garage du Carrefour, Montandon SA, <p 37 11 23

Saint-lmier: Garage du Midi SA, F. Grosçlaude et Fils, Cp 41 21 25

qw&&»XErrr&&N<r£6!w^^

«MI
-Q <t 16yFE VRIER
SAMED113 FEVRIER
1400 CORTEGE DES ENFANTS

concours de MASQUES
2000 SOIREE MASQUEE

bal avec LES VITAMINES
animation avec TSCHAUPI-CUQUE de Bienne

DIMANCHE 14 FEVRIER 14»

COKTÇÛt WM0/&7ÏQGE
MARD116 FEVRIER 20°°
SOIREE MASQUEE bal avec NEW DELTA

Super prix: 2 voyages à Paris
pat"nage- MjggN c&

AUTOCARS GIGER TCS-VOYAGES
Rue Neuve 14- Av. Léopold-Robert 114 Av. Léopold-Robert 88
2300 La Chaux-de-Fonds 2300 La Chaux-de-Fonds 2300 La Chaux-dé-Fondi
J9 039/211135 0 039/23 75 24 0 039/23 1122

l_ 

La Pinte de La Petite-Joux I I RESTAURANT ^°c
5haux.du.Milieu

0.039/37 1775 DE LA POSTE P 039/361116
Ses spécialités campagnardes. 

Son menu journalier. Un Plaisir de la table Pas loin da chez vous-
. Un restaurant-bar accueillant dans un cadre

Le coin des enfants. très neuchâtelois.
Fermé le lundi. Spécialités:

Filets de sole au safran
' Escalope de saumon

I . aux coquilles Saint-Jacques

fi v\Mr\fi ' Le carrefour des vins de Pavés de bœuf "route du vin "
/mAwvMlPfâ/ domaine des Côtes-du- Repas de mariages, sociétés, banquets,

&lÉÊBË&m&\ Rhône et du Bordelais, dîners d'affaires, apéritifs.

{-jî ffîiW «ftS des vies rares et des Terrasse - Parking - Fermé le lundi
'̂ ^a fHi^rw" ' vieux millésimes du siè- ' 

*d_ V/7Q\» cie passé à nos jours. I "̂ ^̂ ^
_̂
^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ —^̂ ~^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ —

Charrière 5, C'est notre passion du "Wm̂  .__ <f *r 039/28 71 51 vin à ia rencontre de Î Tf 5̂  ^J f* ̂ 1 f* ¥

¦ chez Eeppe
:-  ^ ,̂ 7

- - -; - v -. = ¦_. Envers 38 Le Locle 0 039/31 31 41
nrcjA i IRANT L'excellence de la table, reflet d'une gastronomiertc»lMUtt«iv i de qualité dans un cadre chaleureux.

au britchon J
Serre 68. 0 039/23 10 88, Cl.-A. Jacot . . _ . .,_

Spécialités flambées, carte de saison Hôtel de la Croix-d Or
Menu du jour, salles pour sociétés, banquets yj ' / *~\

l i — 1 KJI Lsaminetto
: [ . " .. CAFÉ-RESTAURANT-BAR . ¦ "S2£5££ ,„ . . ! ,

Tl Tfc ïfc ¦ fM^IThâ\  ̂ ' ' pâtes maison faites à la main

ri nlf /l%rKil pizza au ,eu de bois
À 

ç
nuliftf OM».t4«J*jM l V Restauration chaude jusqu'à la fermeture.

Paix 6 9 -0  039/23 50:30 - Famille José Robert Salle pour sociétés, banquets, etc.
La Charbonnade - Flambés . Spécialités espagnoles La Chaux-de-Fonds j? 039/28 43 53

- Ht; Tous les jours menu sur assiette Balance 1 5 José et Manuela Nieto

IL m. *— ' ' — ' 'JUw^ __¦ ___ ,,..,.,.,,,, ,̂,,,. ^ Jr

Mercedes 280
CE Coupé

Expertisée,
98 000 km, prix à

neuf: Fr. 40 000 -,
cédée: Fr. 1 2 800.-
Station Shell, Boinod
cp 039/23 16 88

f Contrôle de 
^ Ĵ HEZ2BPH BlS.J vos lunettes / \^^|ĵ ^^^f^\T par nos / \)EtjRMfllrMiJp I

I Maîtres opticiens/ \ i
V Diplôme / \ Av. Ld-Robefl 23 /

' l 

Café du Grand-Pont
Avenue Léopold-Robert 11 8

Ce soir, samedi midi et soir:

tripes neuchâteloise
et milanaise
0 039/26 46 88

Prière de réserver s.v .p.

• Fermé le dimanche •

Pommes
Golden, Idared. Boskoop, Cloches par
cageots de 25 kg et cartons de 10 kg, à
domicile. Par 5 kg au magasin, passage
du Centre 5.

Pommes de terre
Bintje, Désirée par sacs de 30 kg, à
domicile. Par 5 kg au magasin, passage
du Centre 5.

Prix intéressants. Frais d'arrêt , Fr. 5 —
pour livraisons en-dessous de Fr . 50. — .

Société d'agriculture, office commer-
cial, rue des Entrepôts 19,
0 039/26 40 66.

Déménagements
Transports - Débarras

B. L'Eplattenier
C0 039/28 10 29 ou 23 80 59

La personne (repéré pas sur la neige) qui
a pris soin d' une veste rouge (genre trai-
ning) avec les inscri ptions «100 km de
Bienne» et «Morat-Fribourg» le 1 9 janvier
vers 1 6 heures, aux abords de la route de
Chasserai , bas de l'Egasse, est priée de
téléphoner au 039/26 85 69.

Meubles Au Bûcheron - Veuthey SA
Avenue Léopold-Robert 73 - La Chaux-de-Fonds

Cp 039/23 65 65

FOIRE
DE L'OCCASION

1 table monastère chêne massif
dim. 250x90 cm d'exposition Fr. 3 250.-

1 magnifique salon-lit cuir rustique.
2 fauteuils Fr. 2 400.-

1 salon d'angle tissu super Fr. 1 300.-
1 paroi-bibliothèque, pin massif Fr. 1 450.-

Tabouret de bar , pin la pièce Fr. 55.-
1 chambre à coucher complète, moderne Fr. 1 450.-

Chevets marquetés la pièce Fr. 165.-
7 chaises paillées, col. miel la pièce Fr. 145.-

20 tabourets de cuisine skai la pièce Fr. 13.-
1 salon 3 + 2, velours de Gênes Fr. 400.-
1 lit capitonné complet avec matelas

et couvre-lit + 2 chevets Louis XV Fr. 2 200.-
1 paroi moderne Fr. 700.-
1 salon d'angle, velours jaune Fr. 650.-

10 matelas dim. 90X190 cm la pièce Fr. 80.-
1 argentier rustique Fr. 600.-
1 canapé 3 places, tissu Fr. 250.-
5 salons de Fr. 200.- à Fr. 400.-

Tables de salon de Fr. 100.- à  Fr. 300.-
Fauteuils de Fr. 50.- à  Fr. 100.-
Buffets de service de Fr. 100.- à  Fr. 300.-
Meubles bas Fr. 300.-

1 canapé 4 places, skai Fr. 350.-
2 lits avec literie la pièce Fr. 250.-
1 salon cuir, noir + relax Fr. 700.-

' 2 lits, dim. 95X 1 90 cm. rustiques
avec literie Fr. 550.-

Il I

Après les excès des fêtes

MAIGRIR
c'est possible et pas si difficile au

Club ALINE
La Chaux-de-Fonds, lundi 1 7 heures

et 1 8 h 1 5, Hôtel Fleur de Lys.
Le Locle, Envers 34, jeudi 1 8 h 1 5

Reconvilier et Moutier
0 039/31 46 63

Solution des mots croisés
HORIZONTALEMENT. - 1. Navacel-

les. 2. Etourneau. 3. Criminelle. 4. Rpta;
Lac. 5. Oculi; Dyle. 6. Père; La; Ir. 7. Mi;
Lev. 8. Ostiole. 9. Rit; Martel. 10. Elevés;
Eté.

VERTICALEMENT. - 1. Nécrophore.

1

2. Atroce; Sil. 3. Voiturette. 4. Aumale. 5.
Cri; Môme. 6. Enns; Lilas. 7. Lee; Da;
Er. 8. Lally; Té. 9. Eulalie; Et. 10. Ecer-
velé.

A vendre cause changement de modè-
les

10 cuisines en chêne massif
avec les appareils garantis, au prix
exceptionnel de Fr. 6 950.—
Possibilité de faire sur mesure et plan.
• Escaliers en bois, tous modèles,

depuis Fr. 3 900.— avec rampe.
• Salles de bains complètes, tous colo-

ris, Fr. 1 350.-
L'Habitat, Grand-Rue 8, Tavannes,
0 032/91 32 44
Ouvert que le samedi.

Fourgon VW
Transporter

59 000 km.
expertisé. Fr. 8 800.-

Station Shell
Boinod

0 039/23 16 88

Déménagements
débarras et nettoyage
d'appartements. Garde-meubles.

Gilbert Guinand, 1 7 ans à votre
service, 0 039/28 28 77.



Roland Widmer appelé
Equipe de Suisse de football

Le défenseur lucemois Roland
Widmer (23 ans) fait pour la
première fois son apparition
dans les cadres de l'équipe de
Suisse. Le coach national
Daniel Jeandupeux l'a en effet
retenu dans sa sélection en vue
des deux matchs que la «Nati»
disputera en France les 2 et 5
février. Widmer, qui jouait jus-
qu'ici avec les moins de 21 ans,
est le seul néophyte parmi les
dix-neuf sélectionnés.
Le Sédunois Biaise Piffarett i et le
Bellinzonais Kubilay Tùrkiylmaz
sont pour la seconde fois intégrés
au cadre national. Piffaretti avait
été retenu il y a deux ans pour un
camp d'entraînement à Neuchâ-
tel, Tùrkiylmaz faisait partie de la
sélection qui s'est rendue à Malte
en novembre dernier.

Jeandupeux a dû renoncer aux
services de Joël Corminbœuf ,
Patrice Mettiez, Philippe Perret ,
Claude Ryf (Neuchâtel Xamax) et
Andy Halter (Lucerne), tous bles-
sés ou convalescents.

Par ailleurs, le coach national
n'a pas fait appel au Servettien
Urs Bamert , lequel ne se tient à
disposition qu'en cas de force
majeure. Ce que ce tournoi dans
le sud de la France n'est pas.

Enfin, Jeandupeux entend pro-
fiter de cette occasion pour don-
ner la possibilité aux joueurs qui
n'ont jamais joué avec l'équipe
nationale (Widmer , Piffaretti,
Tùrkiylmaz et Milani) de s'intégrer
au groupe.

La sélection pour les matchs
contre la France (2 février à
Toulouse) et le Maroc ou
l'Autriche (5 février à Monaco):

Gardiens: Martin Brunner
(Grasshopper 25 ans - 1 5 sélec-
tions); Jean-Claude Milani (Lau-
sanne 29-0); Défenseurs: Alain
Geiger Xamax 28-47); Philippe
Hertig (Lausanne 23-1); Stefan
Marini (Lucerne 23-9); Marco
Schallibaum (Servette 26-25);
Martin Weber (Young Boys 31-

Roland Widmer a trouvé grâce auprès de Daniel Jeandupeux.
(ASL)

15); Roland Widmer (Lucerne 23-
0); Demis: Martin Andermatt
(Grasshopper 27-3); Thomas Bic-
kel (Zurich 25-11); Heinz Her-
mann (Neuchâtel Xamax 30-
81); Marcel Koller (Grasshopper
28-24); Biaise Piffaretti (Sion 22-
0). Attaquants: Christophe Bon-
vin (Sion 23-7); Jean-Paul Brigger
(Sion 31-32); Beat Sutter
(Xamax 26-26); Kubilay Tùrkiyl-
maz (Bellinzone 21-0); Dario Zuffi
(Young Boys 24-5); Hanspeter
Zwicker (St-Gall 28-15). (si)

Meilleur temps pour «Michi» mais...
Descente d'entraînement à Badgastein

La Tessinoise Michela Figini a éta-
bli jeudi le meilleur temps de la
première manche d'entraînement
en yjue de la descente de Badgas-

atein.
r|j Mais la nouvelle de la journée
i-llura été que. cet entraînenriènt ait

pu avoir lieu. Grâce au travail réa-
lisé par les organisateurs durant la
nuit, la piste était hier dans un
état satisfaisant et, de nouvelles
chutes de neige s'étant produites,
le programme prévu initialement
(descente samedi, slalom diman-
che) devrait pouvoir être tenu.

Grâce à l'installation de mate-
las de mousses et de filets, la
sécurité des concurrentes était
assurée. En revanche, improvisa-
tion encore, la prise des temps
n'a eu qu'un caractère inofficiel.
Les chronos enregistrés hier n'ont
donc qu'une valeur relative,
d'autant plus que de nombreuses
skieuses se sont contentées d'une
reconnaissance en raison d'une
visibilité précaire.

Pratiquement relevée dans la
dernière partie d'une piste qui ne
présente pas de grandes difficul-
tés, et où le matériel jouera donc
un rôle important, Michela Figini
s'est néanmoins montrée la plus
rapide. Mais il faudra attendre les
entraînements d'aujourd'hui pour
en savoir plus.

Résultat du premier entraîne-
ment: 1. Michela Figini (S)
1 '49"80; 2. Brigitte Oertli (S) à
0"06; 3. Laurie Graham (Can à

0"11; 4. Sylvia Eder (Aut) à
0"29; 5. Veronika Vitzthum (Aut)
à 0"57; 6. Kerrin Lee (Can) à
0 "85; 7. Zoé Hass (S) à 0"94;
8. Ludmila Milova (Tch) à 0"95;
9. Veronika Wallinger (Aut) à
1"10; 10. Kellie Càsey (Can) à
1 "1 5; Puis: 12. Béatrice Gafner
à 1 "35; 18 Maria Walliser à
1"65; 22. Heidi Zeller à 2"00;
37. Chantai Bournissen à 3"63.
38. Vreni Schneider à 3"79; 43.
Marlis Spescha à 4"26; 62 con-
currentes classées, (si)Le Locle deuxième

» BADMINTON I

En deuxième ligue
Après huit tours de championnat,
la première équipe locloise tota-
lise 15 points et ce malgré deux
défaites sur le score de 6 à 1: la
première face au leader le BC
Télébam I et la seconde face à
son voisin chaux-de-fonnier.

Cette dernière défaite est quel-
que peu amère. En effet, les
Loclois espéraient bien récolter un
voire même deux points lors de
cette rencontre. Hélas, dans un
jour «sans» , les Loclois rentrèrent
chez eux sans le moindre point.

Malgré cette contre-performan-
ce, l'équipe locloise se rachetait
lors des deux rencontres suivan-
tes, face à Moosseedorf II 5 à 2 et
Olympic Lausanne IV 7 à 0. A
signaler lors de ces deux rencon-
tres la très bonne prestation des
jeunes Karine Guyot et Robert
Balanche, qui remplaçaient au
pied levé Monique Bosset et Anto-
nio Comello, tous deux blessés ;
blessures qui éloignera loin des
courts A. Comello pour le reste de
la saison. A noter aussi le retour
après quatre mois passés sous les
drapeaux de Patrice Mollier. (mr)

• LA CHAUX-DE-FONDS III -
LE LOCLE I 6-1

Simple messieurs: Verrardi -
Comello 15-3 15-6 ; Fontana -
Fleury 17-16 15-10; Romanet -
Rigolet 13-18 17-14 18-16.

Simple dames: Gaiffe - Bosset
11-4 11-7.

Double messieurs: Fontana et
Rigolet - Romanet et Comello 15-
8 15-5.

Double dames: Gaiffe et Bos-
set - Grosjean et Ferrantin 7-15
11-15.

Double mixte: Verrardi et Fleu-
ry - Grosjean et Ferrantin 15-12
10-15 17-14.

• LE LOCLE II -
MOOSSEEDORF II 5-2
Simple messieurs: Rigolet -

Joss 15-9 15-13; Fleury - Ryser
15-3 15-8 ; Comello - Kùng 6-15
15-4 11-15 abandon.

Simple dames: Bosset - Dalla
Libéra 11-0 11-12 12-11.

Double messieurs: Rigolet et
Ryser - Fleury et Kùng 16-18 13-
15.

Double dames: Bosset et Dalla
Libéra - Ferrantin et Trafelet 15-2
17-18 15-5.

Double mixte: Balanche et
Joss - Ferrantin et Trafelet 15-5
15-17 15-13.

• OLYMPIC LAUSANNE IV -
LE LOCLE I 0-7
Simple messieurs: Jacquod -

Fleury 15-7 15-17 8-15; Fiaux -
Rigolet 5-15 11-15; Ruchet -
Mollier 15-12 8-15 4-15.

Simple dames: Temler - Guyot
4-11 12-10 5-11.

Double messieurs: Jacquod et
Rigolet - Stauss et Mollier 15-12
4-15 12-15.

Double dames: Temler et Fer-
rantin - Mory et Guyot 1-15 4-15.

Double mixte: Stauss et Fleury
- Mory et Ferrantin 7-1 5 1-15.

CLASSEMENT APRÈS
HUIT TOURS

. Pts
1. Télébam I 22

2. Le Locle I 15
3. La Chaux-de-Fonds 1 5
4. Tavannes I 14
5. Moosseedorf II 10
6. Fribourg II 9

7. Neuchâtel II 7
8. Olympic Lausanne IV 4

m BASKETBALL

L'Angleterre en Suisse
L'équipe de Suisse affrontera
l'Angleterre à deux reprises,
dimanche à Cossonay (18 h 30)
et lundi à Neuchâtel, (20 h 30)
dans le cadre de sa préparation
pour les deux matchs du tour pré-
liminaire du championnat
d'Europe, le jeudi 28 janvier à Fri-
bourg contre la Hongrie, et le
jeudi 4 février à Genève contre
l'Italie.

Maurice Monnier a retenu
treize joueurs pour cette double
confrontation. Cependant, le Pul-
liéran Gojanovic, blessé, ne sera
pas aligné à Cossonay et à Neu-
châtel. Le coach national a main-
tenu sa confiance aux dix joueurs
qui avaient affronté l'Espagne en
novembre dernier à Palma. Il a
indu dans sa sélection deux élé-
ments de Champel, Roland Len-
genhager et Mario Zorzoli, lequel
effectue un début d'année remar-
quable.

En lice dans le groupe A du
tour préliminare du championnat
d'Europe, l'Ang leterre a enregistré
une défaite 107-66 contre la
Grèce et une victoire 103-86 con-
tre la Tchécoslovaquie. Avec qua-

tre joueurs a plus de 2,05 m, les
Anglais disposeront contre la
Suisse d'un avantage athlétique
indéniable. v

Suisse: Roland Lenggenhager
(Champel 1,81 m); Mike Stockal-
per (Pully 1,85); Dan Stockalper
Pully 1,86); Michel Alt (Fribourg
Olypic 1,86); Mario Zorzoli
(Champel 1,93); Christophe
Zahno (Fribourg Olympic 1,96);
Bernhard Runkel (Fribourg Olym-
pic 1,98); Patricj Gothuey (Nyon
2,01); Olivier Deforel (Champel
2,01); Thierry Girod (Pully 2,01);
Vincent Crameri (Union Crarneri
(Union Necuhâtel 2.05); Christof
Rucjstuhl (SF Lausanne 2,14).

Angleterre: Joël Moore (Kings-
ton 1,89); Jeff Jones (Manchester
United 1,90); Dave Gardner
(Manchester Unitetl 2,08); Peter
Scanlebury (Bracknell 1,98);
Clyde Vaughan (Leicester 2,06);
Mike Spaid (Portsmouth 2,11);
Karl Tatham (Portsmouth 1,90);
Jason Fogerty (Manchester Uni-
ted 2,06); Colin Irish (Portsmouth
2,04); Trevor Gordon (Bracknell
2,06). (si)

Un test intéressant

Une décision inexpliquable !
Roland Francey et S'équipe de France de ski
Pourquoi? Pourquoi si vite
et de cette manière ? Per-
sonne ne comprenait, hier,
dans les milieux du ski
alpin, la décision prise par
le directeur technique
national (DTN) de l'équipe
de France, Jean-Pierre
Puthod, à ('encontre du
Valaisan Roland Francey.

Responsable cette saison de
l'équipe masculine, Francey a
appris mercredi en fin d'après-
midi, par le secrétariat de la
Fédération française (FFS), que
Puthod, nommé en juillet der-
nier, ne renouvellerait pas son
contrat en mai de cette année. Et
qu'il n'irait pas aux Jeux Olympi-
ques de Calgary le mois pro-
chain.

Une décision que Georges
Coquillard, l'homme qui avait
fait appel à Roland Francey en
1984 pour diriger les équipes de
France, a qualifiée de purement
et simplement lamentable.
Roland est un excellent entraî-
neur. Il a su imposer la disci-
pline nécessaire. Les résultats
enregistrés cette saison sont à
inscrire à son actif. C'est son
travail qui paie. Je ne nie pas
que Jean-Pierre Puthod a lui
aussi apporté quelque chose
mais, en sport, on ne construit

pas des succès d'un coup de
baguette magique, a déclaré
Coquillard.

Je ne comprends toujours
pas, répétait de son côté Francey
jeudi matin, alors qu'il était
entouré de journalistes suisses,
tout aussi surpris que lui de la
soudaineté de la décision.

Jean-Pierre Puthod ne m'a
rien dit et il n'est même pas
venu nous voir mardi dernier à
Saas Fee. Il aurait pu avoir la
courtoisie de me prévenir. De
toute façon, l'affaire est désor-
mais entre les mains du prési-
dent de la FFS, Bernard Che-
vallier, ajoutait Francey. Mon
attitude dépendra de sa déci-
sion.

Sur l'aire d'arrivée de la des-
cente de Loèche, les réflexions
acides se succédaient hier matin:
C'est dommage pour le ski
français, disaient des journalis-
tes étrangers. Pas seulement des
Suisses.

Et dans l'entourage de
l'équipe de France, les commen-
taires allaient bon train.

A l'évidence, l'encadrement
de son chef, à tout le moins con-
cernant la méthode employée.
C'est inadmissible, affirmait
Michel Vion, ancien champion
du monde du combiné et main-
tenant responsable du service
course d'une marque de skis.

Les coureurs se taisaient, mais
il était clair que certains ne com-
prenaient pas bien la situation.
Cela passe au-dessus de notre
tête, mais cela paraît bizarre,
disait l'un d'eux.

Pourquoi, alors que le ski
français sort d'une longue
période d' «austérité» , que ses
skieuses et ses skieurs ont enfin
retrouvé le chemin des podiums
et des victoires ?

Pourquoi, le jour même où
deux Français, Franck Piccard et
Christophe Plé, se retrouvent
pour la première fois depuis près
de 20 ans dans le premier
groupe en descente?

Pourquoi, à trois semaines
des Jeux Olympiques, alors
qu'on avait tant reproché à Fran-
cey, l'an dernier, d'avoir alerté
l'opinion à propos de la glisse
des skis trois semaines avant les
championnats du monde de
Crans-Montana? J'espère que
cela n'affectera pas les cou-
reurs, mais ce n'était Certes
pas le meilleur moment, disait
un entraîneur.

Les tentatives d'explication
étaient donc nombreuses. La
plus répétée? Est-ce parce que
Puthod ne veut pas, à Calgary,
que la gloire des éventuelles
médailles françaises soit attri-
buée à Francey, un étranger de
surcroît, et non à lui? (si)

En toute saison, fTTTTÎn!̂ ]
votre source d'informations

Jean-Claude Donzé a donné
une conférence de presse hier
dans un grand hôtel genevois
afin de marquer son arrivée à
Genève comme responsable
de la première équipe du Ser- '
vette FC. Ce matin lorsque
j'ai débarqué à Genève, j'ai
ressenti un petit pincement
au cœur, confiait-il. Il est vrai
que le souvenir des dix-huit
ans passés à Sion ne se gom-
ment pas aussi facilement.

Le successeur de Thierry De
Choudens a donné les trois
objectifs essentiels qu'il
compte réaliser à la tête du
club servettien: retrouver la
Coupe d'Europe — c'est dans
cette compétition que j'ai
vécu les plus beaux
moments de ma carrière
d'entraîneur — attirer davan-
tage le public genevois aux
Charmilles et... forcer l'unani-
mité. J'ai lu dans un quoti-
dien alémanique que je
n'étais pas le candidat de
tous les membres du comité
du FC Servette. Je souhaite
obtenir l'adhésion de tous,
a-t-il ajouté pour expliquer ce
dernier objectif.

Présent a la conférence de
presse, Thierry De Choudens a
précisé que la passation de
pouvoir s'était effectuée «dans
la dignité» . De Choudens
poursuivra son activité au sein
du club genevois dans le sec-
teur de la formation. Un nou-
vel organigramme du Servette
FC définira son rôle exact et sa
collaboration future avec Jean-
Claude Donzé.

En raison de la présence du
président Carlo Lavizzari, les
relations difficiles entre le Ser-
vette FC et le Comité de la
Ligue nationale ont été large-
ment évoquées. Avec un cer-
tain brio, une bonne dose
d'humour aussi, le «boss» ser-
vettien a marqué sa ferme
opposition contre les dernières
décisions prises par la Ligue
nationale et son président
Frédy Rumo, la modification
du calendrier et le contrat
passé avec «Téléciné» notam-
ment. Entre Carlo Lavizzari et
M. Frédy Rumo, ce n'est pas
l'amour fou ! (si)

Donze
«intronisé »

La région du Mont-Blanc n'ayant
pas bénéficié de chutes de neige
suffisantes, la descente de Cha-
monix a été annulée et transférée
à Schladming, dix jours avant la
date fixée pour la course, ainsi
que le prévoit le règlement. Elle
aura lieu le vendredi 29 janvier en
Autriche. En revanche, le slalon
géant de Morzine (31 janvier)
demeure pour l'instant au calen-
drier, le délai de renoncement
étant de six jours pour les épreu-
ves techniques, (si)

Descente
transférée

A l'occasion d'un slalom FIS dis-
puté à Radstadt (Autriche), la Ber-
noise Corinne Schmidhauser a
fêté une fort belle victoire, en lais-
sant les Autricheinnes Anni Kron-
bichler à 2" 11 et Roswitha Stei-
ner à 2"41.

Le classement: 1. Corinne
Schmidhauser (S) 92"25; 2.
Anni Kronbichler (Aut) à 2"11; 3.
Roswitha Steiner (Aut) à 2"41; 4.
Claudia Strobl (Aut) à 2"48; 5.
Monika Maierhofer (Aut) à 2"65;
6. Kim Schmidinger (EU) à 3"03;
7. Christine von Grûningen (S)
à 3"06. (si)

Corinne
Schmidhauser

en forme

En raison du brouillard,
aucun entraînement n'a pu
avoir lieu hier à Loèche-les-
Bains, en vue des descentes
masculine de demain et
dimanche. La visibilité était
trop précaire, notamment
dans la zone d'arrivée, pour
qu'il soit possible de lancer
les skieurs sur le tracé.

Dans le courant de
l'après-midi, la neige a com-
mencé à tomber en flocons
serrés sur la station haut-val-
saisanne. Les organisateurs
espèrent pouvoir faire dispu-
ter deux manches d'entraîne-
ment aujourd'hui, ce qui per-
mettrait de respecter le pro-
gramme prévu, (si)

Repos à Loèche



ÊE&l MR TOUTES LES
Î JLJr BOTTES DE DAME.
*4 ^̂ £s^  ̂ \ M w

f / \ 1£S OTRN/fRS JOURS Vf/OTE DF SOIDK
« / J PRIX SENSATIONNELS DANS
W l~ r%.V̂  AUlOlUSâ 

DU 15. 1.
88-4.188. TOUS LES DÉPARTEMENTS.

fiB *  ̂ ^^^^  ̂ Neuchâtel: Rue St-Honoré 10 • La Chaux-de-Fonds: Avenue L. Robe rt 60 • Peseux ": Minimarché , Centre Commerciale CAP 2000 • Yverdon: Rue du Lnc 28-32 .
H B̂ ^̂  ̂ Vente de soldes. Autorisée du 15 janvier-4 février 88. Exception: ' 15 jonvier-30 jnnvier 88.

FAN

 ̂
© Crédit direct Meubles Meyer̂ ^̂ &^̂ LUcgL̂ KJU Ĵ ^^  ̂ <%%
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La Chaux-de-Fonds

Publication de décision
Suite à une plainte du Conseil communal et par
décision de l'Inspection fédérale des installations
à courant fort du 7 décembre 1987, l'autorisa-
tion A par laquelle le Conseil communal a conféré
à l'entreprise René Berra SA le droit d'exécuter
tous travaux d'installations électriques intérieures
sera suspendue pendant une durée de deux mois,
à partir du 1er février 1988 jusqu'au 31 mars
1988, à la suite d'infractions au règlement con-
cernant les installations électriques intérieures du
26 novembre 1981.

La Chaux-de-Fonds, le 18 janvier 1 988
Conseil communal

CMN
Chemin de fer des Montagnes neuchâteloises

Mise en soumission
Dans le cadre de l'amélioration de la ligne La Chaux-
de-Fonds - Les Ponts-de-Martel, les Chemins de fer
des Montagnes neuchâteloises mettent en soumis-
sion les travaux de génie civil et de béton sur le
tronçon Le Reymond - La Corbatière - La Sagne-
Eglise.

L'appel d'offres portera essentiellement sur les
quantités suivantes:

déblais 8 500 m3

remblais 5 000 m3

coffrage 1 500 m3

béton 500 m3

acier 35 t

Les entreprises intéressées sont priées de s'inscrire
jusqu'au mercredi 3 février 1988 auprès du
bureau Pierre MARIE, ingénieur civil, Daniel-Jean-
Richard 39, 2300 La Chaux-de-Fonds.
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espace & habitat

A vendre

appartement de 3% pièces
en partait état. Balcon de 20 m2.
Vendu à futur concierge.
Coût mensuel environ Fr. 650.—
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Graf - Evert en finale
Une première aux Internationaux d'Australie
Le match opposant l'Allemande de l'Ouest Steffi Graf,
18 ans, championne du monde en titre, à l'Américaine
Chris Evert, 33 ans, l'une des plus grandes joueuses de
tous les temps, constituera la finale inattendue — et
inédite en Grand Chelem — du simple dames des Inter-
nationaux d'Australie, demain à Melbourne.

Chris Evert: peut-être que l'expérience... ~h~ ¦ (ASL)

Depuis son accession au sommet,
Graf avait toujours trouvé sur sa
route en finale l'Américaine Mar-
tina Navratilova, qu'elle avait bat-
tue en 1987 à Paris avant de
s'incliner à Wimbledon et à l'US
Open. Or, cette fois, elle aura en
face d'elle l'autre personnage his-
torique du jeu féminin de ces
quinze dernières année...

Si la participation de Graf à
cette finale australienne n'est pas
une surprise, celle d'Evert en est
une en revanche, dans la mesure
où les spécialistes ne la croyaient
pas capable de vaincre sur la nou-
velle surface synthétique de Mel-
bourne, relativement rapide, sa
rivale intime Martina Navratilova
en demi-finale.

Ce fut pourtant la performance
qu'elle réalisa en triomphant en
deux sets, 6-2 7-5, après une par-
tie de 1 heure et 30 minutes,
enregistrant contre Navratilova
son 36e succès depuis 1973 en
76 matchs.

Evert, extrêmement concentrée
comme à son habitude, prit un
départ étincelant dans ce match.
Frappant fort la balle, elle poussa
à la faute Mavratilova qui, au fil
des jeux, devint de plus en plus
fébrile. Elle parut cependant en
mesure de renverser la tendance
en se détachant 2-0 puis 5-3 dans
le deuxième set, avant de servir à
5-4 pour le gain de la manche.

ERREURS
Ce fut à cet instant crucial que
Navratilova laissa échapper sa
dernière chance. Elle commit alors
plusieurs erreurs directes dont
une double faute. Revenue à 5-5,
Evert, plus forte à l'échange,
devait conclure sur service
adverse, aidée en cela par Navrati-
lova, trahie par son engagement
et sa volée, ses deux àrrrles habi-

...tuellement.décisivesj'- ~»'- '*|Mt

Pour sa part, Steffi Graf, après un
départ difficile en raison d'un
manque de concentration, obtint
une qualification normale (6-2
6-3) contre sa compatriote Clau-
dia Kohde-Kilsch, qui ne sembla
plus se ressentir de sa blessure au
pied droit. Plus véloce, plus puis-
sante, la numéro un mondiale
contrôla toujours la partie.

Steffi Graf et Chris Evert se
rencontreront pour la onzième fois
depuis 1 985. L'Américaine a cer-
tes six victoires à son actif , mais
les quatre derniers matchs furent
gagnés par l'Allemande de la
façon la plus nette.

Steffi Graf sera la favorite de
cette finale australienne 88. Avec
la puissance de son coup droit —
son arme maîtresse — et la rapi-
dité de son déplacement, elle
devrait enlever son deuxième titre
majeur. Mais elle aura en face
d'elle Chris Evert (six participa-
tions australiennes, six finales,
deux victoires), un «monument»
du jeu, qui tentera de gagner un
19e titre au Grand Chelem.

RÉSULTATS
Simple dames, demi-finales:
Steffi Graf (RFA/1) bat Claudia
Kohde-Kilsch (RFA/8) 6-2 6-3.
Chris Evert (ER/3) bat Martina
Navratilova (EU/2) 6-2 7-5..

Double messieurs, demi-fina-
les: Rick Leach/Jim Pugh (EU/5)
battent Marty Davis/Brad Drewett
(EU/Aus/10) 5-7 .7-6 7-6 6-3.
Jeremy Bâtes/Peter Lundgren
(GB/Sue) battent Andrew Ca-
stle/Roberto Saad (GB/Arg) 6-7
6-4 7-6 6-3.

Double mixte, quart de
finale: Navratilova/Tim Gullikson

1 (EUl battent Carin Bakkum/Tom
' Nijs%én:(Hol) 6-4 6-4.. .(si).' .- ,-.-..—

Exploit d'un Prévôtois
Tournoi international de Delémont

L'année a pris un excellent départ
au centre de tennis «La Croisée»
avec deux tournois d'un très
grand intérêt. Ce fut notamment
le cas pour la compétition P-B du
circuit Cyndarella qui a bénéficié
d'une participation exceptionnelle
avec des concurrents accourus
d'Allemagne, de France, d'Autri-
che et d'Italie.

Chez les dames, Barbara
Oddone de Gênés (P2) a fait une
brillante démonstration de son
talent tout au long du tournoi. En
finale, après un départ difficile, la
jeune italienne a pris le meilleur
sur la Bernoise Alexandra Rohner
P2, en trois sets.

Le tournoi masculin a été mar-
qué par l'exceptionnelle perfor-
mance réalisée par le Jurassien
Olivier Bourquin B1. Le Prévôtois
a éliminé successivement un B3,
un Italien classé P2, l'Autrichien
Tybe P3, puis, en demi-finale S.
Chaleray de Spreitenbache PI,
No 1 du tournoi par 6-7 6-3 6-4.
Ce n'est qu'en finale que Bour-
quin a trouvé son maître en la
personne de Michael Fix de
Neuenhof.

Dans l'autre tournoi, toutes les
finales sont allées à la limite des
trois sets. Chez les dames B-C-D,

Un grand exploit pour le Jeune
Prévôtois Olivier Bourquin.

Vanessa Bichsel B2 de Chavannes
est venue à bout de la belle résis-
tance de Christine Ackermann B3
de Tavannes.

Dans le tableau B, le Bernois
Jozic B2 s'est imposé de justesse
face à l'Allemand Sinner. Ce sont
encore deux jeunes joueurs
d'outre-Rhin qui ont dominé chez
les C-D. C'est chez les jeunes
seniors que l'honneur des Juras-
siens a été sauvé par l'Ajoulot
André Lovis. Il lui a toutefois fallu
batailler ferme pour faire entendre
raison à l'étonnant Armand Has-
toy de Commugny, âgé de... 55
ans.
Quarts de finale: S. Chaleray
(Spreitenbach) - G. Zannotti
(Milan) 6-1 6-7 6-2; 0. Bourquin
(Moutier) - P. Tybe (Vienne) 6-4
6-3; M. Fix (Neuenhof) - B. Sie-

genthaler (Courrendlin) 2-6 6-4
6-2; Z. Zozic (Belp) - D. Buschoz
(Berthoud) 6-3 7-5.
Demi-finales: O. Bourquin - S.
Chaleray 6-7 6-3 6-4; M. Fix - Z.
Zozic 6-1 6-2.
Finale: M. Fix - O. Bourquin 6-4
4-6 6-4.
Dames P-B, quarts de finale: D.
Gruber (Untersiegenthal) - B.
Hurlimann (Delémont) 6-2 6-0; A.
Rohner (Ostermundigen) - N.
Tschan (Berne) 3-6 7-6 6-0; E.
Giuri (Gênes) - aM. Weibel (Chei-
nex) 6-4 5-7 7-6; B. Oddone
(Gênes) -1. Nussbaumer (Rheinfel-
den) 6-3 6-3.
Demi-finales: A. Rohner - D. Gru-
ber 6-4 6-2; B. Oddone - E. Giuri
6-3 6-3.
Finale: B. Oddone - A. Rohner
4-6 6-0 6-2. (y)

m LE SPORT EN BREF M«

p3 Athlétisme

L'hallali pour Sandra Casser?
L'Italien Primo Nebiolo, président de la Fédération internatio-
nale d'athlétisme (IAAF), a envoyé un télex à la Fédération
suisse d'athlétisme (FSA) dans lequel il exige que la FSA n'offi-
cialise aucune course à laquelle la Bernoise Sandra Casser, sus-
pendue pour dopage jusqu'au 5 septembre 1989, pourrait parti-
ciper. Des copies de ce télex ont été adressées à Juan Antonio
Samaranch, président du Comité olympique international (CIO)
et Oscar Plattner, président du Comité olympique suisse (COS).
Primo Nebiolo précise, selon l'article 53.1 des règlements de
l'IAAF, que tous les athlètes qui disputeraient une course au
côté de Sandra Casser, seraient automatiquement suspendus
pour toutes les compétitions internationales. La FSA s'expose-
rait également à des sanctions. Primo Nebiolo demande à la
FSA de tout faire pour éviter d'arriver à une telle situation.

Hockey

Klagenf urt champion
En battant le Vienne EV dans le dernier match du tour final, l'AC
Klagenfurt a remporté son 24e titre de champion d'Autriche.

i» CYCLISME woaam

Au terme de longues recher-
ches, le Comité national du
cyclisme — organisme
regroupant le SRB et L'UCS
— a trouvé un sponsor. Il
s'agit d'une firme de com-
puters, dont l'apport pour
1988 sera de plus de
150.000 francs en liquide et
d'un montant équivalent en
équipements (ordinateurs,
etc.)

Le contrat comporte une
option pour 1989 et 1990.
Le Comité national du
cyclisme, dont les budgets
étaient constamment en
déficit ces dernières années,
espère pouvoir à l'avenir pré-
senter des comptes équili-
brés, (si)

Un sponsor
pour le

Comité national

WL+OLYMPISME Wm

Samaranch à la Corée du Nord

Lors d'une conférence de presse,
tenue à Lausanne par le CIO, son
président, Juan-Antonio Sama-
ranch, a indiqué que la porte d'un
compromis concernant l'organisa-
tion et, ainsi, la participation aux
Jeux olympiques de Séoul, restait
toujours ouverte à la Corée du
Nord.

Le président du CIO a, en
outre, dévoilé la liste des 161
pays — nombre record sur 167
invitations envoyées — inscrits aux
Jeux olympiques de 1988. Le
délai d'inscription expirait diman-
che, à minuit. C'est un grand
moment que ce record pour la
famille olympique, a déclaré
Juan-Antonio Samaranch.

Concernant la Corée du Nord,
le président du CIO a précisé: Le

CIO espère toujours arriver à un
accord avec la Corée du Nord.
La porte s'est fermée, en fait,
avec le délai du 17 janvier.
Mais, le CIO serait heureux de
rouvrir celle-ci dès que la Corée
du Nord aura bien voulu accep-
ter son offre.

Plutôt que de vous citer l'inter-
minable nomenclature des 161
pays accrédités, énumérons les six
abstentionnistes: outre la Corée
du Nord, il s'agit de Cuba (pour
lequel le délai d'inscription a éga-
lement été prorogé), du Nicaragua
(uniquement pour des raisons de
problèmes intérieurs), ainsi que
de l'Ethiopie, de l'Albanie et des
Seychelles, qui, selon le président
du CIO, n'ont pas motivé leur
refus de participer, (si)

« La porte reste ouverte »

Tour final fixé en LNA
En Ligue nationale A, aussi bien
chez les messieurs que chez les
dames, le tour final et le tour de
relégation débuteront le 30 jan-
vier pour prendre fin le 12 mars.
Contrairement à la saison passée,
les équipes ne disputeront pas
deux rencontres de championnat
par week-end.

Messieurs. Tour final: Leysin
(champion en titre), CS Chênois,

Lausanne UC, TSV Jona. Tour de
reléguation: Uni Bâle, Genève
Elite, VBC Kôniz, TV Amriswil.

Dames. Tour final : Uni Bâle
(champion en titre), BTV Lucerne,
Montana Lucerne, Lausanne UC.

Tour de reléguation: GATT
Genève, Spada Academica Zurich,
Elite Uni Berne, VBC Biennê Jsi)

Coupe de Suisse
Le tirage au sort des quarts... et
des demi-finales de la Coupe de
Suisse, masculine et féminine, a
été effectué à Hergiswil, au siège
de la Fédération suisse de volley-
ball.

Les quarts de finale se joueront
le 7 février, les demi-finales le 20
février.

Messieurs, quarts de finale (7
février): Smash Winterthour (B) -
Genève-Elite (A). LUC (A) - Ley-
sein (A). TSV Jona (A) - Sursee
(B). Uni Bâle (A) - chênois (A).

Demi-finales (20 février):

LUC/ Leysin - Smash Winterthour-
/Genève-Elite et Uni Bâle/Chê-
nois-Jona - Jona/Sursee.

Dames. Quarts de finale (7
février): Schwanden (B) - BTV
Lucerne (A). Elite Uni Berne (A) -
Spada Academica Zurich (A). Uni
Bâle (A) - LUC (A). GATT Genève
(A) - VB Bâle (B). Demi-finales (2
février): Elite Uni Berne/Spada
Academica - Uni Bâle/LUC et
GATT/VB Bâle - Schwanden/BTV
Lucerne.

Les finales auront lieu le 19
mars à Fribourg. (si)

Tirage favorable
Spring Cup de volleyball

Le tirage au sort du tour prélimi-
naire de la Spring Cup 1988,
qui aura lieu du 24 au 30 avril,
devrait permettre aux équipes
nationales suisses, tant mascu-
line que féminine, d'obtenir de
bons résultats. Les messieurs,
qui joueront dans différentes vil-
les suédoises, rencontreront en
effet le Danemark et la Suède B,
alors que les dames, qui joue-
ront à Athènes, devront affronter
la Grèce, la Finlande et la Nor-
vège, autant de formations à la
portée des Suisses.

FORMATION DES GROUPES

Messieurs, groupe A: Israël,
Espagne, Suède, Turquie.
Groupe B: Finlande, RFA,
GRèce, Portugal. Groupe C:
Danemark, Suède B, Suisse.
Groupe D: France, Luxembourg,
Norvège.
Dames, groupe A: Grèce, Fin-
lande, Norvège, Suisse. Groupe
B: RFA, Suède, Turquie, Espa-
gne. Groupe C: France, Portu-
gal, Angleterre, Chypre. Groupe
D: Autriche, Danemark , Israël ,
Grèce B. (si)

Avantage pour Holmes

t» BOXE B—

Championnat du monde des lourds
L'Américain Mike Tyson,
tenant du titre, rendra plus de
4 kg à son challenger, son
compatriote Larry Holmes,
demain soir lors du champion-
nat du monde des lourd, titre
unifié, qui les opposera au
Covention Center d'Atlantic
City.

Lors de la pesée, dans les
salons du «Trump Plazza
Hôtel» , Tyson a accusé
97,973 kg sur la bascule,
alors que pour Holmes,
l'aiguille montait jusqu'à
102,500 kg, soit un avantage
de 4,527 kg pour le challen-
ger.

Holmes, qui s'est astreint à
un dur entraînement, pesait
101 kg lors de son dernier
championnat du monde contre
son compatriote Michael
Spinks, en avril 1986, et
encore 115 kg il y a six mois.

EN DIRECT À LA TV
Ce combat sera diffusé en
direct par la TV romande, dès
04 h 15 dans la nuit de ven-
dredi à samedi. Le combat
sera retransmis sur la chaîne
suisse alémanique, avec com-
mentaire français, et repris en
différé sur la chaîne romande
dès 13 h 35. (si)

Fin des Six Jours
de Stuttgart

L'Allemand de l'Ouest Dietrich
Thurau et le Liechtensteinois
Roman Hermann ont enlevé les
Six Jours de Stuttgart, devant
Danny Clark - Anthony Doyle
(Aus-GB), la seule paire à terminer
dans le même tour. Thurau — qui
a fêté sa quatrième victoire de la
saison — et Hermann n'ont pris la
tête qu'au cours de l'ultime nuit.
La paire helvétique formée de
Max Hurzeler et Daniel Gisiger a
terminé 10e, à 17 tours.

Le classement final: 1.Die-
trich Thurau - Roman Hermann
(RFA-Lie) 154 points; 2. Danny
Clark - Anthony Doyle (Aus-GB)
147; 3. Roland Gùnther - Volker
Diehl (RFA) à 1 tour-151; 4. Stan
Tourné - Etienne de Wilde (Bel) à
2-77; 5. Francesco Moser - Pie-
rangelo Bincoletto (lt) à 4-115; 6.
Josef Kristen - Hans-Henrik Oers-
ted (RFA-Dan) à 6-37. Puis: 10.
Max Hurzeler - Daniel Gisiger (S)
à 17-19. (si)

Sur le fil

HfTî E21 ,u par tous— et partout



vatanen exclu, étape neutralisée
Le Rallye Paris - Dakar connast de nouveaux problèmes
Le Finlandais Ari Vatanen (Peugeot 405) a été définiti-
vement mis hors course du rallye Paris-Dakar à Nouak-
chott, à la veille de l'arrivée du rallye. Le directeur de
course René Metge a signifié la sanction à Jean Todt,
directeur de Peugeot-Talbot-Sport, jeudi en fin d'après-
midi, en se basant sur un point de procédure demandé
auprès de la fédération internationale du sport auto-
mobile (FISA).
Quelques heures auparavant,
Vatanen, déjà mis hors course
lundi dernier, s'était vu interdire
de prendre le départ de la 21e
étape, neutralisée, par un com-
missaire de course qui ne lui avait
pas remis le carton indispensable.

Jean Todt a porté réclamation

contre cette exclusion. Deux des
arguments présentés par Jean
Todt: le non-respect des règles
d'audition lors de la mise hors
course de lundi dernier, et la
nature du vol de la 405 lundi

""m*. "~mJT~ '

matin, cause du départ retardé de
Vatanen.
Cette réclamation a été rejetée,
Jean Todt se réserve la possibilité
d'interjeter un appel. Mais, selon
le texte du télex de la FISA
adressé à René Metge, cet appel
ne pourrait probablement pas être
considéré comme ayant, un carac-
tère suspensif.

Conséquence: Vatanen est
donc bien exclu définitivement du
rallye. René Metge a d'autre par
apporté des précisions sur les cir-
constances de cette exclusion.

Ari Vatanen: il ne réussira pas le doublé. (Belmo AP) \

Nous avons essayé de deman-
der des conseils à la fédération,
a expliqué le directeur de
course. Nous avons reçu un
texte de la FISA libellé ainsi :
L'appel n'est pas suspensif dans
les rallyes-marathons». C'est
donc la suite logique des choses
que de ne pas autoriser une voi-
ture qui a été mise hors course
à poursuivre une épreuve.

Le Finlandais, vainqueur du
«Dakar» 1987, avait pris le
départ de la 18e étape hors des
délais impartis, à la suite du vol
de sa voiture lundi matin à
Bamako. Le voleur de la 405 a
été retrouvé par la police
malienne. On ignore encore les
raisons de son acte.

La 21e et avant-dernière étape,
a été neutralisée. De nombreux
concurrents ont passé la nuit de
mercredi à jeudi sur le parcours
de la 20e étape, elle-même neu-
tralisée mercredi à cause du vent
de sable.

Les rescapés du «Dakar» ont
donc pris le départ dans l'après-
midi de cette 21e étape transfor-
mée en simple liaison.

Cette neutralisation rapproche

encore un peu plus le motard ita-
lien Eddy Orioli (Honda) et le
pilote finlandais Juha Kankkunen
(Peugeot 205) de la victoire finale
aujourd'hui à Dakar. Les deux lea-
ders de leur classement respectif
n'ont plus désormais à parcourir
que 300 km (dont 80 km de spé-
ciale) dans la dernière étape
Richard Toll-Dakar.
D'autre part, les Espagnols Jorge
Juste/Horacio Sainz, dont on
était sans nouvelle depuis samedi
dernier, ont été retrouvés par
l'équipe de recherche. Les deux
hommes ont été retrouvés en
bonne santé à 170 km du nord-
ouest de Tombouctou. (si)

Encore 2 morts
A la veille de l'arrivée, le Paris
- Dakar a encore été endeuillé
par un accident mortel.

Selon les premières infor-
mations formulées par un
membre de l'organisation,
deux spectateurs auraient été
fauchés par une voiture du ral-
lye à la frontière entre la Mau-
ritanie et le Sénégal, (si)

m HANDBALL —

• NIDAU -
HBC LA CHAUX-DE-FONDS
14-14 (6-6)

Pour leur premier match du
second tour en championnat de
troisième ligue, les handballeurs
chaux-de-fonniers se sont rendus
à Nidau. Les deux formations ont
pratiquement toujours fait jeu
égal. La première mi-temps s'est
du reste terminée sur le score de
6 à 6.

En seconde période, les Chaux-
de-Fonniers ont pris l'avantage
avant de se faire rejoindre à 8 par-
tout. A six minutes de la fin , ils
menaient 13 à 11. Mais grâce à
un formidable pressing, les Ber-
nois sont parvenus à égaliser et à
prendre une longueur d'avance
(14-13). Mais dans la dernière
minute de jeu, Todeschini réussit
à remettre les pendules à l'heure.

HBC La Chaux-de-Fonds:
Monnin; Jacquot (3), Tschanz (4),
Kuhn (3), Todeschini Renato (3),
Guy, Huther (1), Cosandier Y.,
Cosandier E.

Arbitre: M. Schaulin, Granges.
(nr)

Un nul pour
les Chaux-de-Fonniers

Neuchâtelois
cinquièmes

R> DI VERS ¦—I

L'équipe de Haute-Normandie
d'Yvètot a remporté le quatrième
Paris - Gao - Dakar à pied, qui se
disputait depuis le 21 décembre.

Yvetot a réalisé le meilleur
temps en courant les 8000 kilo-
mètres de l'épreuve en 399 h
T3'13" .

Classement: 1. Yvetot 399 h
13' 13" ; 2. «Electricité de Fran-
ce» , 300 h 40'27" ; 3. Pau, 402
h 54'24" ; 4. Haute-Garonne,
407 h 07'43" ; 5. Neuchâtel,
408 h 46'18". (si)

Bruno Sabv fait le moine!
Le Français de chez Lancia n'a pas craqué au «Monte»

La 56e édition du rallye automobile Monte-Carlo ne
restera pas dans les annales. Dommage pour Bruno
Saby et Jean-François Fauchille, vainqueurs et domi-
nateurs de cette manche d'ouverture du championnat
du monde. «Je ne sais pas encore quelle tournure va
prendre ma carrière, mais finalement, je m'en fous»:
pleurant de joie, embrassant ses deux gosses pas peu
fiers de leur héros de père, Bruno Saby fait bien com-
prendre à tous que cette victoire, il l'a voulait si forte-
ment que désormais, plus rien ne semble important
pour lui.

«Je suis né à Grenoble et, pas
plus haut que trois pommes,
j'allais déjà regarder passer le
rallye. C'est en voyant le
«Monte» que la passion du
sport automobile m'a envahi;
dès que j'ai commencé à courir,
je n'avais qu'un seul rêve:
gagner cette épreuve de
légende. C'était ma 14e tenta-
tive, ce fut la bonne.

Bruno Saby, avec son visage
sympa à la Pierre Perret a mené
une course parfaite, dans des con-
ditions qui ne furent pas aussi
faciles que les écarts veulent bien
le faire croire.

LA MEILLEURE VOITURE
Très vite pourtant on eu une pre-
mière certitude: les Mazda
n'allaient pas pouvoir inquiéter les
Lancia; de plus, les voitures japo-
naises avaient du mal à digérer un
mélange de diesel dans leur
réserve d'essence, Mikkola cassait
son moteur, Salonen était ' forte-
ment pénalisé (17 minutes) alors
que Carlsson n'allait pas tarder à
sortir de la route.

Comme Biasion, le vainqueur
de l'an dernier, disparaissait lui
aussi d'entrée de cause, ils
n'étaient plus que deux, Bruno
Saby et Yves Loubet.

La bagarre allait être superbe
jusqu'à Malijai, lorsque le Corse
sortait violemment de la route;
c'était le début du dernier acte
pour Bruno Saby, pas vraiment le
plus facile puisqu'il devait assurer
un maximum et ce (la folie des
spectateurs du Turini alliée aux
caprices de la météo) dans des
conditions difficiles.

Ce n'est pourtant pas à un
pilote professionnel qu'on

apprend à conduire et le Greno-
blois, à la parade, a parfaitement
mené sa mission à terme.

MONACO
Jean-Claude Schertenleib

Les événements de cete der-
nière étape? Après ses problèmes
de turbo, Timo Salonen a aligné
les meilleurs temps. Il termine 5e
juste derrière Alain Oreille, la
remontée de ces deux hommes
n'ayant pas été le moins intéres-
sant dans ce Monte-Carlo 1988
qui a pourtant manqué sensible-
ment de piment.

EXCELLENTS SUISSES
Depuis 1982, lorsque Roger Krat-
tiger (Fiat 131 Abarth), Bernard
Chenevière (Porsche Turbo) et
Michel Scemama (Porsche Car-
rera) s'étaient classés dans les 20
premiers, on n'avait plus vu cela.
Le tir groupé des Helvètes est
impressionnant, à l'image de la
performance des trois pilotes Dai-
hatsu rouges: Je rêvais de
gagner la classe, mais de là à
penser une 15e place finale, il y
avait un pas que je n'avais pas
franchi.»

L'Alémanique Erwin Keller
illustrait parfaitement la bonne
humeur de cette équipe qu'on
pourrait retrouver quelques fois
encore cette saison à l'échelon
supérieur: Dès notre retour en
Suisse, explique André Plastina,
le patron technique de toute
l'opération, nous allons rencon-
trer la direction de Daihatsu.
J'envisage encore un pro-
gramme de deux ou trois cour-
ses de championnats du monde,
en tous les cas le rallye de San

L'équipage vainqueur: une joie légitime. (Belmo AP)

Remo. Ce que nous avons fait
ici est fantastique mais je suis
persuadé que les Charade peu-
vent encore progresser, notam-
ment au niveau des suspen-
sions.

Autre coup de chapeau, celui
qui revient de droit au Combier
Michel Golay (18e) avec sa Mazda
de série. Pour sa quatrième parti-
cipation, Golay et son budget
minime ont fait des miracles.
Sans deux minutes «stupides» de
pénalité au cours de la dernière
nuit, le Vaudois aurait terminé
directement derrière Keller. Une
référence en la circonstance.

BALMER MÉDITERRANÉE
Raymond Balmer et Diego Soria,
les deux Prévôtois de cette équipe
Daihatsu, ont rejoint les bords de
la grande bleue en 24e position.
Un résultat qui, dans la seule
vérité des chiffres, est inattendu.
Pourtant, Raymond Balmer n'était
pas vraiment content de lui: Une
24e place, c'est certainement
inespéré. Ce qui me dérange,
c'est d'être le 3e... de trois pilo-

tes Daihatsu. Erwin Keller a
vraiment été un cran au-dessus
de nous alors que je faisais des
temps comparables à ceux de
Philippe Carron. Je pense que
j'ai payé le prix fort à nos mau-
vaises reconnaissances. Nous
avons passé de 1 à 4 fois dans
chaque épreuve de vitesse et il
se trouve que j'ai vu en course
une très nette différence d'une
spéciale à l'autre.

L'accident de la dernière
étape? C'était dans une des pre-
mières épingles de l'épreuve,
j'ai voulu arrondir un maximum
à mon virage, je me suis
retrouvé sur du gravier et j 'ai
tiré tout droit, dans le mur. Un
spectateur, de peur, a sauté
quelques mètres en contrebas,
heureusement sans grand mal,
précise encore le Prévôtois.

J.-C. S.

Classement final: 1. Bruno
Saby - Jean-François Fauchille (Fr)
Lancia Delta 7h19'11"; 2. Ales-
sandro Fiorio - Luigi Pirollo (lt)
Lancia Delta à 10'50"; 3. Jean-

Pierre Ballet - Marie-Claude Lalle-
ment (Fr) Peugeot 205 à 23'35";
4. Alain Oreille - Jean-Marc
Andrié (Fr) Renault 11 turbo à
32'45" ; 5. Timo Salonen - Seppo
Harjanne (Fin) Mazda à 36'57" ;
6. François Chauche - Thierry Bar-
jou (Fr) BMW 325 à 37'11";
(vainqueurs du groupe N) 7.
Christophe Spiliotis - Isabelle Spi-
Iiotis (Monaco) Audi Quattro à
39'05"; 8. Giovanni Del Zoppo -
Piero Scalvini (lt) Lancia Delta à
40'45"; 9. Pierre Bos - Jean-
Christian Leuvrey (Fr) Audi Quat-
tro à 43'50"; 10. Richard Frau -
Philippe David (Fr) Renault 5
turbo à 44'26".

Puis les Suisses: 15. Erwin
Keller - Oswald Backes, Daihatsu,
à 55'18"; 19. Michel Golay -
Thierry Gras, Mazda 323, à 1 h
01'14"; Philippe Carron - Ugo
Rattazzi, Daihatsu à 1 h 03'38";
24. Raymond Balmer - Diego
Soria, Daihatsu, à 1 h 08'2Q" ;
69. Jean- Paul Morthier - Olivier
Nobs, VW Golf GTI, à 1 h
49'49". (si)

Le CP Zurich
débouté

La plainte déposée par le CP
Zurich contre la Ligue suisse
de hockey sur glace (LHSG),
suite à la promotion sur le
tapis vert du CP Berne en
LNA en 1986 pour compen-
ser la relégation volontaire
d'Arosa, n'a pas abouti.

Le Tribunal d'arrondisse-
ment de Zurich, saisi de
l'affaire, a en effet décidé de
ne pas entrer en matière.
Les frais de la cause devront
être supportés pour les 5 /6
par le CP Zurich et pour 1/6
par la LSHG. Par ailleurs, le
club zurichois devra payer
4000 fr de dédommage-
ments à la LSHG. Toutefois,
recours à été déposé concer-
nant ces deux derniers
points.

En refusant d'entrer en
matière, le Tribunal d'arron-
dissement de Zurich a validé
la décision de la LSHG. Il
s'est appuyé sur le fait que
les règles de jeu sont inatta-
quables. Selon l'instance
juridique, le déroulement
d'un championnat est en
effet à inclure dans ce cadre.

Pour le CP Zurich, la
LSHG avait comblé en la cir-
constance une lacune des
règlements de la Ligue natio-
nale de façon erronnée. Le
tribunal ne l'a pas suivi sut
ce point, estimant que la
décision était parfaitement
conforme au règlement de la
LSHG, également applicable
à la Ligue nationale.
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«La vérité est ailleurs»
Affaire Musey : le Gouvernement jurassien

s'explique devant les parlementaires j
Il régnait hier matin au Parlement de la République et can-
ton du Jura une atmosphère lourde d'attente et de questions
sur la tristement célèbre affaire Musey. Le président du
Gouvernement jurassien François Lâchât, de retour du
Cameroun, a tenu à faire une déclaration, relatant la chrono-
logie des faits et fustigeant les procédés utilisés en cette
affaire par le délégué fédéral aux réfugiés qui a directement
adressé l'ordre d'arrestation de la famille Musey au com-
mandement de la police cantonale.
Profitant de l'heure des questions
orales, \è ministre de la justice
Pierre Boillat, très à découvert
dans cette affaire, s'est étonné de
la «subite fièvre médiatique» des
services du délégué aux réfugiés, a
confirmé - ce qu'il avait déjà dit
auparavant - qu'il avait eu, le 6
janvier dernier, une conversation
téléphonique avec Peter Arbenz
qui lui a alors parlé du refoule-
ment d'un demandeur d'asile
caché dans une ferme de la com-
mune de Souboz, sans lui donner
d'autres précisions. Le ministre de
la justice a fait part de cette con-
versation au commandant Dula,
lui demandant de ne rien entre-
prendre sans en référer préalable-
ment aux autorités judiciaires, ce
que le chef de la police a fait.

Le vendredi 8 janvier, le chef de la
police cantonale reçoit un télé-
phone du service du délégué aux
réfugiés l'avisant de l'arrivée d'un
télex lui donnant l'ordre d'arrêter
Musey et sa famille. Bernard Dula
s'est alors tourné vers les organes
judicaires, la juge d'instruction
Danièle Brahier, le procureur de la
République Albert SteuOet et le
Service juridique du canton qui
ont - pour les deux premières ins-
tances - refusé de signer un man-
dat de perquisition arguant du fait
qu'il s'agissait d'une procédure
administrative et non pénale.

Après avoir tenté d'informer le
ministre Pierre Boillat (lire l'enca-
dré) Bernard Dula a organisé la
«prise» que l'on connaît, réglant

les modalités de l'arrestation avec
un émissaire des services de Peter
Arbenz dépêché sur les lieux à
Delémont ce même vendredi noir.
Le ministre Pierre Boillat n'a
donné aucune autorisation en vue
de l'exécution de la décision
d'expulsion , pour lui , la vérité est
ailleurs, il faut la chercher auprès
de l'administration fédérale.

• Lire aussi en page 28 y François Lâchât: la taute à Peter Arbenz. (Photo Impar-GyBi)

Une semaine chargée
Suite du procès Ogival à Neuchâtel

Les trois jours de cette première partie du procès Ogival
n'ont pas suffi à la Cour d'assises pour clôturer l'administra-
tion des preuves. On s'attend donc la semaine prochaine à
des débats prolongés, si l'on veut en finir une fois pour tou-
tes. Hier, de nouveaux témoins se sont présentés à la barre,
avant que le président Aubert' ne procède à un nouvel inter-
rogatoire des prévenus.

Y. F., ancien client d'Ogival, est
venu témoigner des bons contacts
qui le liaient à Hans Brammeier, à
l'époque où il travaillait avec Ogi-
val. Des contacts qui se sont pour-
suivis, après la faillite et dont Y. F.
ne peut que se féliciter. «Je n'ai
aucun reproche à lui faire et je n'ai
jamais entendu personne le criti-
quer, a-t-il déclaré.»

Un autre commerçant a souligné
que Hans Brammeier était plus
que correct. Puis, un administra-
teur de la société qui a employé
l'ancien directeur financier après
sa démission en avril 82, est venu
confirmer les dires des témoins
précédents.

UN CRÉDIT PEU APPRÉCIÉ
C'est un directeur d'une succursale
chaux-de-fonnière d'une grande
banque qui a relaté son passage en
tant qu'employé de bureau à Ogi-
val. Il a tenu à préciser que les ces-
sions de factures constituent un
crédit que les banques n'appré-
cient guère : «C'est toujours avec
ces cessions qu'il y a des problè-
mes, des tentatives de tricherie.
Mais c'est un crédit primordial
pour les petites entreprises qui ne
disposent pas de réserves suffisan-
tes pour appuyer leur trésorerie.
C'est aussi pour cette raison que
les marges sur l'insolvabilité sont
particulièrement fortes. Je rappel-
lerai enfin que la technique des
crédits est une chose et que la con-
fiance en est une autre!»

Le témoin a fai t une ultime
déclaration en faveur de Jean
Haemmerli: «Je suis convaincu
qu'il est la grande victime de cette
affaire, qu 'il a agi par naïveté en
signant de bonne foi ce qu'on lui
présentait. Il n'avait d'ailleurs pas
le temps de vérifier!»

L'audition s'est poursuivie sur le
même schéma, avant que le repré-
sentant dé la compagnie d'assu-
rances qui garantissait les factures
ne se présente à la barre. Il a
notamment rejeté la responsabilité
sur les banques quant au manque
de perspicacité pour la découverte
des doubles cessions.

Comme l'interrogatoire des pré-
venus n'avait pu être conclu mardi,
le président Aubert a profité du
temps qui restait pour le poursui-
vre. En revenant plus particulière-
ment sur le rôle joué par H.,
l'employé qui rédigeait les doubles
cessions. Il a ainsi questionné
Marcel Schmid dans le but de
savoir pourquoi H. avait continué
sa vile besogne après le départ de
Hans Brammeier : «Ce personnage
diabolique a poursuivi son œuvre
en dépit de l'interdiction qu'on lui
avait donnée. Je n'ai pas voulu
porter plainte contre lui , car je ne
voulais pas faire de publicité sur
cette affaire, je pensais encore
pouvoir résorber le trou avec l'éla-
boration des traites à la com-
mande. Je suppose qu 'il a agi de la
sorte parce qu 'il y avait du chô-
mage et qu 'il voulait devenir un
employé indispensable. Il voulait
préserver sa place.»

C'est mercredi matin que
l'audience reprendra. Au pro-
gramme de ces trois dernières jour-
nées : le réquisitoire du procureur ,
les plaidoiries et le jugement.

J. H.

• La Cour d'assises est composée
de M. Philippe A ubert, président, de
MM. Niels Sôrensen et François
Delachaux, juges, de MM. Jean-
Bernard Muriset, Eric Luthy, René-
Robert Geyer, André A ubry, Denis-
André Perret et Jean-Pierre Hou-
riet, jurés et de Mme Janine Cas,
juré supp léant. M. Michel Cuenot
fonctionne comme greffier.

Ci-at H2Q
Le défi des jeunes graphistes

Requiem pour H2O, l'aftlche rompt le bel alignement des publicités. (Photo Impar-Gerber)

Ci-gît H2O! L'avis de décès est
placardé à 6000 exemplaires, for-
mat mondial, dans tout le pays. La
mort remonte à... un futur immé-
diat! La date est laissée incomplète
- 19... - mais le début du millésime
exclut le sursis au-delà de la fin du
siècle. Sèche comme une goutte
d'eau salie, l'affiche rompt le bel
alignement des publicités. Provoca-
tion soignée. Coup de fil à la SGA,
la Société générale d'affichage.

C'est une affiche lauréate du Prix
d'encouragement que nous avons
lancé l'année dernière dans les
Ecoles d'arts graphiques, révèle J.-
F. Bulgheroni, directeur de la suc-
cursale neuchâteloise de la SGA.

Et de présenter cette initiative
comme «un défi à la nouvelle
génération de créateurs». Une
opportunité que la Tessinoise
Kathi a Frisoni a su exploiter pour
répondre par son propre défi à ses
contemporains. Ses colauréats ont
illustré de manière colorée le slo-
gan «l'eau c'est la vie». Elle est
seule, dont le message est irrévoca-

ble, rappelant que si ce n'est pas la
vie, c'est la mort.

APRÈS L'EAU, LA FORÊT
Le thème environnementaliste
était figure imposée par le règle-
ment. «Nous avons voulu éviter les
sujets commerciaux», déclare M.
Bulgheroni. 1987 étai t placé sous
le thème «Observe et préserve
l'eau». Démarche reconduite cette
année pour la forêt.

Avec ce concours, la SGA veut
donner aux élèves graphistes de 3e
année la possibilité de travailler à
l'échelle réelle du format mondial
avec les exigences prati ques et
matérielles de la conception
actuelle d'affiches. La Société
cherche à promouvoir l'espri t
«galerie de la rue». Elle souhaite
renouer avec ce qu'elle appelle les
«temps glorieux du grap hisme
suisse» - c'était avant les années
60!

En plus des prix en espèces qui
récompensent leurs auteurs, les
meilleures affiches sont promises à
une diffusion dans tout ou partie

du pays, à 6000 exemplaires, en
début d'année. L'affichage des lau-
réats du Prix 87 est en cours. Le
«H2O» de Kathia Frisoni, classé
troisième, avait remporté la
colonne de bronze.

LA CHAUX-DE-FONDS
DANS LE COUP

Cinq écoles sont appelées à parti-
ciper chaque année. Le toumus 88
inclut la nouvelle école d'arts gra-
phiques du CPJN, de La Chaux-
de-Fonds, qui sera en compétition
avec celles de Lausanne, Bâle,
Berne et Lucerne.

Son directeur , Gilbert Lûthi. est
heureux de cette opportunité. «La
confrontation avec d'autres écoles
est particulièrement stimulante. Le
sont également la possibilité de
réaliser un travail jusqu 'au bout et
le thème de la protection des
forêts, sur lequel la jeunesse est en
prise». Ouvert aux 3e année, le
concours s'adresse à 4 élèves des
Montagnes neuchâteloises. appelés
à repousser les limites de leur ima-
gination. La page blanche fait un
bon mètre carré ! p. F

Responsable du taillage des
pignons chez Nivarox à Dombres-
son , M. André Blandenier , de Cer-
nier , prendra sa retraite en avril
prochain , célébrant aussi ses 50
ans d'activité professionnelle dans
sa spécialité qui demande beau-
coup de minutie ,

Diverses restructurations indus-
trielles l'ont certes obli gé à chan-
ger d'employeurs , mais il a tra-
vaillé 30 ans durant chez son oncle
qui était aussi son maître
d'apprentissage.

Dévoué à sa commune, il a siégé
pendant 12 ans au sein du Conseil
général qu 'il a présidé aussi; capi-
taine sapeur-pomp ier , il a com-
mandé le corps local pendant une
quinzaine d'années et fut membre
du comité cantonal des instruc-
teurs , (ha)

(Photo Schneider)

Le couac qui explique (presque) tout...
Notre enquête menée après les
déclarations faites par le gou-
vernement devant le Parlement,
nous amène à révéler les faits
suivants qui permettent d'expli-
quer, sinon de justifier, ce qui
s'est passé en marge de l'expul-
sion de Mathieu Musey:

Vendredi 8 janvier 17 heures
45. Bernard Dula, commandant
de la police a mis au point
l'intervention de la police prévue
le lundi 1 \ , en vue d'expulser la
famille Musey. Dernier scru-
pule: il veut aviser le ministre

Pierre Boillat que «l'opération»
aura lieu lundi U janvier.

Exclusif ^

Pour cela, il lui téléphone.
Mais Pierre Boillat, en séance
d'une Commission parlemen-
taire, est inatteignable. Bernard
Dula laisse donc un message à

son intention à la secrétaire du
ministre: l'opération d'expulsion
d'un «réfugié» aura lieu lundi 11
janvier.

La secrétaire rédige un petit
billet portant ce message et le
dépose sur le bureau de Pierre
Boillat. Mais le ministre ne
revient à son bureau que lundi
matin. Quand il prend connais-
sance de la communication,
Mathieu Musey et sa famille
volent déjà vers le Zaïre...

Couac qu'on en dise...
V. G.

Gouverner
c'est prévoir

La protection des requérants
d'asile n'est certainement pas
le premier souci des hommes
d'Etat et pourtant rien
n'excuse la légèreté lorsque le
destin d'êtres humains con-
fiants est en jeu. Or dans le
cas du requérant d'asile
Musey et de sa famille, il y a
eu précipitation et accumula-
tion de légèretés, l'essentiel
étant pour l'Administration
fédérale de déjouer la surveil-
lance des protecteurs des
Musey et de sauter rapide-
ment tous les obstacles quelle
que soit la monture à enfour-
cher.

Le Gouvernement jurassien
se dit ému par cette expulsion
et nous le croyons. Pourtant
si gouverner c'est aussi pré-
voir, nous persistons à penser
qu'avisé d'une expulsion
imminente, le ministre juras-
sien de la Justice Pierre Boil-
lat qui connaît bien la problé-
matique des requérants d'asile
pouvait prendre les devants et
éviter une bavure. Or Pierre
Boillat s est effacé devant le
pouvoir judiciaire qui lui-
même s'est effacé devant le
pouvoir administratif.

Tout porte à croire
qu'avant l'action du «com-
mando» d'expulsion, per-
sonne n'a voulu prendre
conscience de la détresse de
cette famille terrée dans un
pli du Jura. Sinon, comment
le commandant de la police
jurassienne aurait-il pu juger
suffisant de laisser un mes-
sage sur le bureau du ministre
lui annonçant l'imminence de
l'action d'expulsion? Le sort
de cette famille tient-il vrai-
ment à ce petit bout de papier
lu trop tard?

Un coup de fil où l'on se
prend les pieds dans la géo-
graphie, un bout de papier pas
lu, un télex qu'on brandit
comme mandat d'arrêt, autant
de signes de mépris vis-à-vis
d'un homme, d'une femme, de
trois enfants qui avaient placé
leur confiance dans notre Etat
de droit.

Gladys BIGLER
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Vous le savez?
dites-le nous...
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LA CHAUX-DE-FONDS
Théâtre: 20 h 30. A Monsieur O. Théâtre

pour le moment , org. théâtre ABC.
Ecole d'art app liqué. Centre de l'Abeille:

expo 15 aff. consacrées i Le Corbu-
sier. par l'Ec. régionale des beaux-
arts de Besançon. Jusqu 'au 30 jan-
vier.

Bois du Petit-Château: parc d'acclimata-
tion . 6 h 30-17 h.

Vivarium: lu-ve 14-17 h. sa-di 10-12 h.
14-17 h.

Musée paysan: me. sa. di. 14-17 h. Expo
Le cheval à la ferme.

Musée international d'horlogerie: tous les
j. sauf lu 10-12 h. 14-17 h.

Musée des beaux-arts: tous les j. sauf lu
10-12 h. 14-17 h.

Musée d'histoire naturelle: ma-sa 14-17
h. di 10-12 h, 14-17 h. Expo Mieux
voir pour comprendre.

Musée d'histoire et médaillier: expo
«Eaudace ». me 14-17 h. sa-di 10-12
h. 14-17 h. jusqu 'au 1er mars.

Bibliothèque Ville: expo L'image de La
Chaux-de-Fonds à travers les cartes
et plans de la ville, lu 14-20 h, ma-
ve 10-20 h. sa 10-16 h. Jusqu'au 31
mars. Vern. je 28, 17 h.

Club 44: expo Slobodan Milosavjevic-
Gane. jusqu 'au 15 février.

Galerie du Manoir: expo J.-J. L'épée,
peinture. Valentine Mosset, cérami-
ques, ma-sa 15-19 h. me 15-22 h, di
10-12 h. Jusqu 'au 10 février.

Galerie Louis Ducommun: ma, je, sa 17
h 30-21 h.

Galerie du Parc: expo Charles Hilken.
tous les j jusqu 'à 19 h, sa 17 h. me
ap.-midi et dim. fermé. Jusqu'au 13
février. Vern. sa 24, 17 h.

Galerie Sonia Wirth: expo Féerie litho-
graphique. Salvador Dali. Tous les
j. 14-18 h 30, sa 14-17 h. Jusqu'au
30 janvier.

Bibliothèque de la Ville: prêt, discothè-
que, salle lecture, lu 14-20 h, ma-ve
10-20 h. sa 10-16 h. Département
audio-visuel , lu 14-18 h, ma-ve 10-
12 h , 14-18 h. ou sur rendez-vous.

Bibliothèques des Jeunes: Président-Wil-
son 32 et Ronde 9, lu-ve 13 h 30-18
h. sa 10-12 h, 13 h 30-16 h.

Ludothèque: Serre 16. lu et je 15 h 30-18
h, ma 15 h 30-19 h.

Ménageothèque: rens. 0 28 14 46.
Piscine des Arêtes: lu-ma-sa 10-20 h, me-

je-ve 10-21 h. di 9-18 h.
Centre de rencontre: en dehors des activi-

tés,Jj irve 10-12, 1W8h. . vm - «
Centre de loisirs pour enfants, ferme Gal-

let: lu. ma. je. ve 16W8 h, me 15-18 h.

Infomi. touristiques: lu-ve. sa jusqu 'à
midi, 028 13 13. rue Neuve 11.

Planning familial: Sophie-Mairet 31.
0 28 56 56, lu 12-18 h, ma, ve 15-18
h. me 15-19 h.

Consultations conjugales: lu-ve, Collège
9. 0 28 66 72.

Service d'aide familiale: Marché 4.
Cp 28 22 22, lu-ve 8-12 h , 14-16 h.

Ecole des parents: (p 26 87 76 et
23 10 95. Garderie ma Cp 23 28 53.
ve Cp 26 99 02.

Parents inform.: Cp 038/25 56 46.
Parents anonymes: aide aux parents en

difficulté, Cp 039/26 89 94.
SOS Futures mères: 7-12 h.

Cp 038/66 16 66.
Inform. allaitement: cp 039/28 70 38 ou

23 19 62 ou 26 41 10 ou
038/33 53 95.

Crèche de l'amitié. Manège 11: lu-ve,
Cp 28 64 88.

Crèche Beau-Temps 8: lu-ve, Cp 26 87 77.
Garderie La Farandole. Paix 63:

023 00 21 lu-ve. 8-17 h 30
Services Croix-Rouge: Paix 71.

(p 23 34 23. Baby sitting, 7 h 30-11
h 30; soins à domicile et conseils
diététiques. 7 h 30-12 h, 14-17 h 30.
Consultations pour nourrissons lu
et ve 13 h 30-16 h 30.

Soins à domicile et consult. pour stomi-
. ses. Collège 9: 0 28 41 26. lu-ve.

Ligue contre la tuberculose: Serre 12,
028 54 55, lu-ve.

Information diabète: Collège 9, ve après-
midi, (p 28 41 26

Assoc. suisse pour les sourds démutisés:
Jardinière 23, centre d'orthophonie.
perm. dernier je du mois. 13-15 h.

Pro lnfirmis: Marché 4, 0 28 83 28. lu-
ve.

Boutique 3e âge: Serre 69. lu-ve 14- 17 1).
Vestiaire Croix-Rouge: Paix 73, me 14-18

h30.je 14-18 h.
Habillerie du CSP: Soleil 2, me et ve. 14-

18 h.
Vieux Puits du CSP: Puits 1, me et ve,

14-18 h. sa 9-11 h 30.
Bouti que et Bouquiniste CSP: Soleil 4. lu-

ve. 14-18 h.
Pro Senectute: lu-ve. Service soc., gym,

natation : L.-Robert 53, 0 23 20 20.
le matin. Repas à domicile:
0 23 20 53, le matin. Ski de fond
tous les ve, dès 15 janv.. Place de la
gare. 13 h 30. Temps incertain.
0 181 renseigne.

AVIVO: 0 26 53 48 ou 23 50 85.
Accueil du Soleil: Serre 67. 14-17 h. tous

les jours, sauf je et di.
Eglise reformée: secrétariat, 0 23 52 52.
Drop in : Industrie 22, tous les jours 16-

19 h, 028 52 42.
Service médico-social: Paix 13, info., pré-

vention et traitement de l'alcoo-
lisme, 0 23 16 23, lu-ve.

Alcooliques Anon,: 0 23 24 06.
SOS alcool: 0038/25 19 19.
Groupe familial AI-Anon (aide aux

familles d'alcooliques): 0 41 41 49
et 0 23 07 56.

La Main-tendue: Cp 143, 20" d'attente.
Service d'aide aux victimes d'abus

sexuels: Serre 12. lu 9-11 h. je 14-20
h, 0 28 79 88.

Hôpital: 0 21 1191.
Pharmacie d'office: jusqu'à 20 h, Coop 1,

rue Neuve 9. Ensuite police locale,
0 23 10 17, renseignera.

Service d'urgence médicale et dentaire:
Cp 23 10 17 renseignera. (N' appelez
qu'en cas d'absence du médecin de
famille) .

Contrôle des champignons: Service
d'hygiène, av. L.-Robert 36. lu-je 11-
12 h, 17-18 h; ve 11-12 h, 16-17 h.

Consommateurs Information: Grenier
22. lu. 14-17 h 0 23 37 09.

Consult. juridi ques : Serre 67. je 16-19 h.
Centre social protestant: Temple-Ail. 23.

consult. sociales, juridi ques, con-
juaales. pour toute nationalité , lu au
ve!8-12h. 14-17 h 45. 0 28 37 31.

Confédération romande du travail: per-
manences syndicales, lu 19-20 h. L.-
Robert 83. 0 23 30 50.

Ass. déf. chômeurs: Progrès 89 ( 1 er
étage), ma. me. ve 16-19 h.
0 23 60 18.

Société protectrice des animaux: Hôtel-
de-Ville 50b. 0 28 64 24. place-
ments je 17-19 h.

Police secours: 0 117.
Feu: 0 118.

CINÉMAS
ABC: 20 h 30, Wanda's café.
Corso: 21 h. Hope and glory.
Eden: 20 h 45. Big foot et les Henderson:

23 h 15. Déchaînements intimes.
Plaza : 15 h. 20 h 30. Le dernier empe-

reur; 18 h 30. La petite bouti que
des horreurs.

Scala: 16 h 30, 21 h, Dirty dancing; 18 h
30, Salo ou les 120 jours de
Sodome. JURA BERNOIS

Off. du tourisme du Jura bernois, av.
Poste 26, Moutier, 0 032/93 64 66.

Service social du Jura bernois, (inform.,
renseign. et conseils): Courtelary,
rue de la Préfecture,
0 039/44 14 24. Corgémont, Centre
Village, 0 032/97 1448. Court, rue
du Temple 1, 0 032/92 97 50.

Service médico-psychologique: consult.
enfants , adolescents et familles, St-
Imier, 0039/41 1343, Tavannes,
0 032/91 4041.

Centre social protestant service de con-
sult. personnelle, conjugale, sociale
et juridique sur rendez-vous,
0 032/93 32 21.

Pro Senectute Jura bernois: service
d'information et d'action sociale en¦ ,, faveur du 3é âge. Consultations sur

^'^ rendez-vous, 0 032/91 21 20.
Information diabète (ADJB): Case postale

40, Saint-lmier.
La Main-tendue: 0 143.

SAINT-IMIER
Cinéma Espace Noir: 21 h, Raising Ai>

zona.

Bibliothèque municipale (Ecole pri-
maire): me 16 h 30-18 h 30, je 15 h
30-19 h 30.

Ludothèque: ma 15-17 h, ve 16-18 h.
Vestiaire: troc d'habits , lu 15-17 h. je 15-

17 h, 19 h 30-21 h.
Bureau renseignements: rue du Marché

6, 0 41 26 63.
Centre de culture et loisirs: lu-me-ve,

14-18 h. 0 41 44 30. Sa 15-18 h,
expo Art-Artisanat. 15 artistes
ou artisans de la région. Vern.
17-19 h. Ve 22. 20 h. soirée litté-
raire: C. Darbellay, F. Dinde-
leux, R.-L. Junod, J.-B. Vuil-
lème.

Services techniques: électricité,
041 43 45; eaux et gaz,

"0 41 43 46.
Service du feu: 0 118.
Police cantonale: 0 41 25 66.
Police municipale: 0 41 20 47.
Ambulance: 0 42 11 22.
Médecin de service (St-Imier et

Haut-Vallon): 0111, jour et
nuit.

Pharmacie de service: Liechti,
0 41 21 94. Ensuite. 0 111.

Hôpital: 0 42 11 22. Chambres com-
munes: tous les jours, 13 h 30 à 15
h. 18 h 30 à 19 h 30. Demi-privé, 13
h 30 à 16 h, 18 h 30 à 20 h. Privé. 13
h 30 à 20 h.

Infirmière visitante: 0 41 40 29 ou
41 46 41 ou 41 22 14.

Aide familiale: 041 33 95. 9-11 h et
41 38 35 (urgence).

A.A. Alcooliques anonymes:
0 032/97 27 97 et 039/23 24 06.

COURTELARY
Service du feu: 0 118.
Police cantonale: 0 44 10 90.
Administration district: 0 44 11 53.

Infirmière visitante: 0 44 1434 ou
44 14 24.

Médecins Dr Chopov 0 039/44 11 42 -
Dr Ennio Salomoni
0 032/97 17 66 à Corgémont - Dr
Ivano Salomoni, 0 032/97 24 24 à
Sonceboz et Dr de Watteville
0 032/97 11 67 à Corgémont.

TRAMELAN
Cinéma Cosmos: 20 h 30. Evil Dead 2.
Ludothèque: ma et je 15-17 h.
Patinoire: ve 9-11 h 30, 13 h 45-16 h 45.

18 h 15-21 h. Sa 14 h 15-17 h. Di
10-11 h 30. 14 h 15-17 h. Ma 10-11
h 45. Me 13 h 45-16 h 45.

Bureau de renseignements: Grand-Rue,
0 97 52 78.

Services techn. et permanences eau-
électricité: 0 97 41 30.

Feu : 0 118.
Police cantonale: 0 97 40 69.
Police municipale: 0 97 51 41; en dehors

des heures de bureau 0 97 50 66 et
97 58 29.

Médecins: Dr Graden 0032/97 5151.
Dr Meyer 0 032/97 40 28. Dr Gee-
ring 0 032/97 45 97.

Pharmacies: H. Schneeberger
0 032/97 42 48; J. von der Weid,
0 032/97 40 30.

Service de soins à domicile et dépôt sani-
taire: 097 68 78, 14-15 h, tous les
jours.

Aide familiale: 097 61 81.
Landau-service: Collège 11 , 0 97 66 71.
Centre puériculture. Collège 11: ve. 15-17

h, 0 97 62 45.

BÉVILARD
Cinéma Palace: 20 h 30, Full métal jac-

ket.

CANTON DU JURA
Office du tourisme des Franches-

Montagnes, Saignelégier lu-ve
9-12 h, 14-18 h, sa 9-12 h, 14-16
h, 0 039/51 21 51.

Service social des Fr.-Montagnes:
Centre de puériculture, aide
familiale et soins à domicile, Le
Noirmont, rue du Pâquier,
0 53 17 66.

Transport handicapés, service ((Kan-
gourou: 0 65 11 51 (Porrentruv)
ou 22 20 61 et 22 39 52 (Delé-
mont).

Dépôt-atelier de réparation de
moyens auxiliaires pour handica-
pés: Ch. de l'Etang 5, Delémont,
0 22 60 31.

SOS futures mères: 0 066/22 26 26.
La Main Tendue: 0 143.

LES BOIS
Ludothèque: 1er lu du mois. 14 h 30-17 h

30. salle école ménagère.

LE NOIRMONT
Cinéma: 20 h 30. Le cri du hibou.
Ludothèque: salle sous réalise. 3e me du

mois. 13 h 30-16 h 30.

LES BREULEUX
Cinéma Lux: 20 h 30. Poussière d'ange.
Ludothèque: anc. école primaire. 4e me

du mois. 13 h 30-16 h 30.

SAIGNELÉGIER
Centre de loisirs des Franches-Monta-

gnes: Piscine, solarium, lu 13 h 30-
21 h. ma-sa 10-21 h. di 10-18 h;
sauna, ma. me. ve 17-21 h. sa 13-21
h. di 13-18 h; fitness. lu. me. je 18-
21 h. ma, ve 16-21 h. sa 9-14 h:
patinoire , me. di. 13 h 30-17 h , sa, 9
h-11 h 45 et 13 h 30-17 h. ve. 19 h
30-21 h 45.

Ludothèque: Sommêtres 2. ma 14 h 30-
16 h. je 16-17 h 30. Ordinateur , ma
16-18 h.

Syndicat d'initiative et Pro Jura: rensei-
gnements 0 51 21 51.

Préfecture: 0 51 1181.
Police cantonale: 0 51 11 07.
Service du feu: 0 118.
Service ambulance: 0 51 22 44.
Hôpital maternité: 0 51 13 01.
Médecins: Dr Boegli. 0 51 22 88; Dr

Bloudanis. 0 51 12 84: Dr
Meyrat, 0 51 22 33; Dr Baume-
ler. Le Noirmont , 0 53 11 65;
Dr Bosson. Le Noirmont .
0 53 15 15. Dr Tettamanti , Les
Breuleux. 0 54 17 54.

Pharmacie des Franches-Montagnes:
0 039/51 12 03.

Service social tuberculose et asthme:
0 51 11 50.

Baby-sittina Croix-Rouge:
0 039/51 13 42.

SOULCE
Musée de la Radio: ma-di. 14-18 h.

Une saison chargée
s'annonce

Assemblée générale du Ski-Club
La Chaux-de-Fonds

Les assises annuelles du Ski-Club
local se sont déroulées dernière-
ment devant une assistance relati-
vement faible. Le président Roger
Guenat a tout d'abord fait un
bilan fort détaillé des activités de
l'année écoulée. Il rappela le suc-
cès remporté par la sortie du club
à Bretaye. la randonnée à skis de
fond aux Pontins, la participation
très active à la MegaMicro et le
concours OJ. Excellente cuvée,
mais un problème lancinant reste:
le vieillissement du club, les nou-
velles admissions ne compensant
pas les démissions et les décès.

Le trésorier Joseph Juillet a pu
annoncer un bénéfice d'exercice de
près de 2 000 francs mais il ne faut
pas se leurrer, le match au loto
reste le seul moyen d'équilibrer les
comptes. A souligner que 62% des
cotisations encaissées vont à la
FSS et au Giron jurassien. C'est
donc une participation très lourde
que doit consentir un ski-club
pour soutenir les associations faî-
tières.

Pour la Commission technique,
présidée par Raymond Scheideg-
ger , les résultats furent modestes.
Pour la 4e fois. Jean-Louis Burnier
porte le titre de champion suisse
de biathlon , mais il ne fut pas
sélectionné pour les Champ ionnats
du monde, suite à des contre-per-
formances. Chez les fondeurs ,
actuellement c'est le désert. Pour le
saut, il y a une petite équi pe moti-
vée, encore à la recherche de résul-
tats. Les alpins OJ saison très posi-
tive avec le titre de champion

jurassien en géant et combiné de
Steve Rufenacht, qui fera partie
des cadres du Giron en compagnie
de Gilles Robert et de Laïtka
Dubail, tous deux en réguliers pro-
grès.

Un nouveau mandat a été confié
à Roger Guenat qui dirige avec
compétence le club. U pourra
compter sur un comité qui subira
peu de modifications. Francis Spil-
ler, actif et dévoué avec son épouse
Paulette, dépuis de très nombreu-
ses années, à Cappel, à l'OJ, au
Bulletin et toujours présents aux
concours, a donné sa démission de
même que Henri Gentil, le com-
pétent responsable des matchs aux
loto. Un nouveau membre a été
nommé en la personne de Henri
Berdat qui se chargera de la rédac-
tion et de l'expédition du Bulletin.

Le Ski-Club a été chargé d'orga-
niser les Champ ionnats jurassiens
de fond les 16-17 janvier qui sera
par la même occasion le 10e
Mémorial Dolfi Freiburghaus. Les
23-24 janvier sortie club à Torgon.
le 5 février le match au loto, le 28
février l'organisation de l'arrivée
de la 2e MegaMicro, le 13 mars le
concours de saut à Pouillerel, une
date reste à définir pour un con-
cours alpin OJ, alors que le 21
février aura lieu une sortie à ski de
fond dans Les Franches-Monta-
gnes. Donc programme très lourd
mais qu'un club de cette impor-
tance, même si elle est en diminu-
tion, se doit de maintenir, si l'on
ne veut pas que le problème des
courses populaires organisées par
des groupements non affiliés à la
FSS. prenne le pas sur les courses
officielles pour licenciés. Reste le
problème de la régression des
membres dont le nombre de 613
en 85, à passé à 601 en 86 et 593 en
87. (comm)

SOCIÉTÉS LOCALES

VAL-DE-RUZ
Château de Valangin: 10-12 h, 14-17 h;

fermé ve après-midi et lu.
Service de garde pharmacies et médecins:

en cas d'urgence. 0 111 ou gendar-
merie Cp 24 24 24.

Hôpital et maternité: Landeyeux.
0 53 34 44.

Ambulance: 0 117 .
Ligue contre la tuberculose et soins à

domicile: lu-ve, 11-12 h, 17 h 30-18
h. 0 53 15 31.

Aide familiale: 0 53 10 03.
La Main-Tendue: 0 143.
SOS alcool: 0 038/25 19 19.
Protection des animaux: 0 038/31 82-23.

Plateau libre: 22 h. Hugo Spencer &
The Nig lit Shift.

Bibliothèque publi que et universitaire:
Fonds général , lu-ve 10-12 h. 14-
18 h; je jusqu 'à 21 h: sa 9-12 h.
Lecture publi que, lu 13-20 h: ma- -
ve 9 h-20 h; sa 9-17 h. Salle de
lecture, lu-ve 8-22 h; sa 8-17 h.
Expo perm. J.-J. Rousseau. Expo
Editeurs neuchâtelois du 20e s.
Lu à ve 8-22 h. sa 8-17 h. Jus-
qu 'au 30.1.

Bibliothèque des pasteurs: Fbg Hôp ital
41. lu-ve 14-17 h 30. (Ouverte au
public).

CINEMAS
Apollo 1-2-3: 15 h. 17 h 45. 20 h 15, 23 h.

Robocop: 15 h. 20 h 45 (fr.). 17 h
45. 23 h (angl.). Too much: 15 h. 20
h 30 (fr.). 17 h 45. 23 h (ail.). Les
ailes du désir.

Arcades: 15 h. 20 h 45. L'aventure inté-
rieure; 18 h 30. 23 h 15, Dirty dan-
cing.

Bio: 15 h. 20 h 45. Jardins de pierre; 18 h
30. 23 h. Le facteur sonne toujours
deux fois.

Palace: 16 h 30. 18 h 30, 20 h 45. 23 h.
Who's that girl.

Rex: 15 h, 21 h. Les dents de la mer 4; 18
h 45. 23 h. Easy Rider.

Studio: 15 h, 18 h 45, 21 h, 23 h. Rene-
gade.

Musée d'ethnographie: tous les j. sauf
lu 10-17 lT

Musée d'art et d'histoire: tous les j.
sauf lu 10-12 h. 14-17 h. expo
Mathys, scul pteur. Jusqu 'au 20
mars. Et expo Hermann Hesse.
aquarelles , jusqu 'au 7.2.

Musée d'histoire naturelle: fermé jus-
qu 'au 18 janvier.

Musée d'archéolog ie: tous les j. sauf lu
14-17 h.

Galerie Ditesheim: expo Philippe
Monod. ma-ve 10-12 h. 14-18 h
30. sa 10-12 h. 14-17 h. di 15-18 h.
Vern. sa 16-19 h.

Galerie des Amis des Arts: expo Alfred
Hrdlicka. t lesj. 10-12 h. 14-17 h.
Lu fermé. Jusqu 'au 7 février.

Galerie de L'Orangerie: expo Dul .
estampes, tous les j. 14-18 h 30.
sauf lu. Jusqu 'au 30 janvier.

Pharmacie d'office: Coopérative , rue
du Seyon. Ensuite 0 25 10 17.

Information diabète: Fbg de l 'Hôpital
65. me après-midi ,
0 038/24 33 44.

SOS alcoolisme: 0 038/25 19 19.
Alcool. Anonymes: 0 038/55 10 32 (le

soir).
La Main-Tendue: 0 143.
Service d' aide aux victimes d'abus

sexuels: lu 9-11 h. je 14-20 h;
0 039/28 79 88.

SOS futures mères: 0 038/66 16 66, lu
et ve 8-21 h, ma , me. je 8-13 h.

Consul, conjugales: 0 038/24 76 80.
Parents-infos:" 0 038/25 56 46. lu 18-

22 h . ma 9-11 h. je 14-18 h.
Pro Senectute: Côte 48a. Service social ,

activités sportives, vacances .
P 038/24 56 56. Repas à domi-
cile. 0 038/25 65 65 le matin.
Service animation .
0 038/25 46 56. le matin.

Hauterive, Galerie 2016: expo Ursula
Huck-Hattich et Phili ppe Dubit.
Du me au di 15-19 h. je aussi 10-22
h. Jusq u'au 14.2.

Auvernier, Galerie Numaga : photo pas-
sion. 2e réunion cantonale des ama-
teurs. Ma 19-21 h, me à di 15-21 h.
Jusqu 'au 24 janvier.

Bevaix. Trin-na-Niole: expo Michel
Jenni. Tous les jours 15-21 h, sauf lu
et ma. Jusqu 'au 24.1.

Saint-Aubin, La Tarentule: 20 h 30. Mou-
ron, fantaisiste.

NEUCHA TEL

Couvet. cinéma Cotisée: 20 h 30, Les
incorruptibles.

Couvet, Vieux-Collège: ludothèque, lu
17-18 h 30. me 14-16 h.

Couvet, Pavillon scolaire: bibliothèque
communale, lu 17-19 h, me 15-17 h.
ve 14-16 h.

Couvet. Ecole technique: ve, 18 h 30 - 21
h 30, portes ouvertes.

Métiers, Mascarons: sa, 20 h 30, «Abra-
cabaret».

Fleurier, collège primaire Longereuse:
bibliothè que communale, lu-ma 17-
20 h.je 15-18 h.

Baby-sitting: 0 61 17 29.
Fleurier. Centre de rencontre :

061 35 05.

Informations touristiques: gare Fleurier,
0 61 10 78.

Police cantonale: 0 61 14 23.
Police (cas urgents): 0 117.
Feu: Centre de secours du Val-de-Tra-

vers. 0 118.
Hôpital de Fleurier 061 10 81.
Hôpital de Couvet maternité et urgences

0 63 25 25.
Ambulance: 0 117.
Aide familiale du Val-de-Travers:

0 61 28 95.
Fleurier. infirmière visitante: 0 61 38 48.
Fleurier, Pro Senectute: Grand-Rue 7, lu

et je matin , 0 61 35 05, repas à
domicile.

La Main-Tendue: 0 143.
SOS alcool: 0038/25 19 19.

VAL-DE-TRA VERS

LE LOCLE
Cinéma Casino: 18 h 30, Les ailes du

désir; 20 h 45. Full métal jacket.
Patinoire: me. ve 9-17 h. 20-22 h . lu .

ma.je . sa 9-17h .d i9h30-17h .
Musée d'horlogerie: di 14-17 h.
Musée des beaux-arts: di 14-17 h.
Bibliothè que Ville: lu-ve 14 h 30-18 h

30. sa 10-12 h.
Bibliothèque des jeunes: M.-A.-Calame

15. lu-ve 13 h 30-18 h, sa 10-12 h.
Ludothèque: Crêt-Vaillant 37. lu et je

15 h 30-18 h. sa 9-11 h.
Pharmacie d'office: jusqu 'à 20 h. de la

Poste. Ensuite le numéro 117 ren-
seignera.

Permanence médicale: en l' absence du
médecin traitant , 0 31 10 17 ou
service d'uraence de l'hô pital ,
0 34 11 44.

Permanence dentaire: 0 31 10 17 rens.
Dépôt d'objets sanitaires des samari-

tains: Poste de Police .
0 31 10 17 .

Soins à domicile: 16 h 30-18 h 30. lu-ve
0 31 20 19. ma . me. je
031 1149 . 17-18 h 30.

Information diabète: Hôpital, lu après-
midi. 0 34 I I  44.

La Main-Tendue: 0 143.

AVIVO: 0 31 51 90.
Pro Senectute: gym. ma 9-10 h, petite

salle du Musée. M.-A.-Calame 6.
Service aide fam: 0 31 82 44, lu-ve 9-10 h.
Planning familial: 0 28 56 56, lu-ve.
Consultations conjugales : lu-ve,

0 038/24 76 80.
Office social: Marais 36, 0 31 62 22.
SOS alcoolisme: 0 038/25 19 19.
Service d'aide aux victimes d'abus

sexuels: lu 9-11 h. je 14-20 h,
0 28 79 88.

Crèche pouponnière: garderie tous les
jours . 0 31 18 52.

Ecole des parents: 0 31 85 18; garde-
rie ve 14 h 30-16 h 30.

Société protectrice des animaux:
0 31 13 16 ou 31 41 65.

Vestiaire Croix-Rouge: Envers l . je  14-
18 h 30.

Contrôle des champi gnons: lu dès 20 h
30. local Soc. mvcolog i que .
Envers 20; ma-ve 0 31 31 71 , 18
h 30-19 h; sa-di 19-20 h au Poste
de Police.

MONTAGNES NEUCHÂ TELOISES
Service aide familiale: 0 37 18 62.

Demain de 16 à 19 h
Vernissage

Phil ippe IVIonod
GALERIE DITESHEIM

Château 8, Neuchâel
Tél. 038/24 57 00



Toujours l'heure d'aller à l'école
Succès de l'Université du troisième âge

Avides de connaissance et riches d'expérience, tels sont les étudiants du troisième âge, photogra-
phiés Ici lors d'un cours donné à l'aula de la SSEC à La Chaux-de-Fonds. (Photo Impar-Gerber)

Il y a trois ans, M. Marcel Cotting, délégué à la formation
permanente battait le rappel pour implanter l'Université du
3e Age dans le Haut. Au premier semestre, 40 retraités
retournaient à l'école; cette saison, on dénombre 84 inscrits.
Réussite étonnante et preuve par l'acte qu'il n'y a pas d'âge
pour apprendre.
Depuis le mois d'octobre, ces étu-
diants du dernier cycle se sont
penchés sur des sujets fort divers:
droit fédéral suisse, littérature
latino-américaine , interface des
fluides , loi des grands nombres,
etc. Pas de la rigolade donc, et ces
leçons fort sérieuses sont dispen-
sées par des professeurs d'univer-
sité ou de formation universitaire.

M. Marcel Cotting, est étonné
lui-même du succès rencontré, et
grand organisateur pour le Haut il
a trouvé un assistant efficace en
M. Willy Gabus.

ESPRIT D'OUVERTURE
Fondée il y a 11 ans, l'U3A de
Neuchâtel émarge pour une part
de ses frais et la couverture de son
déficit au bud get de l'Etetvie. Elle
a réussi sa décentralisation avec
une section au Val-de-Travers,

depuis 1979 et à La Chaux-de-
Fonds, depuis 1985.

Au total, on dénombre 415 étu-
diants, tous retraités à un titre ou à
un autre; condition obligatoire,
atténuée d'une certaine souplesse
pour les conjoints , voire les chô-
meurs âgés, mais aucun titre ou
formation spécifique n'est requis.

M. René Jeanneret professeur à
l'Université et directeur de l'U3A
veut maintenir haut la barre
s'adressant à des gens en mesure
de faire l'effort de comprendre et
par «une vulgarisation de très bon
niveau, mais évitan t le jargon de
chapelle». Un échantillonnage
social intéressant marque là sa
quête de connaissance: 10 à 15%
d'anciens artisans et travailleurs
manuels, 10% de détenteurs d'une
formation antérieure supérieure; le
solde restan t est constitué de secré-
taires, travailleurs sociaux ou para-

médicaux, fonctionnaires, etc. La
participation financière requise est
modique.

ECOUTER ET PARTICIPER
Le riche prpgramme cantonal pro-
pose plus de 50 leçons à Neuchâ-
tel, 26 à La Chaux-de- Fonds et 10
au Val-de-Travers; de cours ex-
cathedra mais dans la mesure de
possible, la discussion est suscitée.

Cette Uni ne saurait toutefois se
satisfaire de passivité. Par des
cours-ateliers tous donnés à Neu-
châtel pour l'instant elle demande
une partici pation active. Ces aînés
ont remué leurs méninges sur
«Homo Faber» de Max Frish,
fouillé dans la littérature anglaise
- in english, of course -, disséqué
le mythe de Don Juan et embrasse
actuellement trois siècles d'Opéra.
Quelques exemples édifiants.

Jamais trop tard pour la forma-
tion non plus et d'aucuns s'atta-
quent à l'anglais élémentaire, ou à
devenir conteurs ou guides de vil-
les, entre autres.

Et puis , comme tous les étu-
diants , ils aiment les voyages,
d'étude naturellement , permettant
des échanges avec d'autres U3A.
Comme à Strasbourg, il y a deux
ans, ou à Turin et Milan l'année
dernière, l'accueil est personnalisé.
On rend la pareille et quelle
chance pour les visiteurs étrangers
que d'être guidés chez nous, par
ces sages.

L'U3A est donc une université
bien vivante et M. Cotting con-
cocte quelques projets pour élargir
l'offre faite dans le Haut, (ib)
© Adresse utile: M. Cotting, délé-
gué à la formation des adultes, Gre-
nier 22, La Chaux-de-Fonds.
tél.(039) 21.11.15 ou 23.27.23.

Du théâtre au dojo
Stéphane Thibaut au Centre de culture abc

Stéphane Thibaut est né à Paris.
Attiré par les arts, le théâtre, il fut
mime au départ de sa vie. En 1969
il rencontra Taisen Deshimaru,
maître zen et le suivit jusqu'à sa
mort en 1982. Stéphane Thibaut
est responsable aujourd'hui du dojo
de Paris. Invité par le dojo de La
Chaux-de-Fonds, il s'exprimait
mercredi soir au centre de culture
abc, face à un public compact.
Transmise de maître à disciple
sans interruption pendant plus de
deux mille cinq cents ans, la prati-
que du zen devint accessible aux
Occidentaux en 1967 par l'arrivée
en Europe de Taisen Deshimaru.

Le zen s'est développé au sein
d'une des plus anciennes traditions
de l'humanité, le bouddhisme, il
est le principe unificateur , forme la
racine de la connaissance de soi-
même par-delà les différences de
l'éducation ou des races. Il ne
repose sur aucun dogme ou idéolo-
gie, il s'adresse directement au
cœur de l'homme, est l'expérience
vivante , l'élan créateur.

Le zen consiste essentiellement
dans la pratique de zazen, visant à
retrouver les valeurs qui donnent
un sens à la vie, par l'union du
corps et de l'esprit.

Pour pratiquer zazen, schémati-
quement décrit il s'agit de s'asseoir
en lotus ou demi-lotus les genoux
fermement enracinés dans le sol,
nuque redressée. La respiration
doit être calme, l'attention portée
sur l'exp iration. Dans cette pos-
ture le flux des pensées incessantes
et des ruminations mentales est
interrompu par l'attention portée à
la tension musculaire et à la respi-
ration. Ainsi l'on peut penser avec
le corps tout entier.

Plutôt que développer ces bases
face à un public dont il ne perce-
vait pas les individualités , Sté-
phane Thibaut préféra répondre
aux interrogations de ses audi-
teurs, questions fusant en tous
sens. Suivent quelques-unes de ses
réponses.

«La façon dont on se sert de son
corps est le reflet de son esprit.»
«Exister, c'est respirer. Si vous
voulez vivre, vous devez être cons-
cient de l'impermanence de la vie.
La mort est inclue dans la vie, ici
et maintenant» . Le zen éduque en
fonction d'une individualité».
S'étudier soi-même, ne veut pas
dire devenir encore plus égoïste,
mais s'oublier soi-même, s'ouvri r
aux existences du cosmos».

D. de C.

Gare à Fordi !
Le salut par les artistes, une conférence

de René Berger
Est-il visionnaire ou simplement
lucide René Perret, l'invité hier soir
du Club 44, en cernant le défi posé
par les nouvelles technologies, ou
plus particulièrement l'ordinateur,
à l'aube du troisième millénaire?
Lors d'un brillant exposé, appuyé
de documents vidéographiques, il a
démêlé l'intrigue de cette interpel-
lation capitale, appelant la cons-
cience à imprégner les logiciels.
Présenté par J.-P. Brossard, cet
universitaire, professeur honoraire
à l'Université de Lausanne et
ancien directeur du Musée des
beaux-arts, entre autres titres , est
l'auteur d'un ouvrage sur la ques-
tion *. Il a suivi dès ses débuts
l'évolution de l'informatique et il
tire la sonnette d'alarme.

D'abord , esquisser le paysage
d'aujourd'hui , dit-il , à un point
particulièrement crucial, soit au
lendemain du krach de Wall Street
imputé en partie à la souveraineté
de l'ordinateur.

Puis, relever les structures, géné-
ralisées universellement, et régies
par la techno-communication:
radio, vidéo, télévision, ordina-
teurs, tous moyens très répandus
mais uni-directionnels, supprimant
l'échange. Point neutre, ces techni-
ques sont inscrites dans des con-
tingences précises et pour René
Berger, le véritable façonnent de
ces télé-journaux est le fabricant
de matériel.

Est-il possible de dépasser ce
déterminisme, où les médias préfi-
gurent non seulement leur propre
contenu mais notre imaginaire lui-
même, et modèlent nos comporte-
ments, à contre-courant des deux
millénaires qui ont formé notre
stabilité.

La mémoire collective devient
volatile; il est plus important
d'oublier que de se souvenir et la
marge de réflexion que nous laisse
l'ordinateur , à qui sont confiées
toutes les tâches d'organisation ,
devient portion congrue. On lui
reproche parfois sa stup idité
entrant par là même dans l'antro-
pomorphisme, l'indentification en
quelque sorte; c'est là une menace
d un nouveau type.

René Berger l'affronte avec une
passion qui fleure l'optimisme. Les
«hackers» pirateurs de la première
heure ont décelé à l'ordinateur un
esprit poétique; les artistes
empruntent par-là de nouvelles
voies créatrices; et l'orateur voit
une issue possible au temps où les
techniciens toucheront au spiri-
tuel. L'informati que doit affronter
le monde de la signification et des
valeurs et non seulement dévelop-
per une force brute et une toute-
puissance. Agents du système ou
partenaires , voilà l'interpellation à
assumer. Il y a urgence, (ib)
* Jusqu 'où ira votre ordinateur ?», éd.
Pierre-Marcel Favre (voir Impartial du
10.12.87).

Une voiture conduite par M. J. P.
G. de la ville, circulait hier à 13 h
30 rue du ler-Mars , en direction
nord. A l'intersection avec la rue
du Progrès, une collision s'est pro-
duite avec l'auto conduite par M.

D. V. de la ville, qui circulait rue
du Progrès en direction ouest, avec
l'intention d'obliquer à gauche
pour emprunter la rue du ler-
Mars.

Dégâts matériels.

Collision

Tournoi de foot en salle
Les rencontres de l'Union sportive PTT

L'Union sportive PTT organise
dimanche 24 janvier son tradition-
nel rendez-vous footballisti que
dans la salle du Pavillon des
Sports.

Patronage .JE

«Pour la première fois nous dou-
blons le tournoi de la poste d'un

tournoi populaire, ouvert aux
sportifs non PTT», explique l'orga-
nisateur, M. Jelk.

«¦Nous avons pris cette initiative
pour relancer l'intérêt de cette
compétition. Le nombre d'inscrip-
tions nous réjouit, puisque nous
sommes même un peu serrés dans
l'horaire.»

Au total , 26 équipes de 5 joueurs
(sur le terrain) se rencontreront.
Premiers matchs dès 7 h 30. Finale
à 18 h 20 et 18 h 40. Remise des
prix à partir de 19 h. (Imp)

CELA VA SE PASSER

La 181e émission de Radio-
Hôpital sera diffusée en direct
depuis le home «La Paix du
Soir» samedi 23 janvier de 15 h
45 à 17 h 15. Tous les auditeurs
de la région peuvent la capter
sur le réseau Coditel (ondes
ultra-courtes) , canal 42 (99,6
MHz). Comme d'habitude , elle
sera rediffusée mardi à 20 h 15
sur le même canal. Cette émis-
sion sera animée par M. Jean-
Claude Jenzer , alias Juc Zar-
lcnd. de Noirai gue. Facteur de
piano et homme-orchestre ini-
mitable , (comm)

A Monsieur O
Le Théâtre pour le moment
présente ce soir, au Théâtre à
20 h 30, un spectacle intitulé
«A Monsieur O» en hommage
à un vieux danseur japonais.

(ib)

Radio-Hôpital:
la 181e ! Pour protester contre l'expulsion

de la famille Musey, le Comité
pour la défense du droi t d'asile et
le Mouvement pour une Suisse
ouverte, démocratique et solidaire

(MODS), annoncent qu'ils lancent
une pétition demandant que les
requérants d'asile en Suisse depuis
plusieurs années ne soient plus
renvoyés. (Imp)

Pétition pour les demandeurs d'asile

Au Tribunal de police
Le Tribunal de police a siégé mer-
credi 20 janvier sous la présidence
de M. Claude Bourquin , assisté de
Mlle Pascale Tièche, fonctionnant
comme greffière. Onze affaires
étaient inscrites au rôle. L'une
d'entre elles a fait l'objet d'un pré-
cédent compte rendu. Dans trois
cas la plainte a été suspendue ou
retirée. Un jugement sera rendu
ultérieurement. Les condamna-
tions suivantes ont été prononcées.

BM est condamné par défaut à
15 jours de prison, 400 fr
d'amende et 330 fr de frais pour
ivresse au volant et infraction
LCR-OCR. Pour infraction LTM,
PM écope de 5 jours d'arrêts et 50
fr de frais. Pour infraction LFS-
tup, BS se retrouve avec 75 jours
d'emprisonnement dont à déduire
7 jours de préventive. La peine est

assortie d'un sursis de deux ans et
de 840 fr de frais. La créance due à
l'Etat s'élève à 800 francs.

Une infraction LCR coûte à VZ
450 fr d'amende et 50 fr de frais,
Par défaut et pour vol, MR est
condamnée à 15 jours de prison,
moins un jour de préventive et 130
fr de frais. Le tribunal renonce à
révoquer le sursis accordé le
3.12.86 par lui-même.

Scandale et infraction au règle-
ment de police de La Chaux-de-
Fonds valent 40 fr d'amende et 40
fr de frais à AV. Pour ivresse au
volant et un sursis de 2 ans, 100 fr
d'amende et 310 fr de frais.

Enfin, dans une affaire d'infrac-
tion LCR-OCR, AS écope de 50 fr
d'amende et 40 fr de frais et P.-
H.B de 150 fr d'amende et 120 fr
de frais. (Imp)

Sursis devant
le Correctionnel
La dernière chance pour

un jeune trafiquant
Sursis pour un jeune prévenu coupable de trafic et de con-
sommation de drogue portant sur plus de 5 kg de hasch. La
cause jugée hier devant le Correctionnel, qui a joué la carte
de la confiance.
A. G., 24 ans, n'a jamais connu
son père. La moitié de sa vie, il l'a
passée en institution. Il a un fond
dépressif , selon le témoignage de
sa mère.

«Au cours d'une période où cela
n'allait pas très bien», dit pudique-
ment le prévenu, «je me suis laissé
tenter par la drogue». Entre
l'automne 85 et janvier 87, il
achète environ 5,5 kg de haschisch,
en revend 4,5 kg et consomme le
kilo restant. A quoi s'ajoute quel-
ques lignes de cocaïne, offertes et
sniffées.

A. G. raconte comment il avait
trouvé le moyen de purifier la mar-
chandise imbibée d'essence que
son fournisseur lui procurait. «Je
congelais les pains de hasch dans
les tas de neige, puis les mettais au
four». Les faits sont anciens car,
depuis plus d'un an, le prévenu
s'est repris en main, travaillant à
pleine satisfaction des ses
employeurs. Il déclare ne plus tou-
cher aux stupéfiants , ni abuser des
vapeurs ethyliques, après son acci-
dent de circulation survenu en
1986, en état d'ivresse. •

PLACEMENT?
L'opportunité d'un placement en
maison d'éducation au travail sera
la question du procès. Le prévenu
n'y tient pas: «J'ai fait pas mal
d'années dans ces maisons. Il n'est
pas nécessaire de m'apprendre à
travailler.» Un tel placement est
prévu par le Code pénal pour les
jeunes de 18 à 25 ans en remplace-
ment d'une peine carcérale.,,.Si
cette mesure ne devait pas être
retenue pour AG, elle ne pourrait ,
étant donné son âge, plus être
appliquée en cas de récidive.

Un «cas limite» pour le Minis-
tère public. Il choisit le confiance,

réclamant la peine maximale qui
puisse être assortie du sursis: 18
mois. «Si le prévenu mérite le sur-
sis, on ne vas pas le renvoyer dans
le milieu fermé d'une maison
d'éducation au travail» , dit le
substitut du procureur. Et de sub-
ordonner le sursis à des règles de
conduite et de patronage.

RÈGLES DE CONDUITE
La défense plaide dans le même
sens: «A. G. a besoin de mener
une vie d'adulte dans notre société.
La maison d'éducation au travail
conduit à des échecs fréquents. En
l'occurence, elle briserait l'effort
de réinsertion sociale entrepris par
le prévenu. Et c'est un effort
immense qu'il faut faire pour sortir
de la drogue.»

Verdict: 18 mois de prison avec
un sursis de 5 ans. Une peine dont
seront déduits les 84 jours de pré-
ventive. Le sursis est subordonné à
un patronage assorti de règles de
conduite strictes: domicile fixe et
activité professionnelle régulière,
tout changement de domicle et
d'emploi devant obtenir l'accord
du patronage; traitement au centre
psycho-social pour les problèmes
de drogue et d'alcool; contacts
mensuels avec le patronage. Le
sursis antérieur (12 jours pour
l'accident en état d'ivresse) est
révoqué. A quoi s'ajoutent des fac-
tures de 5000 francs pour la
créance compensatrice de l'Etat et
de 2700 francs pour les frais de
justice. P. F.

• Compostion de la Cour. Prési-
dent: M. Frédy Boand. Jurés: Mme
Loyse Hunziker, Mme Mary-Jane
Monsch. Ministère public: M.
Daniel Blaser, Substitut du Procu-
reur général. Greffière: Mlle Chris-
tine Boss, secr.

L'U3A veut offrir aux personnes
du 3e âge la possibilité de par-
faire leurs connaissances ou d'en
acquérir de nouvelles, et favori-
ser et développer les échanges
avec l'Université.

Le directeur R. Jeanneret sou-
haite une interaction plus pro-
fonde et aimerai t utiliser mieux
les potentialités présentes, telles ,
la richesse de «la mémoire collec-
tive» ainsi à disposition. Et cela,
dans le sens d'une ouverture
générale plus grande à l'Univer-
sité elle-même, assimilant

comme en France, l'idée d'une
université ouverte et inscrite
dans le mouvement de la forma-
tion permanente.

AcTuellement 150 U3A cou-
vrent le globe: en Europe de
l'Ouest, pour un grand nombre,
mais aussi dans certains pays de
l'Est, en Amérique (Nord et
Sud), en Australie.

En Suisse, chaque canton uni-
versitaire en possède une, ainsi
que le Tçssin, rattachée à l'Uni-
versité de Genève.

(ib)

Une richesse à exploiter



L'argent de la foire
Trente jours d'emprisonnement pour un récidiviste

Trente jours d'emprisonnement ferme et par défaut: le juge-
ment du Tribunal de police du Locle, présidé par Jean-Louis
Duvanel, a été sans appel hier. C'était jour de foire au Locle.
Dans un café, H.-P. L. a profité d'une courte absence de la
sommelière pour lui dérober sa bourse. Mais on ne lui repro-
chait pas que cela.

H.-P. L., qui a déjà été condamné
pour de nombreuses infractions -
vols, injures, scandales, ivresse -
dans les cantons de Fribourg,
Genève et Vaud, s'était récemment
signalé à Yverdon. Déjà interdit de
séjour dans les établissements
publics de cette ville, H.-P. L. était
aussi prévenu de violation de
domicile, d'injures et de voies de
fait dont il s'était rendu coupable.

De passage au Locle, il a eu la
curieuse idée de voler une bourse
de sommelière dans un café. Il
s'est ensuite enfui sur la place du
Marché pour commencer à y
dépenser la somme (c'était jour de
foire). C'est à cet endroit qu'il s'est
fait arrêté. En raison de ses antécé-
dents, H.-P. L. a été condamné à
30 jours d'emprisonnement ferme.
En outre, les frais de la cause par
200 francs sont à sa charge.

PLUSIEURS TONNEAUX
C. A. descendait sur la route du
Crêt du Locle lorsqu'il a traversé
la route pour sortir à gauche de la
chaussée. Sa voiture a effectué plu-
sieurs tonneaux. L'accident aurait
pu entraîner des conséquences
beaucoup plus graves pour son
conducteur qui s'en est sorti avec
une commotion, une clavicule cas-
sée et des contusions. Perte de

maîtrise, ivresse, vitesse excessive
et non-port de ceinture valent à C.
A. une peine de 10 jours d'empri-
sonnement avec sursis pendant
deux ans et au paiement des frais
s'élevant à 290 francs.

P. A. O.-G. était prévenu de
voies de fait et scandale. Après
retrait de la plainte, le prévenu a
été condamné à 75 francs de frais
et 30 francs d'amende.

Deux affaires de signalisation
dans la région du Quartier ont
retenu l'attention du Tribunal . L.
A. n'avait pas marqué la présélec-
tion dans le carrefour au bas de la
route dite «de la Perche» pour
s'engager en direction du Locle.
Elle a fait opposition à son mandat
de répression. Hier toutefois, L. A.
a changé d'avis de sorte que le pré-
sident n'a pas eu à rendre de juge-
ment.

A. R. était prévenu de la même
faute. Mais il a affirmé qu'il con-
tinuerait à franchir ce carrefour de
la même manière. Il a été con-
damné à 30 francs d'amende, les
frais de 45 francs sont à sa charge.

TENTATIVE DE VOL
M. P., habitant en France, était
venu boire un verre en Suisse.
Retenu par la douane suisse du
CoI-des-Roches, il était prévenu

d'ivresse au volant. Pour cette
faute , il écope de 600 francs
d'amende, les frais de 290 francs
étant à sa charge .

C. M. a été pris sur le fait en
essayant de voler un cyclomoteur.
Il a fai t quelques mètres mais sans
réussir à le mettre en marche. Il a
écopé de 6 jours d'arrêt ferme en
raison de précédentes condamna-
tions. C. M. était égalehient pré-
venu de scandale public: une
petite «crise d'amour-propre », a
relevé le président du Tribunal. La
plainte ayant été retirée, la peine
d'amende est tombée.

Après une sortie entre copains
et quelques verres bus autour d'un
terrain de football , N. G. rentrait
avec quatre passagers dans sa voi-
ture. Devant le bâtiment ne 17 de
la rue de l'Hôtel-de-Ville, il a
heurté une première auto, puis une
seconde parquées sur le bord de la
chaussée. Le choc a été violent;
deux passagers et le prévenu ont
été blessés.

«Une affaire de jeunesse», a
relevé l'avocat de N. G. Le prési-
dent du Tribunal a retenu l'ivresse
au volant, et l'excès de vitesse en
relevant toutefois les renseigne-
ments personnels favorables dont
bénéficie le prévenu. N. G. a écopé
de 10 jours d'emprisonnement
avec sursis pendant 3 ans et 260
francs de frais à sa charge.

Au cours de cette audience, Y.
Z. a encore été condamné par
défaut à 60 francs d'amende et 40

francs de frais pour infraction à la
LCR. et l'OCR.

JUGEMENTS RENDUS
Le Tribunal a encore rendu deux
jugements d'affaires entendues la
semaine précédente. Toutes deux
concernaient des accidents de cir-
culation.

Dans cefle d'une collision surve-
nue à La Brévine entre une voiture
et une remorque à bétail tractée
par un jeep, le président a estimé
que le conducteur - en obliquant
brusquement à droite - avait eu
une réaction fautive. Il l'a par con-
séquent condamné à 120 francs
d'amende et 80 francs de frais.

Il a aussi retenu une faute légère
de la part de l'automobiliste qui
s'était légèrement avancé au-delà
de la ligne d'arrêt avant le carre-
four. Pour lui ce sera 30 francs
d'amende et 20 francs de frais.

Lors d'une manœuvre effectuée
par un camion remorque Mme R.
avait embouti le convoi. Le Tribu-
nal a estimé que le chauffeur du
poids lourd n'avait pas la priorité
et qu'il a par conséquent commis
une erreu r en coupant la route à la
voiture. Il l'a condamné à 120
francs d'amende et 80 francs de
frais. Par ailleurs il a aussi estimé
que Mme R. aurait dû ou pu
mieux réagir face à cet obstacle et
mieux apprécier la situation. Pour
sa part elle payera 60 francs
d'amende et 40 francs de frais.

C. C.
• Le Tribunal était présidé par
Jean-Louis Duvanel assisté de Mme
Simone Chapatte, fonctionnant
comme greffier.

La Paroissse protestante ouvrière
répare un oubli

La Pharmacie coopérative dans les années 30. (Photo Bibliothèque de La Chaux-de-Fonds)

Présentation de la chronique ouvrière des années 30
Le film «La vie d'un ouvrier syndi-
qué des Montagnes neuchâteloi-
ses» réalisé dans les années 1930
présente un intérêt historique indé-
niable. La présentation de ce film,
restauré, dans la ville voisine il y a
plusieurs mois déjà avait constitué
un réel événement. Curieusement il
n'a jamais été projeté au Locle. La
Paroisse protestante du Locle s'est
chargée de combler cette lacune.

C'est d'ans le cadre de Vert-
Automne que ce film sera projeté à
la Maison de Paroisse mercredi 27
janvier à 14 h 30. Il s'agira de la
version abrégée, d'une durée de 50
minutes. Ce film , explique le pas-
teur Eric Perrenoud , «bien que.
réalisé dans un but politi que, a
maintenant une valeur histori que
et constitue en fait une fresque
d'une époque.» Il sera présenté et
commenté par son fils l'historien
Marc Perrenoud. Celui-ci présente
cette réalisation comme «docu-

ment rarissime» notamment parce
qu'il retrace «l'histoire de la région
sur la vie des populations des
Montagnes neuchâteloises pen-
dant les années de crise».

DE VIEUX SOUVENIRS
En fait le public fidèle des rencon-
tres de «Vert-Automne» renouera
avec de multi ples et vieux souve-
nirs. C'est une époque en général
que les gens du 3e âge ont connu et
vécu, au temps de leur jeunesse.

Ce film à l'époque de propa-
gande est organisé autour du récit
de sa vie par un ouvrier horloger
qui décrit, images à l'appui, ces
années difficiles marquées, par les
longues journées de travail, le chô-
mage et de plus , dans son cas, la
maladie.

Cette réalisation fut confiée, sur
le plan technique , à Etienne Adler.
Elle met en évidence les réalisa-
tions d'alors du mouvement

ouvrier et les présente sous ses
avantages. Qu'il s'agisse de la créa-
tion des syndicats, des caisses de
chômage, des coopératives de con-
sommation, des sociétés de loisirs.

Ce film dresse aussi l'ensemble
des revendications des salariés de
l'époque et milite en faveur de la
transformation du régime en une
société plus humaine , sans chô-
mage, guerres ou injustices socia-
les, (jcp)
9 Vert-A utomne, meriredi 27 jan-
vier à 14 h 30, Maison de Paroisse
«La vie d'un ouvrier syndiqué des
Montagnes neuchâteloises en 1930».

L'asphyxie des lotos
m FRANCE FRONTIERE I

Valeur de lots limitée
à 500 francs français

En fixant à 500 francs français la
valeur maximale d'un lot attribué
lors d'une séance de loto, une cir-
culaire ministérielle met dans une
situation pour le moins délicate
beaucoup d'organisateurs de ces
soirées de jeux, habituelles en hiver
dans le Haut-Doubs.
Tout un pan de tradition qui
s'écroule... Les lotos, ces fameux
jeux de chance permettant de
gagner monts et merveilles en rem-
plissant une grille avec des numé-
ros tirés au hasard , sont pour la
plupart illégaux depuis cette
année. De fait , la loi interdit
désormais les lotos dotés de lots
d'une valeur supérieure à 500 FF,
un prix largement inférieur à celui
des voyages en Espagne, des voitu-
res, des magnétoscopes et fours à
micro-ondes habituellement of-

ferts par les clubs pour attirer les
joueurs.

Un rude coup pour les finances
de ces associations à but non
lucratif qui, grâce au loto, inscri-
vaient des sommes parfois ronde-
lettes dans la colonne «recettes» de
leur budget. Cette nouvelle dispo-
sition réglementaire encore relati-
vement «fraîche» (juin 1987) est
encore ignorée du public; d'où
dans la plupart des cas la pour-
suite des lotos comme si de rien
n'était.

Pourtant , dans un courrier
adressé aux mairies, le préfet de
Franche-Comté est clair: «Il vous
appartient de mettre en garde les
organisateurs de lotos contre les
poursuites auxquelles ils s'expo-
sent en cas de débordement de
cette législation.» (pr.a.)

Trois changements d'un coup
Importantes mutations à la gendarmerie du Locle

Il est assez rare que trois change-
ments surviennent d'un coup dans
une gendarmerie cantonale. Et
pourtant, c'est ce qui vient de se
produire au Locle en ce début
d'année.
Suite au départ pour raison de '
retraite du lieutenant Henri Lag-
ger de La Chaux-de-Fonds, chef
du Ile arrondissement qui
regroupe les trois districts du Hau t
(La Chaux-de-Fonds, Le Locle et
le Val-de-Ruz), le sergent-major
André Huguenin du Locle a été
nommé pour le remplacer et est
ainsi devenu lieutenant.

Cette mutation à La Chaux-de-
Fonds a provoqué au sein de la
gendarmerie de la Mère-Commune
deux importantes modifications.
Le sergent et chef de poste Daniel
Miéville a pris la place de M.
Huguenin ; ce qui l'a porté au
grade de sergent-major et chef de
brigade (chaque district a la sienne
et celle du Locle est la cinquième).

Georges Keller, André Huguenin et Daniel Miéville, gendarmes au
Locle, sont tous montés d'un échelon. Des changements qui ont
provoqué le départ de M. Huguenin à La Chaux-de-Fonds.

(Photo Impar -Favre)

Enfin et suite logique, le sergent
II Georges Keller a succédé à M.
Miéville comme sergent I et chef

de poste. En fait et en résumé, cha-
cun de ces messieurs est monté
d'un grade, (paf)

C'est un voyage de plusieurs mil-
liers de kilomètres que le public ,
lundi 25 janvier à 20 h, pourra
suivre à la Salle des Musées, au
Locle, en découvrant la Colom-
bie en compagnie de Philippe
Giraud. C'est en effet le passion-
nant sujet qui est offert par
«Connaissance du Monde» à
ceux qui en suivent la riche acti-
vité dans le cadre des Services
culturels Migros.

Un spectacle à ne pas man-
quer, (sp)

La Colombie
à «Connaissance

du Monde»

Les paroisses de la vallée de La
Brévine seront réunies à l'occa-
sion de la semaine de prière pour
l'unité des chrétiens, dimanche
24 janvier.

Ce jour-là , les communautés
catholique et protestante se
retrouveront à 9 h 45 à l'église du
Cerneux-Péquignot.

Il n'y aura pas de culte à La
Brévine et à La Chaux-de-Fonds
ce jour-là.

Cette rencontre renouvelle et
remplace celle qui , ces dernières
années, avait heu un soir de
semaine.

Par ailleurs, les protestants se
joindront à la messe du samedi
23 janvier célébrée à 18 h à
l'église des Brenets, avec eucha-
ristie, pour que ces deux com-
munautés villageoises célèbrent
elles aussi la semaine de l'unité,

(comm)

Semaine de l'unité
dans la vallée de

La Brévine
et aux Brenets

A l'occasion du dixième anniver-
saire de l'Association neuchâte-
loise des skieurs de fond et de
randonnée (ANSFR), Sibéria
sports à La Brévine invite chacun
à partici per samedi 23 et diman-
che 24 janvier de 10 à 12 h et de
14 à 16 h à un skis test gratuit
skating + classic.

(comm)

Test de skis
à La Brévine

Ce sera la 40e fois que sera orga-
nisée en ville du Locle la tradi-
tionnelle vente au mimosa. En
provenance de Sud de la France,
il sera offert samedi 30 janvier
autour d'un stand sur la place du
Marché, que l'habituel comité de
dames bénévoles dressera à cette
occasion.

Auparavant , par l'intermé-
diaire des directions, de nom-
breuses entreprises locloises, les
habitants auront déjà pu mar-
quer leur solidarité à l'égard de
cette action.

Le bénéfice de celle-ci permet
d'alimenter la caisse de divers
mouvements comme celui de la
Jeunesse suisse romande, des
groupements organisateurs de
camps de vacances (tel celui de la
Jeunesse des Montagnes neuchâ-
teloises) ou encore l'Office social
du Locle en faveur des enfants
de parents nécessiteux, le Grou-
pement des jeunes infirmes
moteurs cérébraux et le Fonds

d'entraide de l'Ecole primaire.
Les organisateurs de cette vente
font appel à la générosité de cha-
cun, (p)

Vente du
«mimosa du bonheur»

Les larmes
de l'avocate...

Curieuse scène devant la Cour
d'appel de Besançon: une toute
jeune avocate s'est effondrée en
larmes en essayant de défendre
son client. Celui-ci , René Schmitt ,
un petit voyou d'une trentaine
d'années, avait sans raison égorgé
un promeneur dans un parc public
de Lons-le-Saunier (Jura).

La victime s'en est à peu près
bien tirée; les psychiatres ont
déclaré René Schmitt dangereux et
dénué de tout sens affectif. L'avo-
cate avait demandé que soit enten-
due une jeune mère de famille.

Les magistrats refusaient
d'entendre ce témoin au niveau de
la Cour d'appel. L'avocate a fondu
en larmes devant son impuissance;
finalement la mère de famille a pu
venir expli quer les faits.

Les magistrats de la Cour
d'appel ont réduit la peine de qua-
tre ans de prison prononcée par les
jugesjurassiens à trois ans ferme.

(ap)

ÉTAT CIVIL
LE LOCLE
Promesses de mariage
Wyss Michel Léo et Blanc Fran-
çoise Yvonne Cécile.

CELA VA SE PASSER
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Le Locle Abonnement à Fr. 15.-

Donnerais

leçons de comptabilité
pour maîtrise, etc.
fp 039/36 11 82 heures repas

A l'occasion du 10e anniversaire de l'Association
neuchâteloise des skieurs de fond et de randonnée
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H8 Ville
ggig du Locle
met au concours un poste d' '

apprenti
installateur sanitaire
aux Services industriels.

Les candidats sont priés de faire parvenir
leurs offres manuscrites avec curriculum
vitae à la direction des Services indus-
triels, avenue du Technicum 21,
Le Locle, jusqu'au 10 février 1988.

Au Locle
• Aujourd'hui et demain '

9 Articles de cadeaux et décora- 9
tion. Horlogerie en général, _

9 mobilier tous genres, montres, 9
mm. occasions diverses et d'innom- 

^9 brables articles à des prix très w

 ̂
compétitifs. A

• tm. Action inauguration: 3 mon- 
^9 très au choix pour 40 francs. w

9 Dans l'ancienne poste, en face 9
_ du Musée des Beaux-Arts. 

^

* A vendre à Morteau France

appartement 52 m2
1er étage, exposition sud et ouest, compre-
nant: cuisine, 2 chambres, dégagement , salle
de bains, WC. cave, grenier, tout confort: FF.
220.000.— plus garage éventuel, le tout libre.
Beltramelli Pierre, Morteau,
<p 0033/81 67 43 77 

A vendre au Locle — Crêt-Vaillant

magnifique appartement
de 6 Vi pièces
153 m2, en duplex, entièrement
agencé, avec cheminée + nombreuses
dépendances, chambres hautes, caves,
local de bricolage, jardin et place de
parc.
Ecrire sous chiffres MC 57523 au
bureau de L'Impartial du Locle.

A vendre dans Vallée
du Dessoubre (France)

très beau chalet
Tout équipé.
Ecrire sous chiffres XD 57517
au bureau de L'Impartial

! du Locle

Chez Bebel
Le CoI-des-Roches
0 039/31 23 21

Samedi, journée spéciale
vacances. Bebel vous fait une
journée truites, la première
Fr. 10.—, la deuxième gratuite.
Et vendredi soir, pour les ama-
teurs, soirée cuisses, de gre-
nouilles bien sûr. Le premier
canon de blanc sera offert par
Bebel.
Son tartare toujours en
vogue, etc.

L'établissement sera fermé du
24 janvier au 6 mars 1988
inclus.

A bientôt.

A louer au Locle

appartement ancien
Centre ville,
4 chambres + cave.

0 038/33 14 90.

j t (\. I _ r-v- ¦¦-' ¦ ••¦•¦>-.• «r*- •
Wà*îQ Commune
R§y de "' '
V_3r Corcelles-Cormondrèche

Apprenti
forestier-bûcheron

! La commune de Corcelles-Cormondrèche
désire engager pour le 1er août 1988 un
apprenti forestier-bûcheron.

Durée de l'apprentissage: 3 ans

Les candidats intéressés sont priés de
s'annoncer, sous forme écrite, au Conseil
communal jusqu'au lundi 15 février
1988. Des précisions préalables relatives
à cet apprentissage peuvent être obtenues
auprès de M. P.-A. Bourquin, garde fores-
tier, <p 31 68 79

Corcelles, le 1 5 janvier 1 988

Conseil communal

En toute saison,

Ë5SÊI
votre source

d'informations

Eau - Gaz - Air comprimé
Ferblanterie - Ventilation
Service de dépannage rapide
Détartrage de boilers

Schaub & Muhlemann SA
La Chaux-de-Fonds - Le Locle
(# 039/23 33 73

HORIZONTALEMENT. - 1.
Cique de France. 2. Jeune homme
étourdi. 3. Finit parfois au gibet. 4.
Emit des gaz; Eau. 5. Troisième
dimanche de carême; Coule en Belgi-
que. 6. Titre religieux; Note; Fin ver-
bale. 7. Note; Monnaie européenne. 8.
Petit orifice de feuille. 9. Ne parle pas
sérieusement; Dans le Lot. 10.
Nobles; Espace de temps.

VERTICALEMENT. - 1. Coléop-
tère qui enterre des cadavres de bêtes
pour y déposer ses œufs. 2. Epouvan-
table; Sorte de roche. 3. Petit véhicule.
4. En Seine-Maritime. 5. Appel; Jeune
fille. 6. Va dans le beau Danube bleu;
A des grappes de fleurs odorantes. 7.
Danseuse américaine; Renforce une
affirmation; Fin de verbe. 8. Gouver-
neur français qui capitula à Pondi-
chéry; Ferrure. 9. Sainte qui fut mar-
tyrisée en Espagne; Mot liant. 10.
Etourdi.
(Copyright by Cosmopress 6078)
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Le Val-de-Travers
« commune branchée »

Avec les FIT dans le train de la télématique
Le Val-de-Travers figurera parmi les douze «communes
branchées» de Suisse. Les PTT vont «mettre le paquet»,
associés à l'industrie privée, pour installer dans les com-
munes du district les télécommunications de l'an 2000. Le
Val-de-Travers restera dans le train de la télématique. Et en
tête même.
Hier , l'organisme reponsable du
projet «communes modèles pour la
communication» avaient en effet à
choisir, à Berne, les douze com-
munes de Suisse qui se verraient
donner de sérieux coups de pouce
techniques et financiers par les
PTT pour leurs projets télémati-
ques.

Au 1er novembre dernier, 23
communes avaient envoyé, sur sol-
licitation des PTT, des projets de
développement et de branche-
ments télématiques: branchements
entre hôpitaux pour des banques
de données, traduction assistée par
ordinateur, paiements par carte à
mémoire, journal régional sur
écran, informations touristiques,
etc.

Parmi elles, deux «communes» '
neuchâteloises, Neuchâtel, avec
pas moins de onze projets de com-
munication à grande vitesse (fibre
optique), et le Val-de-Travers, qui,
malgré ses difficultés économiques
et l'absence de financement, s'était
accrochée.

Le «BON» CHOIX
Et cette région a bien fait. Elle sera
en effet une des quatre «com-
munes» retenues par le comité
nouvellement installé, avec Sierre,
Nyon et Bienne.

Un choix qui tient un peu à sa
situation économique a avoué le
président du comité de sélectioai
Ernst Mùhlemann, conseiller
national thurgovien, «c'est une
chance de progresser dans cette
région grâce aux nouvelles techno-
logies».

Neuchâtel obtient un «accessif»,
une «seconde priorité» s'il reste
des moyens techniques et des sous
disponibles. .

Dans les projets du Val-de-Tra-
vers, qui devront être affinés et

précisés, les communications avec
les autres hôpitaux du canton et
les centres hospitaliers, l'échange
de données entre le gymnase régio-
nal et ceux du pays, un journal
régional par vidéotex , etc. On a
cherché à soutenir l'innovation
technique, les aspects sociaux et
économiques.

La plupart des projets, a relevé
M. Mùhlemann, se basent sur un
système amélioré du télétexte, de
la télécommande ou du télécon-
trôle, des échanges de données, des
informations offertes aux citoyens
ou aux touristes sur écran, des pos-
sibilités de réserver des transports
ou un séjour, etc.

D'autres communes ont franchi
un pas supérieur en imaginant des
systèmes de transmissions d'ima-
ges fixes ou de données numéri-
sées.

Enfin certaines communes
devront faire appel à la fibre de
verre pour la transmission d'ima-
ges mouvantes (vidéoconférences,
cours universitaires données d'une
ville à l'autre, etc).

Toutes le infrastructures des
PTT ne sont pas encore installées
ni parfois au point. On avancera
donc pas à pas.

Les PTT qui considèrent l'opé-
ration comme un investissement,
débloqueront quelques dizaines de
millions. 60 millions au moins,
sans doute plus au vu de l'état de
ses comptes annuels. L'industrie
privée, qui est associée à l'opéra-
tion, pourrait elle aussi faire un
geste.

Mais surtout, ces communes
seront choyées par tout le monde
pour l'installation des infrastructu-
res les plus perfectionnées. Elles
seront l'image du pays télématisé.

Yves PETIGNAT

tes communes modèles pour la communication

Transporter Dubied
Val-de-Travers - Montagnes
le déplacement en question

Selon les derniers chiffres, Dubied
occupait 737 personnes avant la
débâcle et en a licencié 435, dont
52 mis au bénéfice d'une retraite
anticipée. II reste donc 383 salariés
sans travail parmi lesquels une
bonne centaine de frontaliers. La
plupart des chômeurs sont attachés
à leur région. Pour éviter une
hémorragie, la conseillère sociale
étudie l'organisation de transports
en commun à La Chaux-de-Fonds
et au Locle.
Les licenciés les mieux formés
retrouveront un emploi. C'est le
cas pour 32 d'entre eux actuelle-
ment. 35 autres sont en bonne
voie. Le Val-de-Travers va perdre
un morceau de sa substance. A
moins que ces gens fassent les
courses jusqu 'au Littoral ou dans
les Montagnes. Direction Littoral ,
ça va. C'est la cap sur Le Locle et
La Chaux-de-Fonds qui inquiète.
En hiver, pendant quelques jours,
le trajet tient parfois de l'expédi-
tion.
Dans cette douloureuse affaire , le
soutien le plus touchan t vient de

La Chaux-de-Fonds, commune et
entreprises comprises. La première
les a incitées à offrir des emplois,
les seconds ont répondu massive-
ment. Il suffit de consulter la
presse locale pour s'en rendre
compte.

La Chaux-de-Fonds est allée
encore plus loin. Elle s'est adressée
aux exécutifs vallonniers pour leur
dire qu'elle pourrait «soutenir
financièrement le transport des
travailleurs dans les Montagnes».
Une aide de l'assurance-chômage
est possible, celle des communes
du Val-de-Travers souhaitable.

Il suffirai t déjà de dix demandes
pour entrer en matière. Gilda
Grandjean, la conseillère sociale,
lance un appel «à toutes les per-
sonnes intéressées par la création
d'un moyen de transport en com-
mun entre le Val-de-Travers et la
région La Chaux-de-Fonds - Le
Locle.

Il suffit de prendre contact avec
elle, à son bureau de Couvet , tél.
038/63 23 63 d'ici le 25 janvier.

JJC

Référendum à Peseux
Mais pas à Corcelles...

L'ancienne usine à gaz appartenant
par moitié à Corcelles-Cormondrè-
che et à Peseux, les deux com-
munes doivent s'entendre pour sa
vente. Et si les Conseils généraux
ont été d'accord à Peseux, un réfé-
rendum vient d'aboutir. Il a récolté
une centaine de signatures de plus
que nécessaire (610 au minimum)
dans les délais légaux. Les signatu-
res ayant été vérifiées, il ne reste
plus qu'aux autorités à fixer une
date, dans les six mois à venir, pour
la votation populaire sur cette
vente.
Nous l'avions écrit, il y avait du
référendum dans l'air puisque

l'acquéreur possible de l'ancienne
usine suscitait beaucoup d'inquié-
tudes. En effet , l'entrep rise Von
Arx qui se propose de créer des
surfaces industrielles disponibles
souhaite aussi parquer des poids
lourds sur le terrain de l'ancienne
usine et des nuisances dues à la
circulation étaient craintes.

Corcelles-Cormondrèche n'a pas
demandé par réfé rendum que
l'objet soit soumis à l'appréciation
du peup le. Mais étant donné la
propriété commune, le refus popu-
laire de cette vente à Peseux suffi-
rait bien sûr à la faire couler.

AO

Grand écran sur le monde
Vidéo 2000 propose trois nouvelles chaînes

Collaro encore plus grand, le rodéo
texan à portée de télécommande, la
stéréophonie, l'écran géant: la télé
n'arrête pas sa métamorphose. Et
puis, les satellites nous réservent le
meilleur pour demain. Les pieds sur
terre Vidéo 2000 règle quelques
boutons pour notre confort
d'écoute immédiat. Avant la Cinq et
la Six (promis ça viendra) le téléré-
seau neuchâtelois offre trois chaî-
nes.
Vidéo 2000, l'antenne collective du
bas du canton propose dès le 1er
février une nouvelle grille des pro-
grammes radios. Les fréquences
rééchelonées permettront une
meilleure réception des postes qui
dans la pléthore se chevauchaient
sur les ultra-courtes.

Dès ce soir le petit écran reçoit
trois nouvelles chaînes. MTV
Europe (Canal S 19 stéréo), cou-
sine de Sky Channel et Music Box,
est aussi une vraie boîte à clips.
Worldnet diffuse, sur le canal de
TV5 (et pendant ses heures creu-
ses) des informations venues de
l'ouest , quatre heures par jour (de
7 à 9 h. et de 14 à 16 h.) Un canal
de service (S7 + 1.4 Mégahertz)
informe les abonnés des activités
du téléréseau , de la météo et teste
des nouveaux programmes. Trois
prestations sans hausse de tarif.

On attendait la Cinq, ou la Six.
ou encore la RAI Due. On a droit
à des programmes anglophones:
les désirs des abonnés ne sont pas
des ordres, malgré la faisabilité
techni que. La Cinq et la Six encore
captées par satellite , boudent les
Romands vu notamment ce
qu 'elles auraient à payer en droits
d'auteur. Les frontières adminis-

tratives et légales font écran pour
le moment. Canal+: Télé-Ciné en
reprendrait bientôt le meilleur.

A L'AVENIR:
LE MONDE EN ZAPPING

L'évolution technologique promet
aux téléspectateurs de notables
améliorations à plusieurs niveaux.
Les responsbles de Vidéo 2000 en
ont fait part lors de leur con-
férence de presse hier.

Avec 22.000 abonnés, soit 95%
des concessions, la S.A. voit son
expansion stabilisée. Par contre,
elle engage ses efforts dans une
prochaine augmentation des
canaux. Actuellement conçu pour
23 programmes TV et 18 program-
mes radio, le téléréseau en trans-
mettra respectivement plus de 40
et 30 d'ici 1992!

Ce que demandent les abonnés:
des chaînes et des postes en fran-
çais. Alors que des accords cadres
se discutent avec les diffuseurs,
Vidéo 2000 entend faire payer les
chaînes publicitaires - par ailleurs
souvent déficitaires - pour entrer
dans le réseau: vu les enjeux publi-
citaires cela paraît normal. Quant
aux chaînes spécialisées, M. Che-
valier administrateur de Vidéo
2000, pense a une hausse de tarif
en option.

L'évolution qualitative semble
plus intéressante encore. On pas-
sera, d'ici 20 ans, d'un mode de
réception analogique à un monde
dig ital. L'image, le son, les futurs
écrans: tout y sera pour faire de
son coin TV une véritable salle de
cinéma. Dans l'intérim, les abon-
nés auront le temps de remplacer
leurs récepteurs TV. Q RV

Hold-up de la Cassarde
La police diffuse un portrait robot

Suite au hold-up commis le 12 jan-
vier, peu avant 18 h au bureau de
poste de la Cassarde à Neuchâtel ,
un portrait robot de l'un des agres-
seurs a pu être établi, communique
la police cantonale neuchâteloise.
Son signalement est le suivant:
inconnu , 160-170 cm, 20-25 ans,
corpulence moyenne, cheveux châ-
tain foncé, yeux marrons, visage
ovale, teint pâle, parlait français
avec accent portugais ou espagnol.
Cet individu était accompagné
d'un complice et armé d'une cara-
bine. Il portait un bonnet de laine.

Tous renseignements relatifs à
cette affaire sont à communiquer à
la police de sûreté de Neuchâtel,
tél. 038/24 24 24 ou au poste de
police le plus proche, la discrétion
étant assurée.

B» LITTORAL —

Deux couvercles pour Xamax à Neuchâtel
Hier sera à marquer d'une croix
pour les fans de Xamax.

Au nouveau dépôt de la voirie,
la presse était conviée à la remise
d'un câdeâii particulier : deux cou-
vercles métalliques de chambres
d'égouts ont été remis par une
entrep rise de représentation indus-
trielle.

A n'en pas douter , ce présent est
moins commun qu'il n'y paraît.
Gravés de «Neuchâtel Xamax
Champion Suisse 1986-1987», ces

deux couvercles trouveront place
le printemps prochain rue de la
Maladière.

A l'instar du Sunset Boulevard
de Hollywood, où les grandes stars
du cinéma y gravent leur nom, si
ce n'est leurs empreintes comme
celles de Mary Pickford , la rue
deviendra un vrai chemin de pèle-
rinage pour les générations futu-
res. On attend , avec impatience,
les autographes de Gress et de
Hermann sertis dans le bitume.

CR y

Les égouts de la postérité

Les PTT pensent
à Neuchâtel

Investissements en vue
Lors d'une importante rencontre,
hier, à Colombier, des responsables
des entreprises liées au bâtiment et
des autorités concernées par la
branche, le directeur général des
PTT, M. Rudolf Trachsel a apporté
de bonnes nouvelles.
Pour la région en général - en
annonçant que le Val-de-Travers et
Neuchâtel pour certains quartiers
ont été choisis comme «zones pilo-
tes» pour les télécommunications -
et pour les constructeurs en parti-
culier, puisque plusieurs bâtiments
seront construits dans,les prochai-
nes années.

TÉLÉCOMMUNICAtlONS,
LE TRAIN D'AUJOURD'HUI

«Les télécommunications jouent
aujourd'hui le rôle tenu par les
chemins de fer il y a 100 ou 150
ans», a précisé hier M. Rudolf
Trachsel. Il a aussi développé
l'importance des télécommunica-
tions au niveau de l'économie.
«C'est une des dernières branches
à fort accroissement, peu sensible à

la conjoncture générale». 6 à 1% de
croissance par année pour le trafic
téléphonique. 10 à 12 pour la télé-
matique, et plus de 100% pour le
fax... Par rapport au nombre
d'habitants, la Suisse est le deu-
xième pays (derrière la Suède)
quant au nombre de téléphones.
En l'an 2000, il est prévu que 1%
du produit social brut sera dû aux
télécommunications.

Dans les cinq prochaines années,
les PTT investiront 14 milliards en
Suisse, dont 1,5 milliard en bâti-
ments. Après avoir présenté les
grandes tendances des télécommu-
nications, M. Trachsel a redimen-
sionné les investissements au
niveau du canton. Ainsi, de 1988 à
1992, les PTT dépenseront 100
millions dans le canton pour trois
grands bâtiments: à Clos-Brochet
(20 millions), aux Gravières (30
millions), aux Ferreuses (50 mil-
lions) et 20 à 25 millions pour le
génie-civil. De quoi réjouir l'assem-
blée qui se partagera la tâche.

AO.

Armes blanches
prohibées

Des gadgets dangereux interdits de vente

Nunchakus, bracelets cloutés
matraques métalliques et autres
accessoires de ce type exhibés dans
les polars télévisés sont désormais
interdits de vente dans le canton.
Déjà dénoncé par une lettre
ouverte en novembre dernier, le
commerce des armes blanches
prend fin au soulagement d'une
opinion publique outrée.
Le groupement «Pour une Suisse
différente plutôt qu 'indifférente»
avait exprimé sa désapprobation
quand , en ville de Neuchâtel , cer-
taines vitrines faisaient étalages
d'armes blanches. Elle demandait
au Conseil d'Etat de prendre des
mesures. Chose faite aujourd'hui»,
et sans que les signataires de la let-
tre ouverte n'y soient pour quelque
chose, affirme Jean Cavadini.
«Après Vaud et Genève, Neuchâ-
tel prohibe aujourd'hui la vente de
ces armes suite aux incidents lors
du match Bâle Xamax notam-
ment». De jeunes supporters
s'étaient affrontés avec des brace-
lets renforcés et des coups de
poing américains.

«Nous ne nous faisons aucune
illusion sur l'efficacité de cette
décision» continue M. Cavadini.
«De tels gadgets se trouvent facile-
ment hors de nos frontières. Et le

culte de la violence ne cessera pas
pour autant». En ce point , l'avis
du conseiller d'Etat trouve son
écho auprès des commerçants
visés : «Cette restriction , c'est une
goutte d'eau dans la mer, con-
firme-t-on dans une bouti que de
sportwear et de surplus américain.
Il faudrait d'abord supprimer la
télévision. Ces armes correspon-
dent à une mode, que nous suivons
pour notre clientèle. Elles ont eu
un beau succès, et maintenant , le
rush semble déjà décliner. Une
mode, je vous dis, comme le Wes-
tern».

Interrogée sur la vitrine, bourrée
de ces objets tranchants, la rem-
plaçante du gérant n'y voit aucune
incitation. «Comme parent, jamais
je n'aurais réclamé. Shurikan ou
shaken peuvent se collectionner
comme nos reproductions d'armes
anciennes. Un couteau ou un objet
lourd peuvent être tout aussi dan-
gereux. Rien n'aurait bougé si
quelques gamins ne s'étaient pas
tapé dessus avec des menottes».

Personne ne peut à lui seul lutter
contre la violence. Mais chacun
assume aussi ses actes : déployer,
des semaines durant , une telle
marchandise ne relève pas d'une
totale innocence.

CRy

NEUCHÂTEL
Mariages
Bernasconi , Laurent Jean Hugues
et Almeida , Rosemary. - Maré-
chal , Bernard Alfred et Schaffter ,
Myriam Madeleine. - Paiano,
Mari o Fili ppo et Mauro, Lucia
Immacolata. - Perret . Jean Fran-
çois et Pellegrini , Fabienne. -
Wyss, Michel Charles et Favre,
Marinette. - Da Silva, Antonio

Rogerio et Scheurer , Ruth. - Stat-
nik, Alfred Rudolf Max et Bos-
quet , Patricia. - Girardier , Jean-
Louis et Cachelin , Martine Isa-
belle. - Ferreira, Paulo Alexandre
et Carrola, Maria Fernanda. -
Egger, Pierre Alain et Cedraschi.
Karin Bri gitte.
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SOMEX S.A. - Epervier 8 - 2053 Cernier
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CHOIX - STOCK G RAVAGE GRATUIT
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existe aussi en 70 cm Fr. 790.—
A notre vidéo club, dès Fr. 5.— la K7

Nos prestations = notre force

Location - Vente - Crédit
) — SChoisir la qualité...c'est choisir

Grand-Rue 11 Rue F.-Soguel 14
2034 Peseux 2053 Cernier
0 038/31 90 80 0038/53 46 66

V J

. . . . . . . . . . .  . - . . ,r . . . -• -- --

Si vous oubliez de faire de la

publicité
vos clients vous oublieront

[|[| Hôtel-Restaurant
y J* des Pontins

/ kî v ^' 
et Mme Lebrun

CM/ fÈrR>^̂  2042 Valangin-0 038/36 11 98

Tout l'hiver, arrivage deux fois par semaine
de poissons et crustacés.
Nos viandes de premier choix.
Tous les midis, assiette du jour à Fr. 9.50.

j^S^^^Hj

JRK.TAPI R SA
REVÊTEMENTS DE SOL

Tapis - Moquette - Novilon *

2053 CERNIER 0 038/53 40 60

1962-1988 - 26 ans de qualité

n»
AGENCEMENTS ntSE*?* 

STYŒ

DE TOUS GENRES COPIES
(bijouteries, restaurant, ET RESTAURATION
hôtels,magasins, etc.. ANTIQUITÉS

2063 Vilars - Cp 038/36 13 42

PIIMESI S.A.
2043 Boudevilliers Cp 038/36 1 5 82

PEINTURE - PAPIERS PEINTS
ISOLATIONS DE FAÇADES
GICLAGE EN TOUS GENRES

Je désire m 'abonner:

D 3 mois Fr. 47.—

D 6 mois Fr. 89.50

D 12 mois Fr. 172.—

Cocher ce qui convient

Nom et prénom : 

Domicile : 

NP Localité: 

Signature : 

A retourner à «L'Impartial», 2301 La Chaux-de-Fonds

rM Willy Corboz
/ /  ^N  ̂ Maîtrise fédérale

/ /<5Q& / \ Entreprise d'électricité
I / C2Û / I Concessionnaire P. T. T. A + B
\ J\̂ fj f l J Bâtiments
j I \/ Paratonnerre
Il II Appareils ménagers
i l  U Réparations

I*^^Sf / 
2052 Fontainemelon

j  ¥^01 Téléphone 038/53 28 91

En toute saison,

votre source
d'informations

^k%wk%%%%%%%mk%%%mmÊk%%%%%%%m%%%%%%%%%%^k%%%%%%%%%%%%%%%%%%%%mk%%m

rTT§ffl...l"1 MC AGENCEMENTS
||jjj|JS DE CUISINES S.A.

f l fr cff f lj 2063 Saules
L J@ ̂ Cp 038/36 17 54

Exposition permanente
Ouvert du lundi au samedi 17 heures pour mieux vous servir .
Tous les soirs sur rendez-vous

H^wflP^

MODELAGE DE FAUX ONGLES
AUSSI VRAIS QUE NATURE

Résistant aux tr avaux ménagers

Produits ^TJlCT*



l̂ ^buyERTURE
^̂  le 15 janvier de

LA FERME...
un super magasin de meubles et salons rustiques

Vaisselier 4 portes. Tables massives Armoire, Chambre à coucher complète
chêne massif chêne massif dès 2 portes, chêne (sansliterie) chêne massif

^ooe< 1490.- 390.- !***< 390.- j***? 3900.-

Prof itez de nos rabais d'ouverture !
Vous trouverez également un choix énorme de salons, chambres à coucher,
parois, vaisseliers, crédences, petits meubles, etc.

LA FERME ĝ^n a . ' . - m 
' 

_M MIGROSMeubles et salons rustiques r̂ , Mr¦ . commercial

MARIN/NE - (£5 038/33 53 44 [g Q p] I
Heures d'ouverture: 9 h - 12 h - 13 h 30 - 18 h 30. Samedi 9 h - 16 h, non-stop, lundi fermé

A louer dans bel immeuble, quartier
des Forges, pour le 1er mars 1 988

appartement 3 pièces
tout confort.
Loyer mensuel: Fr. 373 —, charges
comprises. <fi 039/23 94 59

EZZ3
£«-„ Ville de
¦V^« 

La 
Chaux-de-Fonds

Mise au concours
Dans le cadre du Service des parcs et
plantations, le poste d'

horticulteur(trice) B ou D
est à repourvoir.
Exigences:
— certificat fédéral de capacité
— quelques années de pratique

Traitement:
selon la classification communale et
l'expérience.

Entrée en fonctions: .
à convenir.

Renseignements:
M. B. Wille, chef-jardinier
<p 039/28 44 92 entre 16 heures et
17 heures.

Offre de services:
Service du personnel,
passage Léopold-Robert 3,
2300 La Chaux-de-Fonds

Délai d'inscription:
10 février 1988.

Direction des Travaux publics

A vendre, pour cause double
emploi

caravane pliable
en dur, Rapido confort, valeur
Fr. 7 200.—. Gros rabais.
C0 039/28 12 21. heures
des repas.

A vendre

immeuble locatif
(4 appartements).

Progrès 11, La Chaux-de-Fonds.

Les offres écrites
doivent être adressées à:

Me Jean Oesch,
Daniel-JeanRichard 21.
2300 La Chaux-de-Fonds
et à Me Jacqueline Chédel,
avenue Léopold-Robert 73.
2300 La Chaux-de-Fonds.

A vendre en ville
pour le compte
d'un maître d'état

appartement rénové
de 3 pièces

Salon 25 m2.
Prix à convenir.

Ecrire sous chiffres JL 1066 au bureau
de L'Impartial.

Particulier cherche à acquérir
à La Chaux-de-Fonds

immeuble
Quartier
Daniel-JeanRichard
Jaquet-Droz.

Faire offre sous chiffres ,DV 1132
au bureau de L'Impartial.

A louer dès le 1 er mai 1988

café-restaurant
dans village
du Val-de-Travers,
proche de la frontière.

Téléphonez au 038/55 10 21
ou 038/66 12 53.

Je cherche à La Chaux-de-Fonds

petite boutique
Centre ville.

Ecrire sous chiffres VH 1 105 au
bureau de L'Impartial.
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Lave-vaisselle Aspirateur Coraélatetr-bafiut .. . ,.Bosch S 2210 U Lave-linge automatique Siemens Super 500 Electrolux TC 811 Machine i café espresso
12c,ouverls . NovamaticW404 Moteur de 800 «ait, «.roule ?
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BecBolux GA110L75^» Rotel. Sèmera. VbHi etc. Boech GTL 2000 29.-» dans nos magasinsMiel* G 522 E 72.-*
Livraison gratuite • Grand rabais à l'emporter m Toutes les marques de qualité
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Employé de commerce
serait engagé tout de suite par entreprise
de construction région Vignoble

Fonction:

— tenue des prix de revient (informatisé) ;
— salaires;
— aide comptable.

Profil souhaité:

— rapide;
— précis;
— souplesse de caractère.

Place stable r

Salaire selon capacités

Prestations sociales d'une grande entreprise

Eventuellement: logement à disposition.

Faire offre détaillée sous chiffres M 28-573933
Publicitas, 2001 Neuchâtel.

Du f air-play,
s.v.p.

Association Suisse du Sport
Initiative pour te fair-ploy

La Chaux-de-Fonds,
à louer

1 appartement
2 pièces
Fr. 580.-
+ charges.

1 appartement
3 pièces
Fr. 680.-
+ charges.

CI 038/53 41 39

A louer
dès le 30 avril,

impasse
des Hirondelles,

La Chaux-de-Fonds

appartement
3 Vi pièces
(p 039/23 39 65

A louer tout de suite
à La Chaux-de-Fonds,

Jacob-Brandt 87,
tout confort,

ravissant
appartement

de 3 Va pièces
avec salle de bains,

cuisine équipée
neuve, chauffage

central. Situation très
centralisée. Prix du
loyer intéressant.

(9 027/31 43 14

Urgent
cherche à acheter

villa,
maison familiale

région Cernier,
Fontainemelon,

Fontaines,
Hauts-Geneveys,

Boùdevilliers.

<P 53 43 57



Bernadette et J.-Paul Kaltschmied
ont le plaisir de vous annoncer la

reprise du commerce
à l'enseigne de

Café -&egtattrant  be l 'Unio n
1581 Montmagny «Vully»
£7 037/77 12 52

A cette occasion, ils vous prient de .
leur faire l'honneur d'assister à I'

apéritif d'ouverture
le samedi 23 janvier 1988 de 10 à
12 heures et de 16 à 19 heures.
Dans l'agréable attente de vous saluer,
Bernadette et J.-Paul Kaltschmied
vous présentent leurs amicales saluta-
tions.
Repas d'ouverture:
fondue bourguignonne et notre petite
carte
Réservez votre table s.v.p.

Matériel roulant renouvelé
596.000 francs pour les Transports du Val-de-Ruz

Dans le cadre du crédit en faveur des entreprises de trans-
ports concessionnaires que s'apprête à voter le Grand Con-
seil, lors de sa session des 25, 26 et 27 janvier, 596.000
francs iront à la Compagnie des transports du Val-de-Ruz
(VR) pour renouveler son parc d'autobus.
Le dernier investissement impor-
tant consenti aux VR était le
dépôt-atelier de Cernier, construit
dans la zone industrielle de La
Taille, à la sortie est du village. Un
bâtiment moderne et fonctionnel
donnant pleinement satisfaction à
ses utilisateurs.

Mais la compagnie doit encore
terminer le renouvellement de son
parc d'autobus afin de répondre
aux nouvelles exigences de la clien-
tèle et des responsables de l'exploi-
tation qui désirent mettre en place,
cette année encore, un horaire
rapide et cadencé sur ses lignes,
avec pour priorité la liaison Neu-
châtel- Villiers, via la gare routière
de Cernier, en 32 minutes.

CINQ BUS
Dès lors, l'acquisition de cinq nou-
veaux autobus de ligne est une

nécessité. Le coût de cette acquisi-
tion est devisé à 1,84 million de
francs, la part d'autofinancement
consentie par les VR étant de
540.000 francs alors que le canton
financera, si le Grand Conseil
l'approuve, 596.000 francs sur les
1,3 million restants, soit 45,85
pour cent du solde.

Rappelons encore que la nou-
velle organisation de la desserte
des VR dans le vallon ne sera mise
en place que lorsque tous les arrêts
seront normalisés et que l'on aura
résolu la question de l'entrée en
ville de Neuchâtel en raison des
travaux de la N5. En effet, un gain
sur l'horaire actuel n'est possible
que si les voies d'accès sont bien
aménagées.

M. S. Bientôt de nouveaux bus pour les VR. (Photo Impar-ms)

Maintien en première division
Assemblée de «L'Ouvrière» de

Chézard-Saint-Martin
Une année de travail, de répétitions,
de persévérance et d'efforts mais
aussi, des résultats encourageants
et des concerts qui furent autant de
réussites, jamais encore comme en
1987, la fanfare «L'Ouvrière»
n'aura présenté un programme aussi
varié.
Ce sont, en préambule, les paroles
de M. Georges Sandoz, prononcées
vendredi dernier lors de l'assem-
blée générale de la société de musi-
que. Eff effet, le travail fut intense
l'an passé puisque les répétitions et
les différents services se sont élevés
à 58 avec pour temps forts la sortie
lors du jumelage à Saint-Martin de
Valamas, en Ardèche, et le concert
au Comptoir suisse.

Jamais encore l'effectif n'a été si
élevé, on recence 51 musiciens dont
dix tambours. Responsable de la
commission musicale, Mme Elisa-
beth Mahler a relevé l'équilibre
dans la répartition des concerts et
des grands morceaux du répertoir.

En place depuis huit ans, le pré-
sident Sandoz a été reconduit dans
ses fonctions, le comité enreg is-

trant une unique démission, celle
de M. Eric Renaud qui a présidé la
société pendant 20 ans et a fait par-
tie du comité 32 ans durant M.
Pierre-Alain Berthoud a été
nommé pour le remplacer.

M. Denis Robert, directeur
depuis neuf ans, a également été
réélu, ce dernier remerciant les
musiciens de leur assiduité, l'objec-
tif de l'année étant de conserver la
place en première division lors de

Ja prochaine fête cantonale. M.
Christian Blandenier a été nommé
sous-directeur.

Les musiciens les plus fidèles
aux répétitions ont été récompen-
sés, il s'agit de MM. Philippe Ber-
thoud, P.-André Geiser, J.-Bernard
Minder, Georges Sandoz, Marcel
Veuve et Laurent Scheurer.

Le délégué de l'Union des socié-
tés locales a annoncé qu'une pro-
position consistant à remettre aux
sociétés qui ont des membres actifs
la moitié des recettes de la place du
Boveret avait été faite.

Le concert annuel de la fanfare
aura lieu le 26 mars prochain, (ha)

Assemblée de
«L'Harmonie» des

Geneveys-sur-Coffrane
Les membres de la fanfare
«L'Harmonie» des Geneveys-
sur-Coffrane viennent de procé-
der à leur assemblée générale
sous la présidence de M. Pierre-
André Gutknecht.
Dans son rapport d'activité, le
président a relevé que 1987 avait
été une année chargée pour la
société, puisque ce ne sont pas
moins de 72 services et répéti-
tions qui ont réuni les musiciens.
Malgré son effectif restreint.
("Harmonie a toujours été en
mesure de donner des concerts
appréciés, que ce soit aux Gene-
veys ou à l'extérieur, comme à
Grandson ou dans la campagne
genevoise, grâce à un programme
adapté à son effectif.

L'an passé, les démissions ont
malheureusement été plus nom-
breuses que les admissions et il a
encore fallu déplorer deux décès.
Une des préoccupations majeu-
res de la fanfare est donc de
recruter de nouveaux musiciens.
A cet effet, des cours sont orga-
nisés et les instruments mis à dis-
position des élèves.

NOMINATIONS
L'assemblée a également réélu le
comité qui se compose de MM.
P.- A. Gutknecht, président;
Claude Diacon, vice-président;
Denis Gutknecht, secrétariat et
caisse; Georges Guye, verbaux;
Rino Sione, matériel. Les autres
fonctions ont aussi été repour-
vues, le directeur étant M. Paul
Thomi, assisté de M. Claude
Diacon.

Le prochain concert de l'Har-
monie aura heu le 9 avril aux
Geneveys-sur-Coffrane, une fan-
fare italienne se produisant en
seconde partie si les tractations
aboutissent. Parmi les autres
activités, la fanfare participera à
la fête régionale de Chézard et
donnera un concert en Thurgo-
vie. A relever encore que quatre
membres ont été récompensés
pour leur fidélité aux répétitions,
il s'agit de MM. P.-A. Gutk-
necht, Cl. Diacon, D. Gutknecht
et P. Thomi.

(dg)

Priorité
au recrutement

Nouveau garde-police
aux Hauts-Geneveys

L'ancien garde-police communal,
M. Werner Graeff , a pris sa
retraite en début d'année.

Pour le remplacer, le Conseil
communal a nommé M. Bruno
Oliboni qui conserve aussi son

poste de cantonnier et de con-
cierge du collège.

M. Alain Renaud, qui a com-
mencé son service à la fin de
l'année dernière reste le cantonnier
communal, (ha)

La soirée annuelle de la société
des accordéonistes «Le Rossignol
des Gorges» aura lieu à la salle de
spectacles de Boudry samedi 23
janvier, dès 20 heures.

Sous la direction de Mme Cam-
porelli , les musiciennes et musi-
ciens présenteront un programme
divertissant auquel partici peront
déjeunes adeptes de l'accordéon.

Mme Schopfer, secrétaire de la
société, annonce qu'un spectacle
avec orchestre, instruments de
cuivre et chœur costumé est éga-
lement prévu pour le plaisir des
spectateurs. Le célèbre orchestre
«Les Dutchies» qui fera danser le
public dès 23 heures environ, (cg)

Accordéon, chant
et danse à Boudry

L'heure du choix
VIE POLITIQUE

Le PSN désignera son candidat
au Conseil d'Etat

Le Parti socialiste neuchâtelois com-
munique:

Le comité cantonal du psn a siégé
à La Chaux-de-Fonds le 13 janvier.

Il a mis la dernière main à la pré-
paration du congrès du 22 janvier,
au cours duquel le psn désignera
son candidat au Conseil d'Etat ,
entre Francis Matthey, président de
la ville de La Chaux-de- Fonds,
conseiller national et député au
Grand Conseil, et Pierre-André
Delachaux, conseiller communal à
Môtiers, député et ancien président
du Grand Conseil. Le congrès sera
ensuite appelé à approuver le prin-

cipe d une initiative sur le logement,
puis il rendra hommage à Pierre
Aubert et entendra une allocution
de René Felber, nouveau conseiller
fédéral. Les débats auront lieu à
Neuchâtel, à l'aula du gymnase, à
19 h 30.

Le comité cantonal a décidé de
mettre le poste de secrétaire canto-
nal au concours, suite à la décision
de Patrice DuPasquier de ne pas
renouveler son mandaU,..-i

Il a pris acte de la volonté des
membres de son bureau de se repré-
senter pour Un nouveau mandat
d'une année. (comm)

NOIRAIGUE. - C'est avec cha-
grin que l'on a appris au pied de la
Clusette le départ prématuré de
Marcel Jacot, un citoyen qui, par
sa droiture et sa bienveillance
s'était acquis la sympathie géné-
rale.

Venu de la Béroche en 1949, il
avait repris une boulangerie-pâtis-
serie et confiserie. Disposant d'une
riche palette, sa renommée s'éten-
dait loin à la ronde.

Atteint dans sa santé, il colla-
bora avec son fils Francis, maître-
chocolatier, et il eut la joie de voir
le développement de l'entreprise.

Doué d'une superbe voix, il fit
partie pendant 17 ans du Choeur
d'hommes du village, puis il suivit
le directeur Frédy Juvet à la Con-
corde de Fleurier. Souvent, il tint

le rôle de soliste. Sa voix claire et
puissante montait au ciel comme
une prière.

Dans un temple bondé, après
avoir retracé la vie bien remplie du
défunt , le pasteur Jorge Mendéz
souligna le réconfort de la foi et les
raisons d'espérer du chrétien.

La président de la Concorde,
Raymond Berthoud, rendit hom-
mage à cet ami fidèle et la société
interpréta trois chœurs avec émo-
tion.

Les bannières du Chœur d'hom-
mes et de la Concorde s'inclinèrent
en dernier hommage à l'ami trop
tôt disparu.

C'est au son de l'hymne de la
résurrection que la foule défila
devant la famille en deuil, (jy)

CARNETDEDEUIL

AIDE-MAGASINIER-
COMMISSIONNAIRE

40 ans, possédant permis voiture, cherche emploi.
Ecrire sous chiffres JB 826 au bureau de L'Impartial

Superbe!

< Citroën
BX16TRS

5 vitesses, 1984,
rouge, 48 OOO km.
Expertisée. Garantie
totale. Fr. 238.- par
mois sans acompte.
Reprise éventuelle.

Très grand choix en
Citroën ainsi
que d'autres
marques aux

mêmes conditions
ou au comptant.

M. Garau
Rue des Artisans 4

2503 Bienne
(p 032/51 63 60

20 occasions
expertisées
avec antipollution,

de Fr. 3 000.-
à Fr. 9 000.-

J Station Shell, Boinod
(r? 039/23 16 88

NMHHHHI fBlïlil

HOMME TRENTAINE
ayant perdu sa place cause accident cherche au
plus vite travail manuel à 50% (léger à positions
variées). Ouvert à toutes propositions.
Ecrire sous chiffres XW 1037 au bureau
de L'Impartial

JEUNE HOMME
28 ans, 1,75 m, bien physiquement, d'origine
italienne, offre ses services à vous Dame ou
Monsieur qui êtes stressé et lassé, je peux vous
être utile. Appropriez-vous un chauffeur VL per-
sonnel, loyal, sincère et discret. Etudie toutes
propositions; annonce sérieuse. Moi-même, je
possède une très belle voiture présidentielle à
votre service si vous le désirez.

Ecrire sous chiffres CF 1143 au bureau de
L'Impartial. Pas sérieux s'abstenir, merci.

JEUNE HOMME
22 ans, cherche travail, restaurant, hôtel,
etc.
Ecrire sous chiffres JB 1108 au bureau
de L'Impartial.

DAME
cherche emploi à temps complet ou partiel , très dis-
ponible, même le week-end. Expérience dans les '
secteurs: para-médical , secrétariat , comptabilité. I
Hôtellerie, direction, gestion. Offres sous chiffres
L 28-300092 Publicitas, 2001 Neuchâtel

DAME Ii
cherche à faire heures de ménage
ou repassage.
Cp 039/31 58 23 le matin

COMMISSIONNAIRE
avec voiture, cherche emploi 3 heures
par matin. Horaire à fixer.
Ecrire sous chiffres RT 1103 au bureau
de L'Impartial. I

MONTMOLLIN

M. Denis Racine, 1954, de Noirai-
gue circulait en voiture, hier à 7 h.
des Grattes à Montmollin. Au lieu-
dit Les Pommerets, à la sortie d'un
virage à gauche, il a perdu la maî-
trise de sa voiture qui a dérapé de
droite à gauche avant de terminer
sa course contre un arbre en dehors
de la route. M. Racine a été trans-
porté par ambulance à l'Hôpital des
Cadolles, souffrant de blessures sur
tout le corps.

Automobiliste
blessé

CELA VA SE PASSER

Petit clown énergique du Big
Bazar, Mlle Mouron poursuit
depuis 77 sa route en solo. Enfi n
pas tout à fait. De son passage
dans l'équipe de Michel Fugain,
elle a gardé de bonnes amitiés qui
lui composent son répertoire.

Après une semaine au Faux-
Nez, la lauréate 87 du Grand Prix
de la Chanson France culture
s'arrête à la Tarentule de Saint-
Aubin, aujourd'hui à 20 h 30. On y
découvrira une petite bonne
femme à la mine épatée, une
expression forte, et un spectacle
jde vraie fantaisiste. Un genre qui
semblait disparu" avec les" shows,
les cli ps, les tubes, la musique
électronique et les paroles prétex-
tes. Heureusement, le public a su
demander une vraie évasion. Pour
ceux qui en redemandent, voilà
Mouron. Réservation au (038) 55
2838. (Cry)

Mouron à Saint-Aubin



Rédaction
du Jura bernois:

Dominique
Eggler

(p 032/97.21.59

Le Château d'Erguël
débarrassé de sa crosse

Dans notre dernière édition , nous
relevions que la tour du Château
d'Erguël portait , depuis quelque
temps déjà , un emblème jurassien
peint en son beau milieu. Or hier
même, ce drapeau du nouveau
canton a disparu. Des membres du
Groupe Sangliers se sont en effet
chargés de recouvrir celui-ci d'une
couche de peinture grise, qu 'ils ont

choisie la plus ressemblante possi-
ble à la couleur des vieilles pierres.

Aux dernières nouvelles donc,
ce témoin du passé erguélien avait
repris quasiment son apparence
normale, les personnes susmen-
tionnées ayant eu l'excellente idée
de ne pas s'en servir, eux , comme
d'un instrument de «propagande».

(de)

Début d'incendie
Vm> SAINT-IMIER

Mercredi à 14 h 28, un début
d'incendie s'est déclaré dans les
combles de la fabrique de
cadrans Fliickiger, à la rue
Pierre-Jolissaint 35.

Rapidement sur place, les pre-
miers secours maîtrisèrent le
sinistre avant qu'il ne prenne de

grandes proportions. Le toit a dû
être découvert sur environ deux
mètres carrés afin de prévenir
toute propagation du feu. Il sem-
blerait que ce sinistre soit dû à un
court-circuit.

Les dégâts ne sont pas très
importants, (car)

Concours de dessin pour les écoliers
Le Centre de culture et de loisirs
organise un concours de dessin ,
ouvert à tous les écoliers. Il pro-
pose ainsi à tous les artistes en
herbe intéressés de s'exprimer sur
le thème de Carnaval. Seuls critè-
res de partici pation : être en âge de
scolarité et faire parvenir son des-
sin au CCL (rue Dr-Schwab 4) jus-

qu 'au 10 février prochain.
Il est bien clair que chaque con-

current prendra soin d'indi quer
son nom. son adresse et son âge au
dos de son dessin.

A relever que les œuvres ainsi
réalisées seront exposées, du 20
février au 5 mars prochains , dans
les locaux du Centre, (comm-de)

Le doyen des musiciens du
Jura bernois fête ses 95 ans

Doyen du corps de musique de
Saint-lmier, dont il est encore
membre même s'il ne joue plus de
son instrument depuis deux ans,
M. Charles Ledermann de Saint-
lmier figure bien connue de
l'Erguël, fêtait ses 95 ans le 20 jan-
vier.

Il y a quelques années M. Leder-
mann avait été le plus ancien
musicien d'Europe. Il reçut la
médaille européenne récompen-
sant les musiciens qui comptent
plus de 60 ans de musique.

Veuf , M. Ledermann est aussi
grand-papa et arrière grand-papa.
Il jouit d'une bonne santé.

(kr)
M. Charles Ledermann

(Photo privée)

Sac à malice des accordéonistes
\W TRAMELAN Wm\\m

Juniors, seniors, agiront de concert
Depuis de nombreuses années, le
Club mixte des accordéonistes,
dirigé par Georges Richard, présidé
par Mme Thérèse Dufaux, redou-
ble d'ingéniosité afin de présenter
des concerts inédits.

Au bord de l'étang de La Marnière, une composition originale
avec le Club mixte des accordéonistes tramelots. (Photo Beuret)

Après tout ce que nous avons déjà
eu comme surprises, on se
demande ce que réserve encore la
boîte à idées du club.

Nous aurons l'occasion, ce
samedi, de passer une soirée iné-

dite où diverses productions du
club seront accompagnées de la
projection de diapositives réalisées
par le photographe Mario Beuret.

On pourra applaudir la valse
intitulée «Au bord de l'étang», un
coin bien de chez nous, connu loin
à la ronde. Ce concert débutera
avec des productions du groupe
juniors, placé sous la direction du
jeune chef Michel Schott, alors que
les seniors, sous la direction de
Georges Richard, feront revivre les
plus beaux moments dédiés à
l'accordéon. Plusieurs morceaux,
arrangés par M. Georges Richard ,
passeront du jazz à la valse, de la
marche au jodel.

Christophe' Dufaux et Michel

Schott , deux virtuoses tramelots ,
interpréteront une suite bulgare et
du folklore que nous laisserons
découvrir aux mélomanes qui se
rendront ce samedi à la halle de
gymnastique de Tramelan-Dessus,
dès 20 15.

Grande ambiance où l'humour
ne manquera pas, grâce à l'anima-
teur fribourgeois François Gail-
lard,, qui fera passer un bon
moment à son auditoire.

La danse sera animée par des
musiciens du club: Christophe,
Michel, René et les autres se sont
réunis, dans le seul but de faire
passer une belle soirée à ceux qui
leur feront l'honneur d'assister à ce
concert, (vu) SAINT-IMIER. - Mardi 19 jan-

vier, parents, amis, camarades et
proches accompagnaient Maurice
Chapatte à sa dernière demeure.

«Chon-chon» , comme aimaient
à le surnommer ses anciens collè-
gues, avait accompli son apprentis-
sage auprès de Tavannes-Machi-
nes, entreprise dans laquelle il tra-
vailla ensuite plusieurs années.

Il est entré à l'Ecole d'horlogerie
et de mécani que de Saint-lmier
(ajourd'hui l'Ecole d'ingénieurs)
en 1938, en tant que maître de
mécanique pour la formation des
apprentis de 2e année. Plus tard , il
s'est occupé des apprentis de 3e et
4e années de formation et dès
1960. la Commission de surveil-
lance a nommé M. Chapatte , chef
des ateliers mécaniques.

Il a fonctionné durant de nom-
breuses années comme expert aux
examens de fin d'apprentissage
pour les métiers de la mécani que,
mais était également membre
assidu de l'Union chorale et du
Chœur mixte Sainte-Cécile de
Saint-lmier.

Après 32 années passées à
l'Ecoie d'ingénieurs, Maurice Cha-
patte a pris sa retraite le 1er mai

1970 toujours très actif , il présida
à cette époque l'amicale de la com-
pagnie mitrailleurs 4/221 , ainsi
que l'animation du 3e âge.

Atteint dans sa santé depuis
deux ans, Maurice Chapatte nous
a quittés , laissant derrière lui une
carrière réussie et une vie bien
remplie, (cp)

TRAMELAN. - On apprenait hier
dans la journée , le décès de Mme
Berthe Guenin , née Perrin , qui s'en
est allée dans sa 80e année. Do-
miciliée à la rue du Nord 21 , la
défunte , atteinte dans sa santé,
avai t dû être hospitalisée à Saint-
lmier. Mère de famille attention-
née. Mme Guenin jouissait de
l'estime générale; elle laisse un
excellent souvenir au sein de la
population , (vu)

CARNET DE DEUIL

Au service du prochain
Le Cercle des hommes en assemblée

Présidée par M. Pascal Bracceli,
l'assemblée du Cercle des hommes
de la paroisse catholique s'est tenue
dernièrement au foyer.
Rien de bien particulier à signaler,
l'activité principale du Cercle con-
siste en l'organisation de diverses
manifestations dans le but de
seconder efficacement différents
groupements de la paroisse.

Ainsi, le Cercle des hommes
organisera à nouveau la fête des
familles, la soirée des missions et

bien entendu le Noël des aînés. Un
pèlerinage aura également lieu en
1988 et l'on remettra sur pied la
traditionnelle marche du Cercle.

De plus quelques dons ont éga-
lement été décidés en faveur
d'œuvres de bienfaisance. Comme
on peut le constater, l'activité du
Cercle des hommes de la paroisse
catholi que consiste à aider son
prochai n mais aussi à cultiver un
esprit de partage entre membres de
la paroisse , (vu)

Cherche chars ou cliques
Pour le bon déroulement de la
prochaine fête du Carnaval de
Saint-lmier, prévue le samedi 5
mars 1988, le comité d'organisa-
tion invite toutes les personnes
intéressées à la création de chars
satiriques, ou de cliques amusan-
tes, de bien vouloir s'annoncer,
jusqu'au 5 février (dernier délai)

à l'adresse ci-après: Secrétariat
du comité Carnaval , c/o CCL, 4,
rue Dr-Schwab, 2610 Saint-
lmier. Concernant la réalisation
des chars, une modeste aide
financière sera accordée par le
comité à chaque groupe présen-
tant un projet de char destiné au
cortège de l'après-midi, (comm)

La région fera face
à ses obligations humanitaires

Accueil de requérants d'asile : pas de panique
chez les maires consultés

«Il est de notre devoir de collaborer à l'effort collectif»: à
l'image du maire de Malleray, Henri Graf , les chefs d'exécu-
tifs communaux consultés, deux jours après l'annonce offi-
cielle des normes imposées par le canton, en matière
d'accueil de requérants d'asile, les maires consultés, donc,
font montre d'une saine philosophie.
Cependant , s'il faudra se soumet-
tre aux décisions du canton , quoi
qu'en pensent les uns et les autres,
on compte sur ce dernier pour agir
progressivement et tenir compte
largement des particularités de
chaque commune.

Saint-lmier , qui n'abrite actuel-
lement aucun requérant d'asile,
devra en accueillir environ 35,
selon les normes décidées par le
gouvernement cantonal (0,7% de
la population). Un chiffre qui peut
faire peur au premier abord , ainsi
que le souligne le maire, John
Buchs. «Cependant , l'exécutif ber-
nois semble avoir concocté une
planification assez bien définie ,
qui affirme vouloir baser ses déci-
sions futures sur deux conditions
primordiales , soit les logements et
les postes de travail disponibles».
Et d'en déduire que le canton
s'abstiendra sans aucun doute
d'imposer ri gidement un nombre
de requérants insupportable pour
une commune donnée.

NOUVELLE PHILOSOPHIE
Plus avant, John Buchs se félicite
de la nouvelle approche, de la nou-
velle philosophie qui semblent ani-
mer les projets cantonaux. Des
projets qui lui apparaissent cohé-
rents.g^Àus^ bien les communes
d'accueil que les requérants eux-
mêmes seront préparés à cette
cohabitation , réglée par des struc-
tures réfléchies.» Le maire imérien

se réjouit, dans ce sens, que les
demandeurs d'asile ne seront plus
«parachutés» sans études préala-
bles, sans information.

La situation semble donc bien
différente de ce qu'elle était lors-
que Saint-lmier connut des problè-
mes, inhérents à la venue prévue
de quelque 25 Tamouls. «A l'épo-
que, une certaine psychose s'était
installée au sein de la population.
Réaction compréhensible , sachant
que l'on prévoyait alors d'installer ,
d'un coup, une bonne vingtaine de
jeunes Tamouls, dans le même
immeuble et sans fournir de travail
à aucun d'eux.» Certes, voilà qui
aurait signifié la création d'une
nouvelle communauté, au sein de
la communauté ergélienne, alors
même que différentes régions con-
naissaient de sérieux problèmes
avec de tels groupes de requérants.

UN GROUPE DE TRAVAIL
Le Conseil municipal imérien s'est
penché mardi soir sur le dossier
transmis à lui par les autorités can-
tonales. Il a dès lors formé un
groupe de travail - avec notam-
ment deux membres de l'exécutif
et l'assistant social de la commune
- groupe qui va étudier à fond la
documentation émanant du can-
ton, envisager toutes les mesures
nécessaires pour que Saint-lmier
ne soit pas pris au dépourvu, et
informer largement la population.

En ce qui concerne les loge-

ments nécessaires, la cité ergué-
lienne ne connaîtra pas de pro-
blème. Quant aux emplois, il
s'agira notamment d'étudier les
éventuelles qualifications des
requérants.

MALLERAY:
UN PROBLÈME

D'HÉBERGEMENT
Henri Graf le maire de Malleray,
souligne pour sa part que des pro-
blèmes se poseront, inévitalement ,
au niveau de l'hébergement, la
commune connaissant déjà une
pénurie d'appartements. «Nous
devons cependant collaborer à
l'effort collectif , comme partout.»

Malleray, qui n'abrite actuelle-
met aucun requérant d'asile,
devrait en recevoir une bonne dou-
zaine et étudiait le sujet hier soir
même, en séance du munici pal. Un
point très positif selon notre inter-
locuteur: le fait que les deman-
deurs pourront travailler. «Actuel-
lement, des artisans du village
mènent des démarches pour obte-
nir davantage de permis de travail
pour étrangers, concernant notam-
ment des postes de manœuvres.
Peut-être que l'engagement de
requérants d'asile pourra apporter
une solution à leur problème.»

COURTELARY: NUANCES
Paul-André Mathys, maire de
Courtelary, tient à nuancer ,
d'entrée, certaines idées précon-
çues: «Je ne pense pas que certai-
nes communes soient fondamenta-
lement opposées à la venue de
requérants d'asile, et d'autres fon-
damentalement favorables. Certes,
vu surtout la situaiion économique
du Jura bernois, la population

n'est pas très enthousiaste , face à
cet accueil. Mais lorsque le cas
c'était présenté , de l'éventuelle
arrivée de Tamouls , il s'étai t
notamment trouvé au village des
personnes disposées à héberger
l'un ou l'autre d'entre eux.»

Le Conseil munici pal du chef-
lieu traitera cette affaire lors de sa
prochaine séance, mardi. Et le
maire précise encore qu 'il apprécie
de connaître exactement les vues
du canton: «Nous sommes mainte-
nant informés clairement , et nous
trouverons une solution.»

Relevons en conclusion que
Courtelary abrite actuellement
deux réfugiés asiatiques, son quota
s'élevant dorénavant à environ
huit requérants d'asile.

MOUTIER: WAIT AND SEE
A Moutier , Jean-Rémy Chalverat ,
maire, précise que le dossier du
canton a été transmi s au service
social prévôtois. Il ne cache pas
que de sérieux problèmes se pose-
ront au niveau du travail , la cité
comptant quelque quatre-vingts
chômeurs. «Nous n'abritons
actuellement aucun requérant; le
maximum que nous devrions
accueillir s'élevant à environ 56
personnes. Mais de toutes maniè-
res, ces demandeurs d'asile n'arri-
veront pas d'un coup !»

Soulignant que la ville de Mou-
tier va faire face à ses obligations
humanitaires, le maire prévôtois
attend la suite des événements,
sans pour autant craindre des pro-
blèmes insolubles.

A Tramelan enfin , il semble que
la commune n'a encore pas été
informée officiellement par les
autorités cantonales. Un oubli?

D. E.

RENAN (2e semestre 1987)
Mariages
Isler Fredi Wilmar . et Béer, née
Greub Veronika. - Vuilleumier
Gérard Edgar et Simon Alexandra
Eveline Maria Lyljana. - Brasser
Michel Bernard, divorcé et Paga-

nin Fiorella. - Ahmad Zadeh
Anvar, Bidjan et Paratte Régine
Danièle.
Naissances
Egli Thierry, de Claude Jacki et
Marlise , née Stauffer. - Hàmmerli
David de Pierre-Michel et Ruth ,
née Reichenbach.

ÉTAT CIVIL



Samedi 23 janvier 1988
de 9 à 16 heures

PORTES OUVERTES
DIACOM S.A. Propos de l'architecte
Fondée en 1984, la Société DIACOM S.A. s'est vite trouvée confrontée Note sur la construction DIACOM à la zone indutrielle des Noyés
au problème de locaux au fil de l'extension de ses différents secteurs La demande était la création d'un ensemble comprenant les bureaux et
d'activité. ateliers de DIACOM S.A., ainsi que le siège de DIATEL S.A., y compris

les locaux annexes nécessaires.
DIACOM S.A. est une jeune entreprise qui se voue au développement Vu la dimension restreinte de ce centre, j'ai opté pour une construction
électronique sous ses formes les plus diverses. La société, particulière- modulaire permettant une éventuelle extension dans les meilleures
ment active dans le domaine de l'informatique, s'affaire également dans conditions. Persuadé de l'intérêt d'une utilisation rationnelle du bois
le domaine de la télécommunication et commercialise un programme dans nos régions qui en regorgent, j'ai voulu travailler avec ce matériau
de luminaires halogènes à basse tension d'un design exclusif. d'un coût modeste pour réaliser l'ensemble de la construction. Il s'agit

donc ici d'un essai dans la direction d'une industrialisation du processus
Développement oblige, DIACOM S.A. est heureuse aujourd'hui de vous de montage en bois.
inviter à découvrir son équipement dans le nouvel espace qu'elle occupe Le bâtiment s'inscrit dans la pente du terrain et ne tente pas d'y créer
à la rue des Noyés 7 (zone industrielle Saint-lmier). une rupture. Il voudrait de fait s'y présenter discrètement...

Je remercie ici tous les artisans qui ont collaboré à l'édification de ce
¦-• i. |, .¦ _ rt , 'k ; centre. Maurice Born

Maîtres d'état Fournisseurs
ayant participé à la construction collaborant avec notre établissement
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Rédaction
jurassienne :
Gladys Bigler

£? 032/97.49.13

Stupéfaction et solidarité
Le Parlement réagit à l'expulsion de la famille Musey

Réunis pour la première séance parlementaire de l'année, les
députés jurassiens avaient des comptes à demander à leur
exécutif sur l'implication jurassienne dans le renvoi du
requérant d'asile, Mathieu Musey et sa famille. Outre cette
importante question, l'avenir de la route T18 entre Glovelier
et Saignelégier a retenu l'attention des députés de même que
la situation de l'Ecole jurassienne qui inquiète, suite aux
nombreuses fermetures de classes.

Le président du Parlement Claude
Hèche a ouvert la séance en mani-
festant sa stupéfaction face à
l'expulsion de Mathieu Musey,
relevant que nous fêterons cette
année le 40e anniversaire de la
déclaration universelle des Droits
de l'homme à laquelle les Juras-
siens ont fait référence dans le
préambule de leur Constitution.
Puis il a rappelé que cette année,
les députés auront a traiter de la
loi fiscale, du plan hospitalier, de
la loi et du financement de la for-
mation professionnelle souhaitan t
que chacun travaille de manière
positive.
Utilisant l'heure des questions ora-
les pour demander des précisions
au Gouvernement sur l'affaire

Musey, sept députés se sont suc-
cédé à la tribune.

COPIE DE TÉLEX EN GUISE
DE MANDAT D'ARRÊT

Roland Mueller (psj) s'est
étonné qu'une simple copie de
télex puisse avoir été utilisée
comme mandat d'amener par la
police jurassienne.

Odile Montavon (combat socia-
liste) se demande si Peter Arbenz
et Elisabeth Kopp peuvent encore
rester en place après l'abus de pou-
voir perpétré à l'encontre du can-
ton du Jura.

Pierre Guegniat (pop) s'étonne
d'une première déclaration du
ministre Pierre Boillat qui avait

Le ministre Pierre Boillat.
(Photo archives)

affirmé, répondant aux questions
d'un journaliste, que la Confédéra-
tion avait agi en toute légalité alors
qu'aujourd'hui le ministre fustige
l'administration fédérale.

Daniel Gerber (pcsi) propose
que le canton du Jura offre un per-
mis humanitaire à Mathieu Musey
en guise de réparation.

Gabriel Nussbaumer se

demande si l'émissaire de la Con-
fédération , envoyé sur place le
vendredi 8 janvier 1988, a eu
d'autres contacts qu'avec le seul
commandant de la police.

Quant à Pierre-Alain Gentil , il a
souhaité que les parlementaires
soient saisi du rapport d'enquête,
ce qui fut accordé, sans réserve par
le président du Gouvernement.
ENQUÊTE ADMINISTRATIVE
Le ministre Pierre Boillat a déclaré
que le Gouvernement jurassien
avait songé au permis humanitaire
mais que cela n'était pas de sa
compétence. Le président du Gou-
vernement s'est aussi étonné que
Musey n'ait jamais demandé à être
naturalisé. Quant à l'émissaire de
la Confédération , il n'a pas eu de
contact avec le Gouvernement
jurassien. Une enquête administra-
tive a été ouverte à l'encontre du
commandant de la police Bernard
Dula pour faire toute la lumière
sur cette sombre affaire tandis
qu'une même enquête a été
demandée au Conseil fédéral à
l'encontre de Peter Arbenz et de
ses services. GyBi

Courses de chiens de traîneaux:
épreuves annulées

m FRANCHES-MONTAGNES 1

Faute de neige, les traditionnelles
courses de chiens de traîneaux,
prévues samedi et dimanche pro-
chains, 23 et 24 janvier 1988 à Sai-
gnelégier, sont annulées.

L'étape de l'Alpirod, réunissant les
meilleurs attelages du monde se
courra dimanche 24 janvier 1988 à
Saint-Cergue sur les hauteurs de la
Givrine.' Dimanche en fin d'après-
midi, les coureurs seront néan-
moins les hôtes de Saignelégier qui
leur remettra leurs prix et organi-
sera une réception-manifestation.

Lundi matin , une animation
aura lieu avec les chiens sur la

Des chiens qui piétinent d'impatience et que l'on pourra voir lundi
matin sur la place du Marché-Concours à Saignelégier.

(Photo privée)

place du Marché-Concours, his-
toire de leur montrer le décor. Les
coureurs poursuivront leur route
dès lundi après-midi en direction
de l'Engadine où se courront deux
épreuves.

Après Aix-les-Bains et Todt-
moos, Saignelégier est la troisième
station à devoir annuler une étape
de l'Alpirod. .

Les pertes pour la Société de
développement dé Saignelégier ne
sont pas encore chiffrées mais les
organisateurs se consolent avec
l'assurance reçue que l'an prochain
Saignelégier sera une étape priori-
taire de l'Alpirod. (gybi)

Travaux exécutés par
des entreprises étrangères

Souhaitant susciter le débat sur la
situation de l'Ecole jurassienne, le
député Jean-Marie Miserez (psj) a
déposé une interpellation qui lui a
valu une réponse-fleuve de la part
du ministre de l'Education Gaston
Brahier.
Pour le député franc-montagnard ,
le «psj» se détériore, entendez par-
là, le paysage scolaire jurassien...
Le tableau est noir, souligne le
député... Pas du tout répond le
ministre, l'Ecole jurassienne con-
naît juste quelques difficultés.

Dans sa réponse à l'interpella-
tion, le ministre Gaston Brahier
relève «qu'il n'y a pas de politique
d'économie, il n'y a pas de mutila-
tion des prestations offertes à la
jeunesse». Si des classes sont fer-
mées, c'est tout simplement qu'il y
a moins d'élèves. La situation évo-
lue, il y a aujourd'hui à l'école pri-
maire 2000 élèves en moins que
lors de l'entrée en souveraineté,
cela représente 40% des effectifs
actuels.

Trente classes ont été fermées
ces trois dernières années, ce qui
correspond à 600 élèves de moins
dans le même laps de temps. En
fin d'année scolaire 1986/87, 759
élèves ont terminé leur 4e année,

374 d'entre eux, soit le 49,3 % sont
entrés à l'école secondaire et 28
d'entre eux, soit le 3,7% sont
entrés dans les écoles privées. En
outre, en 10 ans, poursuit le minis-
tre , c'est-à-dire depuis 1977/78, on
constate une croissance continue
et assez régulière du taux de pas-
sage à l'école secondaire.

Ce phénomène couplé à la
décroissance de la démographie,
rend compte du «sombre tableau
de l'école primaire» sur le plan des
effectifs. Enfin , le ministre Gaston
Brahier conclut en affirmant que le
Gouvernement est convaincu que
l'ordonnance gouvernementale
reste un bon instrument de gestion
des effectifs et des classes juras-
siennes, que son application cor-
recte constitue le meilleur moyen
d'une approche souple et particu-
lière de chaque cas en évitant le
risque de l'arbitraire et de profon-
des inégalités de traitements entre
les communes jurassiennes.

Enfin , un avant-projet de loi
concernant la réforme des structu-
res scolaires devrait être rendu
public avant l'été. Le ministre de
l'Education a encore affirmé qu 'il
maintiendra un lieu d'enseigne-
ment dans chaque village. GyBi

Non* tableau
de FEcole Jurassienne

Dialogue de sourds entre députe et ministre
Répondant à 1 interpellation de
Michel Vermot , pdc, relative aux
travaux exécutés dans le Jura par
des entreprises étrangères, notam-
ment dans des constuctions bénéfi-
ciant de subventions - crédits agri-
coles, assurance immobilière, etc. -
Le ministre Jean-Pierre Beuret a
indiqué qu'il n'existe pas de dispo-
sition législative permettant d'inter-
dire l'octroi de commandes par des
particuliers à des entreprises étran-
gères.
Celles-ci doivent simplement être
au bénéfice de permis de travail
pour leur personnel, permis déli-
vrés par le service des arts et
métiers. Ces permis sont accordés
de manière restrictive, mais leur
octroi dépend d'éléments d'appré-
ciation difficiles à codifier.

Sur un plan plus général, le
ministre considère qu'il serait vain
d'ériger des barrières protectionis-
tes, à l'heure où l'Europe se met en

place. Ce serait courir le risque de
mesures de rétorsion. Il convient
au contraire d'adopter une réfle-
xion s'inspirant de la situation
politique.

Ce point de vue n'est pas celui
d'entrepreneurs privés de travail
en raison de contingences salaria-
les et monétaires qui ne dépendent
pas de leur bon vouloir et con-
traints de respecter des conven-
tions sociales dont les entreprises
étrangères peuvent faire fi. Le ris-
que de mise en danger d'entrepri-
ses, confrontées ainsi à une con-
currence inégale, et non réciproque
pour des entreprises suisses en
France, ne semble pas peser lourd
dans l'appréciation que le gouver-
nement fait de cette question qui, a
en croire certains entrepreneurs ,
en Ajoie notamment, prend des
proportions grandissantes et
préoccupantes...

V. G.

Le «PSJ Info» est né
Des changements dans

la presse socialiste jurassienne
Depuis 1982, les militants socialis-
tes jurassiens étaient régulièrement
informés de la vie des sections par
le «Bulletin interne» rédigé par
Jean-Marie Miserez, de Saignelé-
gier.

D'importants changements sont
intervenus depuis le début de cette
année, puisque les nouvelles des
sections seront désormais intégrées
au mensuel socialiste «Le Peuple
jurassien» que tous les militants et
militantes recevront. Le bureau
politique du PSJ s'engage à amé-

liorer sa propre information et
souhaite que ses membres utilisent
au mieux la page qui leur est con-
sacrée. Le «Peuple» paraîtra doré-
navant le 15 de chaque mois, sauf
en juillet. (GyBi)

Maigre public pour une pièce de choix
«Le Monte-Plats», d'Harold Pin-
ter, spectacle invité par la Société
des Amis du Théâtre des Franches-
Montagnes et interprété par le
Théâtre Un, de Neuchâtel, n'a pas
rassemblé les foules, c'est le moins
que l'on puisse dire. Douze specta-
teurs «sont venus au théâtre»
samedi soir, à Saignelégier et ont
applaudi Ueli Locher et Olivier
Nicola et leur excellente prestation
dans ce morceau de théâtre con-
temporain.
Qu'est-ce qu'un monte-plats ? Un
petit ascenseur, une grosse boîte
qui fait le yoyo entre la cuisine et
la salle du restaurant , un objet très
concret et à la fonction très pré-
cise. Curieuse question , pourtant
la dérision de Pinter nous y porte.
Dans la pièce, le monte-plats est
un objet central du décor autant
qu 'un ressort de l'intensité drama-

ti que. Un ressort bizarre, les com-
mandes culinaires arrivent, inscri-
tes sur des petits bouts de papier-
mais la cuisine n'existe pas. Ben et
Gus attendent leur travail mais le
mystère demeure jusqu 'à la
pirouette finale. La dérision d'une
histoire, incohérente - à première
vue tout au moins - rend parado-
xalement vrais et vivants un cer-
tain vide de l'existence, la violence
entre deux êtres humains, une peur
bien humaine, une misère sor-
dide... Tous ces thèmes sont déri-
soirement portés par l'absurde
d'une construction intelligente,
construction qui arrive à donner
vie. à la chair et au sang, laissant le
goût d'une grisaille, telle la séche-
resse d'un quotidien triste, fabri-
qué de tâches et de riens ennuyeux
dénués d'imaginaires heureux...

(ps)

Théâtre à Saignelégier
T 18 pour ouvrir les

Franches-Montagnes
Les députés francs-montagnards font front

Derrière leur porte-parole Raymond Fornasier, les députés
francs-montagnards ont défendu avec vigueur la revalorisa-
tion de la route Glovelier-Saingelégier-La Chaux-de-Fonds,
s'élevant avec force contre sa dévalorisation en J 18.
La T 18 offre une ouverture essen-
tielle entre les Franches-Monta-
gnes-Bâle-La Chaux-de-Fonds et
Neuchâtel. Ce réseau doit être
amélioré et classé dans les routes
principales. Son intérêt économi-
que et touristique est indéniable.
Pour les députés, le moment est
propice pour intervenir au niveau
fédéral.
TOUT LE MONDE D'ACCORD
La motion a été acceptée par le
Gouvernement et le ministre Fran-
çois Mertenat s'est montré
d'accord avec l'objectif de revalo-
risation de ce tronçon.

Le dossier s'y référant est en
voie d'être terminé et le ministre a
souhaité attendre le résultat des

votâtions sur la nouvelle législa-
tion sur la conception des trans-
ports qui aura lieu le 12 juin pro-
chain avant de le soumettre au
Conseil fédéral.

Montant à la tribune, la députée
noirmontaine Simone Bouillaud
(pesi) a souhaité que du côté juras-
sien on «dépoussière au plus vite
les bonnes intentions de la Con-
fédération» , quant à Michel Kette-
rer (pdc), il a relevé certaines inco-
hérences du Département des
transports soulignant que le can-
ton doit ouvrir de nouvelles portes
à Bâle et à La Chaux-de-Fonds. La
motion a été acceptée par les par-
lementaires à une majorité évi-
dente.

GyBi

VIE POLITIQUE

Le Rassemblement jurassien com-
munique:
A la suite d'une motion du député
udc Walter Schmied, le gouverne-
ment bernois a tenté, une nouvelle
fois, de dévier le problème du Jura
sur une discussion inutile concer-
nant «l'appartenance cantonale de
Vellerat et d'Ederswiler».

Il y a heu de déclarer fermement
à ce propos:
• que ces deux communes revien-

nent à la RépubUque et Canton

du Jura, en vertu de l'acte
d'autodétermination du 23 juin
1974, valable pour le Jura tout
entier ;
• que jamais la commune

d'Ederswiler , jurassienne
depuis toujours, ne sera cédée à
qui que ce soit;

• que ce village, jadis de langue
française , a été germanisé entre-
temps, ce qui ne saurait avoir de
conséquence quant à son appar-
tenance territoriale , (comm)

Ederswiler restera jurassien

En bref
Une commission chargée d'étu-
dier l'arrêté concernant la créa-
tion d'une école d'infirmières-
assistantes a été créée. Elle sera
formée de sept membres.

Le postulat, déposé par le
député popiste Pierre Guegniat,

concernant la participation du
canton à l'étude de projets de
pistes cyclables a été accepté par
le Parlement alors que le minis-
tre F. Mertenat a précisé qu'il
n'entendait pas modifier la prati-
que actuelle mais la préciser.

Résolution
votée

«Solidarité avec Mathieu Musey
et sa famille !>>

En fin de séance, les députés ont
voté une résolution manifestant
leur solidarité avec la famille
Musey. Conservant le mutisme
durant toutes les interventions, le
groupe libéral radical s'est abs-
tenu de voter la résolution qui a
été acceptée par 31 voix sans
opposition. Voici le texte de cette
résolution:
Le Parlement jurassien indigné
par le renvoi au Zaïre d'un mem-
bre du gouvernement provisoire
d'opposition au régime
- se solidarise avec les mani-

festations de protestation que
cette expulsion a soûle vées dans
le Jura et ailleurs;

- exprime sa gratitude à la
famille qui a hébergé Mathieu
Musey et les siens jusqu'à leur
arrestation;
- proteste contre les con-

ditions dans lesquelles celle-ci a
été arrêtée;
- dénonce l'interprétation de

plus en plus restrictive qui est
faite du droit d'asile dans notre
pays.

Le Parlement veillera à ce que
l'enquête ordonnée par le gou-
vernement jurassien fasse toute
la lumière sur cette affaire et éta-
blisse les responsabilités qu'elle
implique à tous les niveaux.

(comm)



Il me fait reposer dans de verts pâturages;
Il me mène le long des eaux tranquilles.

Ps 23. v. 2.

Madame Marcel Froidevaux-Duvanel:
Madame et Monsieur Charles Konstanzer-Froidevaux:

Monsieur Jean-Claude Konstanzer
et Mademoiselle Annick Bosson;

Monsieur et Madame Claude Froidevaux-Vergopoulo,
à Paris:

Monsieur Daniel Froidevaux et son fils Aliocha,
à Saint-Genis,

Monsieur et Madame Lucien Froidevaux
et leurs enfants, Nathalie et Eric, à Los Angeles,

Monsieur Alain Froidevaux, à Paris,

Monsieur René Froidevaux, 'à Paris;

Monsieur et Madame Léon Duvanel, à Yverdon, et famille;

Madame Bluette Huguenin-Duvanel, à Fleurier, et famille,

ainsi que les familles parentes et alliées ont le grand chagrin
de faire part du décès de

Monsieur

Marcel FROIDEVAUX
leur cher et regretté époux, papa, beau-papa, grand-papa,
arrière-grand-papa, beau-frère, oncle, cousin, parent et ami
enlevé à leur tendre affection jeudi, dans sa 90e année.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 21 janvier 1988.

La cérémonie aura lieu au Centre funéraire samedi 23
janvier, à 10 heures, suivie de l'incinération.

Le corps repose au pavillon du cimetière.

Domicile de la famille: rue des Mélèzes 9.

. Prière de ne pas faire de visite.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

VILLERET Béni soit l'Eternel
Car II a signalé sa grâce
envers moi
Comme si j 'eusse été dans
une ville forte.

Psaume 31 , verset 22

Madame Simone Pauli à Prill y;

Madame Rose-Andrée Pauli et Monsieur Daniel Riva
à Saint-lmier;

Madame et Monsieur Madeleine et Conrad Tomare
à Lausanne;

Monsieur et Madame Louis et Judith Pauli-Rindlisbacher
à Villeret;

Madame Bluette Pauli à Reinach;

Ses petits-enfants et arrière-petits-enfants:

Anne-Lise et Tony Losada et leur fille Danaë à Lausanne;

Mary-Claire Meuwly et son fiancé Christian Lapaire
à Bretigny;

Françoise Krenger et ses enfants Céline et Dean
à La Chaux-de-Fonds;

Murielle Krenger à Saint-lmier;

Gilbert et Nicole Pauli à Villeret;

Steve et Nathalie Meyer à Burg,

ainsi que les familles parentes et alliées ont l'immense chagrin
de faire part du décès de

Madame

Blanche PAULI
née M ATI LE

leur très chère maman, belle-maman, grand-maman, arrière-
grand-maman, tante, parente et amie, enlevée à leur tendre j
affection dans sa 88e année.

VILLERET, le 21 janvier 1988.

L'incinération aura lieu sans cérémonie.

Le culte sera célébré à l'église Néo-Apostolique de Saint-
lmier, samedi 23 janvier 1988 à 10 h 30.

Domicile de la famille: M. Louis Pauli
Bergerie 23
2613 Villeret.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

LE CERNEUX-GODAT —L Vous aussi , maintenant , vous
êtes tristes; mais je vous
reverra i et votre cœur se •
réjouira, et votre joie nul ne
pourra vous la ravir.

Jean 16:22

Nous avons la profonde douleur de faire part du décès de

Monsieur

Justin BAUME
notre cher papa, beau-père, grand-papa, beau-frère, oncle,
neveu, cousin, parrain et parent, que Dieu a rappelé à Lui,
aujourd'hui, dans sa 76e année.

Ses enfants:

Liliane et André Cattin-Baume;

Germain et Vérène Baume-Bader;

Jeannine Baume;

Michel Baume;

Paulette et Bernard Ourny-Baume;

Georges Baume;

Danielle Baume;

Ses petits-enfants:

Jean-Michel et Christine; Jacqueline et Laurent;
Yves-André; Christophe, Marilyne; Isabelle, Nicole.

LE CERNEUX-GODAT, LES BOIS, le 21 janvier 1988.

La célébration eucharistique et le dernier adieu auront
lieu aux Bois, le samedi 23 janvier, à 14 h 30.

Notre papa repose à la chambre mortuaire de l'église des
Bois, où une veillée de prières aura lieu le vendredi 22 janvier,
à 20 heures.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

REMERCIEMENT 

Dans notre grand chagrin, nous avons ressenti avec une
profonde émotion combien étaient grandes l'estime et
l'affection que vous portiez à

t MONSIEUR
JEAN WOLFSBERGER

notre cher et regretté époux, frère, parent et ami.

Les présences, les messages, les dons ou les envois de
fleurs nous ont été d'un précieux réconfort.

En présence de tant d'affection et de sympathie, nous
exprimons à toutes les personnes qui nous ont entourées,
notre reconnaissance et nos très sincères remerciements.

Etant dans l'impossibilité de répondre aux cartes de con-
doléances, la famille vous remercie de votre compréhen-
sion.

La famille affligée

TRAMELAN, janvier 1988.

L'ASSOCIATION CANTONALE DE GYMNASTIQUE
LA SOCIÉTÉ DE GYMNASTIQUE «L'ANCIENNE»

font part du décès de leur membre honoraire

Marcel FROIDEVAUX
membre de l'Amicale de «L'Ancienne»,

vétéran fédéral, vétéran cantonal.

Pour les obsèques, se référer à l'avis de la famille.

PRO TICINO
Sezione Le Locle

a le regret de faire part du décès de*

Monsieur Antonio VALSANGIACOMO
membre fondateur et ami de la société

dont elle gardeia un lumineux souvenir.
Pour les obsèques, veuillez vous référer à l'avis de la famille.

REMERCIEMENTS 

La famille de

MADAME
MARIE ERARD-GIRARDIN

a été réconfortée par la sympathie qui lui a été témoi-
gnée durant ces jours de deuil.

Elle exprime sa vive reconnaissance à tous ceux qui par
les présences aux obsèques, les messages, les dons ou
fleurs lui ont manifesté leur amitié.

Très touchée par les nombreuses marques de sympa-
thie témoignées lors de son deuil, la famille de

MONSIEUR
PAUL BAUMBERGER

remercie très sincèrement tous ceux qui ont pris part à
sa pénible épreuve soit par les présences, les messages,

les dons, les envois de fleurs et les prières.

LA CHAUX-DE-FONDS, janvier 1988.

La famille de

MONSIEUR
RICCARDO CROSILLA

remercie sincèrement toutes les personnes qui ont pris part à
son deuil, par les présences, les messages, les envois de fleurs
ou les dons.

Elle les prie de croire à sa vive reconnaissance.

CLAUDE CALAME
Pompes funèbres Tél. (039)
Concorde 45 nm 4 A r\C
Toutes formalités ol.l4.i70

Réception
des avis mortuaires
jusqu'à 22 heures

LA DIRECTION ET LE PERSONNEL
DE L'ENTREPRISE HEUS S.A. - ÉLECTRICITÉ-TÉLÉPHONE

ont le pénible devoir de faire part du décès de

Madame

Marthe PERRENOUD
maman de leur collègue et ami M. Francis Petremand.

Pour les obsèques, se référer à l'avis de la famille.

LE SYNDICAT DES
ENSEIGNANTS JURASSIENS

a le pénible devoir de faire part du décès de

Monsieur

René BILAT
son secrétaire central.

Il gardera de lui le souvenir d'un ami généreux et disponible et
d'une personnalité compétente et unanimement appréciée.

Pour les obsèques, prière de se référer à l'avis de la famille.

BONCOURT et DELÉMONT, le 21 janvier 1988.

LE NOIRMONT ^
L «Si tu es triste et malheureux
|i pense au sourire d' un enfant»

Omar Kaahym

Madame Germaine Bilat-Farine, Le Noirmont;

Dominique et Marcelin Aubry-Bilat, leurs enfants
Nadège, Adeline, Régis, Porrentruy;

Marie-Laure Bilat, Le Noirmont;

Pascale et Bernard Prétôt-Bilat, leurs enfants Jean
et Laurent, Delémont;

Jacqueline Bilat, Porrentruy;

Monsieur et Madame Alphonse Bilat-Bouverat, Le Noirmont,

ainsi que les familles de feu Laurent Farine-Gauthier, ont' le
chagrin de faire part du décès de - .-., ..., . .

Monsieur

René BILAT
qui les a quittés pieusement dans sa 62e année, après une
longue maladie.

LE NOIRMONT, le 21 janvier 1988.

La célébration eucharistique et le dernier adieu auront
lieu au Noirmont, lundi 25 janvier à 14 h 30.

Le défunt repose à la chapelle mortuaire en l'église du
Noirmont.

Une veillée de prières aura lieu dimanche 24 janvier à 20
heures.

Selon le désir du défunt, n'envoyer ni fleurs, ni couron-
nes, mais penser au Centre missionnaire du Noirmont, cep
23-5453-5.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part pour les person-
nes involontairement oubliées.
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A louer à Saint-lmier,
tout de suite ou à convenir

appartement
5 Va pièces

tout confort, cuisine agencée,
2 WC, salle de bains.

Cp 039/41 46 32.

' I l  > Jf * * 'f l f-i

Particulier recherche
dans le Vallon
de Saint-lmier

terrain à bâtir
pour maison familiale.

Ecrire sous chiff res
93-3 1009 à ASSA,
Annonces Suisses SA,
Collège 3,
2610 Saint-lmier.

• ÉCOLE SUPÉRIEURE |
• DE COMMERCE SAINT-IMIER •
v w
A. Diplôme délivré après trois années d'études. ^

A Français - langues étrangères - secrétariat-informatique - A

gestion d'entreprises.

Q Délai d'inscription: 18 avril 1988 9
$ Début de Tannée scolaire: 15 août 1988 $
0 Renseignements auprès de la direction 0

 ̂
12, rue Agassiz, 2610 Saint-lmier, £J 039/41 21 79 

^

A louer à Saint-lmier pour date
à convenir

appartement
3 pièces

entièrement rénové, cuisine
agencée, cheminée, poutres
apparentes.
<p 039/41 19 44

I vendredi/samedi, 22/23 janvier

1 Côtelettes depùrc 1
B succulentes m

I * 12f°\M au lieu de?2ï<i V#lff ¦

Steaks de porc 100g au //eu dipsQ «7»
¦f Cou de porc à rôtir 500 g au //eu de tyrSQ f j "  B

|jfl Profitez-en maintenant fâÊk m

A louer à
Saint-lmier,
centre, un

appartement
Confort. 5 pièces.
0 039/26 72 72

A louer, pour mi-88 ou date
à convenir dans localité
importante du JB à proximité
du centre commercial

restaurant
de 60 places

et 2 salles de 30 et 80 places.
Places de parc à disposition.
Ecrire sous chiffres 93-31003
à ASSA Annonces Suisses SA,
Collège 3, 2610 Saint-lmier.

A vendre
de particulier à particulier

wlla
familiale

située dans
le Vallon de Saint-lmier.

Ecrire sous chiffres 93-31008 à
ASSA, Annonces Suisses SA,
Collège 3,
2610 Saint-lmier.

A vendre à Villeret, 20 minutes
de La Chaux-de-Fonds
et de Bienne

maison
rénovée

de 2 appartements
(5Vi et 4 pièces) .
Terrain: 860 m2.
Prix de vente: Fr. 460 000.-.

<P 032/97 51 37.

A louer à Saint-lmier pour
tout de suite ou à convenir ,

appartements
de 3 pièces

dans immeuble totalement
rénové, cuisines agencées.

<P 039/41 13 81

y A vendre 
^à Saint-lmier

spacieux appartement

272 pièces
Mensualité Fr. 424.—

(toutes charges comprises)

Contactez-nous,
nous vous renseignons

volontiers.
Bureau à
Malleray: ^^^032/92 28 82

\ i M n i i ¦¦ i r

Y A vendre 
^à Saint-lmier

superbe appartement

5 72 pièces
Mensualité Fr. 889.-

(toutes charges comprises)

VISITE SANS ENGAGEMENT

Bureau à
Malleray ^^132/92 28 82

A louer à Saint-lmier
pour le 1er avril 1 988

1 appartement
de 2 pièces
tout confort , au rez-de-chaussée inférieur

— cuisine agencée;
— ascenseur;
— conciergerie;
— réduction de prix pour personne AVS;
— conviendrait pour 1 personne ou cou-

ple sans enfant.

Pour tous renseignements s'adresser à

Gianoli et Cie, Mme Jeanneret,
Saint-lmier
(P 039/41 35 50 heures de bureau)

A louer tout de suite à Tramelan, rue du
26-Mars 30, récemment rénové

appartement de 2 Va pièces
avec cheminée, cuisine encastrée,
bains/WC. Garage Fr. 90.-.

Récemment rénovés:

appartements de Vk pièces
cuisine encastrée, bains/WC.
Garage Fr. 90.-.
Poste de conciergerie à repourvoir.
Cp 061/99 50 40.

A louer tout de suite à Tramelan,
Combe-Aubert 8,

2 appartements
de 3 pièces
récemment rénovés. Cuisine encastrée,
bains/WC, balcon, situation très tranquille,
Fr. 530.- + charges. <p 061/99 50 40.

" :;.:ï : : ; . ï:: :
¦¦ .M̂ MMMMMMMMMWWWA MM^M

A vendre

chalet
de société avec
dépendances,

1 700 m2, équipé,
32 couchettes,

chauffage mazout ,
eau courante, cuisine.

Transformable
en chalet familial.

Région Les Pontins-
Savagnières. Offres et
renseignements par

Amicale II/223,
Saint-lmier.

M. F. Guggisberg,
<P 039/41 27 18,

ou E. Holzer,
Cp 039/41 20 00
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10.41) Demandez le programme!
10.50 Petites annonces
10.55 Spécial cinéma
12.00 Petites annonces
12.05 Stalag 13 (série)

> 12.30 1000 Ir. par semaine
i 12.45 TJ-midi

13.10 Ocur de diamant (série)
13.40 24 et gagne
13.50 Vent de sable

Film de M. Lakdar-Ha-
mina.

15.30 Chansons à aimer
15.55 24 et gagne
16.05 La croisière s'amuse (série)
16.55 TJ-flash
17.00 4, 5, 6,7... Babiliouchettes
17.15 Mystères

et bulles de gomme (série)
17.40 Zaphits
18.00 Petite merveille (série)
18.35 Top models (série)
19.00 Journal romand
19.20 24 paquets
19.30 TJ-soir
20.05 Tell quel

A20 H 35

Crime story
9' épisode : truand par amour.
Torcllo n 'arrive toujours pas à
capture r Luca. En effet , ce
dernier organise ses activités
criminelles depuis une ca-
chette introuvable.
Photo: Dcnnis Farina et An-
thony Denison. (tsr)

21.20 Carabine FM '
Avec J.-L. Murât.

21.50 Bonsoir
Professeur Choron.

22.50 TJ-nuit
23.05 Les Chevalier Brothers

Au Festival de Montreux
1987.

23.40 Bulletin du télétexte
Chaîne alémanique :

3.00 Boxe
Championnat du monde
des poids lourds, en Mon-
dovision d'Atlantic City.

S> France I

6.45 Bonjour la France!
9.30 Surtout le matin

11.30 On ne vit
qu'une fois (feuilleton)

12.00 Flash info
12.02 Tournez... manège
12.30 Midi flash
12.55 Météo
13.00 Journal
13.30 La Bourse
13.35 Haine et passions (série)
14.20 C'est déjà demain (série)
14.45 La chance aux chansons

Spécial Damia.
15.20 La Ramandeuse

Téléfilm de G. Axel.
Dans la petite taverne de
Mémène. des hommes boi-
vent en discutant de la Ra-
mandeuse...

16.45 Club Dorothée
17.00 Panique sur le 16
17.58 Flash info
18.00 Mannix (série)

Les nomades.
19.00 Santa Barbara (série)
19.30 La roue de la fortune
20.00 Journal
20.30 Météo
20.35 Tapis vert

A20 H A0

Les uns
et les autres
Au cours de cette nouvelle
émission de variétés, Patrick
Sabatier mêle l'actualité du
passé avec celle du présent.
Avec David Hallyday", Patrick
Bruel , Estelle ," Serge Lama ,
France Gall , Julien Clerc, Mi-
chel Fugain , Jacques Dutronc,
Serge Gainsbourg , Michel Sar-
dou , Sylvie Vartan , Chorus
Line.
Photo : Sylvie Vartan. (tsr)

22.50 Ushuaia,
magazine de l'extrême

23.50 Journal
23.57 La Bourse
24.00 Permission de minuit

Ç££ \w France 2

6.45 Télématin
8.30 Matin bonheur

11.25 La vallée
des peupliers (série)
Pétitions et affichages se
succèdent contre Umberto.

11.55 Météo - Flash info
12.05 Kazcado
12.30 Midi flash
12.35 Les mariés de l'A2
13.00 Journal
13.45 Les règles du mariage

Dernière partie.
Charlie et Margo souffrent
de la séparation de leurs
parents.

14.45 Fête comme chez vous
18.45 Au fil des jours (série)

Papa est de retour
(2' partie).

17.15 Récré A2
17.50 Un DB de plus
18.10 Flash info
18.15 Ma sorcière

bien-aimée (série)
92e épisode.

18.45 Des chiffres et des lettres
19.10 Actualités régionales

de FR3
19.35 Le standard en folie
20.00 Journal
20.30 Espionne et tais-toi (série)

Les poubelles de la gloire.
Des conversations enregis-
trées par les Services se-
crets français révèlent
qu 'une banale société d'ex-
portation est en réalité une
couverture du KGB.

2130 Apostrophes
Tous les plaisirs du roman.

22.50 Journal

A 23 h

Monsieur Smith
au Sénat 9
Film ,de Frank Capra (v.o. °
1939), avec Jean Arthur ,
James Stewart , Claude Rains,
Edward Arnold , etc. '
A Washington , à la fin des
années trente. Un jeune séna-
teur naïf , mais intègre, par-
vient à dénoncer la corruption
qui règne au sein de son pro-
pre parti.
Durée : 125 minutes.
Photo : James Stewart. (a2)

1.10 Entrez sans frapper

/g» j \. France 3

10.40 Le chemin des écoliers
11.56 Flah 3
12.00 En direct des régions
13.00 Astromatch
13.30 La vie à plein temps
14.00 Venise
15.03 Télé-Caroline
16.30 Cherchez la France
17.03 Studio folies (feuilleton)

Studio loco.
17.30 Amuse 3
18.30 Arthur ,

roi des Celtes (feuilleton)
Le prédicateur.
Ralf est devenu pacifi que.
Ses paroles paraissent avoir
un certain effe t sur l' armée
de Mark.

19.00 Le 19-20 de l'information
19.10 Actualités régionales
19.54 II était une fois la vie
20.02 La classe
20.25 Spot INC
20.30 Un jour viendra (série)

Au détriment de sa car-
rière, Livia Bandini va tout
tenter pour sauver sa fille
éprise d'un toxicomane.

A 21 h 30

Thalassa
Rivages amers.
Il y a aujourd'hui , aux Philip-
pines, trop de pêcheurs pour
un poisson décimé par une
politique irréfléchie du déve-
loppement industriel de la
pêche. Du sud au nord, d'île
en île , c'est l'amertume des
pêcheurs qui transparaît à tra-
vers les récits, le théâtre...
Photo : village de pêcheurs aux
Philippines, (démo)

22.15 Soir 3
22.35 Ballerina ¦ i
23.35 Musicales

Trois années dans la vie de
Mozart : Les Vêpres d'un
confesseur.

Demain à la TVR
3.00 Boxe (chaîne alémanique)

10.05 Empreintes
10.20 et 12.15 Ski alpin
11.15 Imédias
11.45 Buongiorno Italia
13.15 TJ-midi
13.35 Boxe

JFSÏ 1
^S/p Suisse alémanique

16.10 Vivre ensemble
16.55 Spielfilmzeit
17.40 Gutenacht-Geschichte
17.50 Fest im Sattel
18.15 Karussell
18.55 Actualités régionales
19.30 Téléjournal - Sport
20.05 Die Bombe

Film d'H.C. Gôrlich.
21.55 Le conseiller de la DRS
22.45 Téléjournal
23.05 DerTod kennt

keine Wiederkehr , film
0.55 Bulletin de nuit
1.00 James Bond 007, film

sj&^typ  Allemagne I

14.40 Téléjournal
14.50 Drei Nusse

fiir Aschenbrôdel
16.15 Tennis
17.15 Téléjournal
17.25 Programme régionaux
20.00 .Téléjournal
20.15 Meisterschaft

im Seitensprung, film
22.00 Dieu et le monde
22.30 Le fait du jour
23.00 Joachim Fuchsberger
23.45 Der Bockerer, film

1.25 Téléjournal - Cartoon
2.00 Tennis
4.15 Boxe

ir~ 
9̂E& Allemagne 2

14.30 L'Etna , forge des dieux
14.55 Der Freibeuter
16.00 Silas
16.55 Informations régionales
17.10 L'illustré-télé
17.45 Les routes du paradis
19.00 Informations
19.30 Journal de l'étranger
20.15 DerAlte
21.15 Aux chutes Victoria
21.45 Journal du soir
22.10 Aspects
22.50 Reportage sportif
23.20 Das susse Wort

Verheissung, film

r »J Allemagne 3

18.00 Contes du monde
18.25 Fury
19.00 Journal du soir
19.30 Calendrier du cinéma
20.15 Des hommes
21.00 Actualités
21.15 La scène culturelle
21.45 Entretien
22.30 Brigade verte
23.30 Denkanstoss

^N^r* Suisse italienne

16.05 CH-Spigolature elvetiche
17.45 Per i più piccoli
17.50 Peribambini
18.15 Clorofilla dal cielo blu
18.45 Telegiornale
19.00 Il quotidiano
20.00 Telegiornale
20.30 Centra
21.35 Gli occhi dei gatti
22.25 Prossimamente cinéma
22.45 Donna è meraviglia , film

DA I Italie I

9.35 La duchessa di Duke Street
10.40 Intornoanoi
11.30 La tata e il professore
12.05 Pronto...èla RAI?
13.30 Telegiornale
14.15 Diciottanni
14.45 Grisù il draghetto
15.00 Gli anniversari
16.00 Big
18.05 Ieri , oggi, domani
20.00 Telegiornale
20.30 L'onore dei Prizzi , film
22.45 Maschere d'argento
24.00 TG 1-Notte '
0.15 Vita degli animal!

a<y iC H A N N E 1 I

15.05 Transformers
15.30 Bailey 's bird
16.00 Hère cornes the week-end
17.00 The DJ Kat show
18.00 The Monkees
18.30 I dream of Jeannie
19.00 My favourite martian
19.30 Land of the giants
20.30 The bi g valley
21.30 The deadl y Ernest

horror show
23.15 Ford snow report
23.20 Paris to Dakar rally
23.35 Ask Dr. Ruth
74.00 Dntrh fnnfhnll

Ah. le bel an des titres: celui choisi
pa r Christian Defaye pour son
débat de «Sp écial-cinéma» (lundi
JS janvier, reprise ce matin à 11 h
55) n 'a qu 'un lointain rapport avec
le thème principal, consacré à
l'avenir de la télévision. A moins
que l'avenir du téléspectateur soit
dans une augmentation de la super-
ficialité de l 'écoute, à force de
«zapping» , méthode qui consiste
donc, vautré dans son fauteuil, à
presser sur les boutons d'un gadget
pou r changer de chaîne!

Pour qu 'il sorte quelque chose
d'intéressant d'un débat, il faut
savoir l'organiser. A «Table
ouverte», on y parvient, avec cinq

invités au maximum pour 75 minu-
tes d'émission, Christian Defaye,
qui n'a pas la maîtrise d'Eric Bur-
nand dans l'organisation, s'obstine
à surcharger son «plateau». A ucun
des cinq représentants de chaînes,
MM. Drucker (M6), Dossier (TF1)
Rouilly (A2), Chenevière et Vouil-
lamoz (TVA) n'est intervenu p lus
que quatre fois, ni les quatre de
/ '«opposition» aux fabricants de
programmes, MM. Pillet et Bou-
chât, de la seule presse Ringier,
Daney (Libération) et Vieillit, con-
seiller en médias qui ne put en p la-
cer qu'«une». Quand vous ajoutez à
ce débat les interventions de Clau-
dette dite Clo, à cinq reprises, pour

nous raconter quelques-unes des
questions (sur des milliers d'appels
paraît-il - une confirmation offi-
cielle s'imposerait sur la hauteur de
ce succès claironné!) posées par des
téléspectateurs, généralement à
côté du débat et peu utiles pour le
relancer, vous aurez vécu soixante
minutes dans une assez belle con-
fusion tous azimuts. Si notre direc-
teur des programmes et son proche
collaborteur pour la fiction et le
divertissement se transformaient en
un critique: téléspectateur attentif,
ils savonneraient les oreilles de
Chri! Mais louche-t-on aux vedet-
tes!

Alors, que tirer du débat ? Non,

disent les responsables des privés
qui coupent les films parce qu'ils
vivent de publicité (mais comme
trop souvent encore les salles qui
survivent de vente de glaces! Le
PAS n'est pas triste, laissez-nous le
temps de créer une véritable indus-
trie française et euroépenne des
programmes.

Et retenons deux remarques,
l'une de Jacques Pilet citant Jac-
ques Chancel: il ne faut pas offrir
au public ce qu'il aime, mais ce
qu 'il pourrait aimer. Et l'autre, de
je ne sais p lus qui: le cinéma crée
des œuvres, la télévision fabrique
des heures! Et le chroniqueur 2500
signes pour son «Oeil critique»!

Freddy Landry

Allons zappons !

C'est la fête sur la Une: le retour
de Patrick Sabatier. Ce dernier
nous a concocté , avec «Les uns et
les autres» , un nouveau style
d'émission de variétés. Il y en
aura pour les jeunes et pour les
moins jeunes puisque le célèbre
animateur a choisi de faire appel
chaque mois aux personnalités
qui font l'actualité brûlante
comme à celles qui la faisaient
voici cinq. 10 ou 20 ans.

«Les uns, précise Patrick , ce
sont tous ceux qui prennent

actuellement la vedette dans le
sport, le théâtre, le cinéma, la lit-
térature, la chanson. Ils seront
trois à chaque émission. Pour la
première, j 'ai convié Patrick Bruel
pour le cinéma, David Hallyday
pour la chanson et Estelle, top-
model international , pour la
mode.

«Les autres, ceux du passé,
seront trois également: ils seront
choisis parmi ceux qui . pendant
une heure , un jour, une année,
voire dix ans, ont fait volontaire-

ment ou involontairement l'actua-
lité dans quelque domaine que ce
soit. A toutes ces personnes-là,
j 'ai envie de demander: «qu'êtes-
vous devenu depuis tout ce
temps ?».

«Ce qui m'a donné envie de
faire cette émission, poursuit
Patrick , c'est la fragilité de la célé-
brité, sa «surmédiation». Une
personnalité peut devenir célèbre
en quel ques heures et s'effacer
aussi vite. Ce sera cela , «Les uns
et les autres»: toute la nostal gie

du passé confrontée à la médiati-
sation du présent».

Cette conception de l'émission
apparaîtra nettement à travers la
mise en scène et le décor mais
aussi à travers la projection de
nombreux documents d'époque. '

«Au cours de cette émission de
trois heures, précise Sabatier, je
chercherai à faire du show émo-
tionnel. Nous prenons des risques
dans la mesure où il n'y aura
aucun four à micro-ondes, aucun
argent à gagner. Il y a simplement
le souvenir et la sensibilité.

(TFl , 20 h 40 - ap)

Le retour de Patrick Sabatier

Littoral FM 90.4 — Val-de-Ruz FM
97.6 — Vidéo 2000 103.2 — Basse-Areuse 91.7 — Coditel 100.6 — Mon-
tagnes neuchâteloises 97.5.

5.55 Café complet
6.00 Flash-Infos neuchâtelois
6.45 Infos neuchâteloises
7.00 Infos SSR
7.15 Météo
7.30 Flash-Infos neuchâtelois
8.00 Flash-Infos SSR
8.15 Revue de presse
8.45 Naissances
9.00 Ouvert le matin

10.00 Claire à tout faire
11.00 Flash-Infos SSR
11.30 Déjeuner-show

Avec Sophie
Zapper (changer de chaîne à toute
vitesse) est un sport très crispant
pour ceux qui subissent vos erran-
ces cathodiques. Heureusement,
Sophie est là, qui sélectionne cha-
que jour vos programmes de télé.
Respectez son choix , vous ne le
regretterez pas. (8 h 30).

12.15 Infos neuchâteloises
12.30 Dédicaces
14.00 Flash-Infos SSR
14.30 Phase deux
16.00 Flash-Infos neuchâtelois
17.00 Flash SSR
17.05 Mémento cinéma
17.10 Hit parade
18.05 Météo
18.30 Journal du soir
18.57 Régional news and e vents
19.15 Magazine des églises
20.00 A voz de Portugal
21.00 Fréquence folie
22.30 Infos SSR
23.00 Musique de nuit

«

JF*. 1
VS4V La Première

Informations toutes les heures.
9.05 Petit déjeuner. 10.05 5 sur 5.
12.30 Midi première. 13.00 Inter-

.actif. 14.30 Melody en studio.
15.15 Histoires à frémir debout..
16.10 Les histoires de l'Histoire.
16.40 Lyrique à la une. 17.05
Première édition. 17.50 Portrait
réflexe. 19.05 L'espadrille vernie.
20.05 Atmosphères. 20.30 Les ca-
cahuètes 'salées. 22.40 NoctuëTle.
0.05 Couleur 3. . . . . . . .

^̂ 
Espace!

9.05 Quadrillage. 9.30 Radio édu-
cative. 10.00 Les mémoires de la
musi que. 11.30 Entrée public.
12.00 Billet de faveur. 13.00 Musi-
mag. 14.05 Cadenza. 15.00 Le
violoniste François Guye. 16.05 A
suivre . 16.30 Appoggiature . 18.05
Magazine 88. 19.00 JazzZ. 19.20
Novitads. 19.30 Per i lavoratori
italiani. 20.05 Le concert du ven-
dredi. 21.45 Concert-café . 22.40
Démarge. 0.05 Notturno.

Cm 1France musique

6.30 Prélude. 7.07 Demain la
veille. 9.08 Le matin des musi-
ciens. 12.07 Jazz d'aujourd 'hui.
12.30 Magazine internat ional.
14.00 Poissons d'or. 14.30 Les
enfants d'Orphée. 15.00 Histoire
de la musique. 17.30 Le temps du
jazz. 18.00 Aide-mémoire . 18.30
Le billet de... 19.07 De vous à
moi. 20.30 Concert. 22.20 Pre-
mières loges. 23.07 Musi que an-
cienne. 0.30 Archives.

/yvS!2jA\Fréquence Jura

6.30 L'info en bref. 7.00 Journal .
7.30 L'info en bref. 7.45 Revue de
presse. 8.00 Journal. 8.10 D'une
heure à l'autre . 9.00 L'info en
bref. 9.10 D'une heure à l'autre.
11.00 Info en bref. 11.05 L'apéro.
12.15 Info JU. 12.30 RSR 1. 17.05
Capitaine Hard-rock. 18.00 Info
RSR 1. 18.30 Info JU. 18.45 Mé-
mento/Sports. 19.00 Mini-tubes.
19.15 Faites vos jeux. 21.00 C3 ou
le défi.

^fegM-F* Radio Jura bernois

9.00 Musi que aux 4 vents. 10.00
Nos vieux tubes. 10.30 Matinées
Horizon 9. 12.15 Le coup de fil du
Journal du Jura , Activités villa-
geoises. 12.30 Midi première.
12.45 La bonn 'occase. 13.15 In-
teractif. 15.05 Musi que aux 4
vents. 16.30 Microphage. 18.00
Journal RSR 1. 18.30 Magazine
RJB. 19.00 Jazz panorama. 19.30
Les frustrés du micro. 22.00 Ra-
j :~ — : i~  i
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La règle du j eu
Devenu l'homme le plus riche
d'Australie (une fortune évaluée à 1
milliard de USS avant le krach
boursier d'octobre 87), le financier
Robert Holmes à Court aura pu
mesurer avec exactitude le prix
d'une telle réussite lorsqu'elle
repose sur un financement externe
par un marché des capitaux en
plein essor. Il en aura «goûté» le
revirement le plus brusque avec le
retrait soudain de l'émission d'un
emprunt obligataire conduite par la
firme de courtage américaine Mer-
rill Lynch, d'un montant global de 1
milliard de dollars australiens
(équivalant à 679 millions USS
environ), après que la crise bour-
sière fut survenue.
Connu comme un spécialiste inter-
national de «takeover» ou reprise
de société à travers le Monde,
Robert Homes à Court n 'a, hélas,
pas connu la même «baraka» que
d'autres «requins de la finance»
tels que Jimmy Goldsmith . Carlo
de Benedetti et Gérard Eskenazi.
Ce dernier à la tête de la constella-
tion Pargesa-Paribas , a également
devancé partiellement l'événement
en devenant li quide.

En effet, Parfinance , le holding
français du Groupe Bruxelles
Lambert (GBL). disposait de 2
milliards de francs français
d'argent frais à fin octobre dernier ,
au même titre , d'ailleurs , que la
banque ^investissement améri-
caine Drexel Burnham Lambert
devenue plus li quide qu 'à l'ordi-
naire.

Au plus fort de la baisse, on a
estimé la perte en pap iers-valeurs
de Robert Homes à Court à 600
millions de USS.

L'EMPIRE CHAVIRE
En contrôlant 40 % du holding
australien Bell Group, Robert
Holmes à Court se trouve à la tête
d' un empire articulé autour de
quatre secteurs-clef:
1) Le secteur matières premières
et ressources énergétiques
- Bell Group détient 42.5 % de
Bell Ressources qui possède:
- 94 % d'Australia 's Weeks petro-
le'um, propriétaire notamment
d'actifs réels ou de champs pétro-
liers à travers le pays;
- 27.5 co de Broken Hill Proprie-

tarv Co. (la société australienne à
p lus forte cap italisation bour-
sière):
- 11 5ô de Pan Continental
Mining:
- jusqu 'à la veille de Noël. 5 % du
géant pétrolier américain Texaco.
- 10 Ve de Central Queensland
Coal.
2) Industrie, commerce et immobi-
lier
- Wi gmores, un distributeur aus-
tralien de produits de la firme
américaine Caterp illar:
- des actifs réels immobiliers
anglais;
- 37 % de J.N. Tavlor. qui possé-
dait 7 % de Sears PLC of Britain ,
un des grands détaillants britanni-
ques.
3) Médias et loisirs
- Propriété de journau x austra-
liens, éditeur du seul quotidien
australien matinal; cédée en partie
au magnat de la presse Rupert
Murdoch
- TVW Enterprises , producteur et
émetteur de télévision australien;
- 10.3 % de Wilson & Horton, édi-
teur du plus grand journal néo-
zélandais;
- Fairfax newpapers, comprenant
le seul quotidien financier austra-
lien;
4) Finance
- 15 % de Standard Chartered
Bank , cinquième plus grande ban-
que anglaise;
- 31 % de Dewey Warren holdings
PLC, courtier en assurances londo-
nien qui détient 5,5 % de Morgan
Grenfell , banque d'investissement
anglaise en position dominante.

BRUSQUE REVIREMENT
Comparativement à la situation
d'octobre dernier (avant la crise
financière), le groupe Bell Group
Ltd a déjà réalisé une partie de ses
actifs , afin de générer des li quidi-
tés ou du cash-flow au sens améri-
cain du terme (l'ensemble des flux
de trésorerie , d'entrées - inflow -
et de sorties - outflow - ne don-
nant en somme qu 'une image ins-
tantanée de l'entreprise , résultant
d'opérations à court terme ou à
long terme «à l'ori gine», devenues
«trésorerie» donc instrument de
court terme), susceptibles de cou-
vrir du coût de la dette globale

avoisinant 4.5 milliards de USS,
par rapport à un capital social de
1.3 milliard de USS.

Riche en actifs , le groupe aus-
tralien ne maîtrise pas directement
le cash-flow opérationnel de ceux-
ci , mais n'en perçoit qu'un divi-
dende versé. En 1987. par exemple,
le bénéfice net avant impôts
d'environ 400 millions de dollars
australiens (AS), devrait largement
surpasser le coût de ses capitaux
étrangers, évalué à 200 millions de
AS.

En revanche, si l'on se réfère à
une analyse de Ian Story de BZW
Meares à Sydney, fournie juste
après le krach, les revenus estimés
à 248 millions de AS pour 1988,
n'auraient pas contrebalancé un
service de la dette se montant à
300 millions de A$.

Ayant largement tiré profit d'un
marché boursier haussier, en réali-
sant des opérations sur titres, en
arbitrant des participations contre
d'autres, le groupe aura donc vu
ses sources bénéficiaires pour le
moins taries, en raison du soudain
et violent retournement boursier.
Dès lors, l'alternative se présentant
à M. Holmes à Court est clair: -
soit réduire ses dettes au moyen de
cessions d'actifs; soit acquérir une
société ou un groupe à la surface
financière assez grande pour pro-
curer le cash-flow ou la capacité
d'autofinancement dont il a besoin
pour son groupe actuel.

Ce faisant , il n'exclut pas, toute-
fois, la possibilité de renouveler ses
participations d'aujourd'hui , après
avoir revu et pensé la structure de
Bell Group.

Dans l'immédiat , son objectif
consiste à engendrer deux mil-
liards de AS de liquidité , par vente
d'actifs, même si la plupart doi-
vent être cédés en dessous de leur
prix d'achat , mais au-dessus de
leur cours boursier actuel , Il en
découle, de toute manière, une
perte sur investissements. Parmi
les ventes effectuées: 2,5 % du
capital-actions de Broken Hill Pro-
prietary Co. pour un montant de
288 mio AS, 5 % de Texaco Inc,
dans un premier temps, pour 504
mio AS, des actifs immobiliers à
Perth , capital de l'Etat d'Australie
Occidentale pour 206 mio AS, etc.

RECENTRAGE SUR BHP
Poursuivant avec détermination
l'objectif désigné, Homes à Court
a vendu sa part restante (5 %) dans
Texaco Inc. à un prix de 37 USS
par action, correspondant au prix
moyen d'achat de 37,5 USS (le
solde représentant 12,1 millions
d'actions), juste après qu'un
accord sur le paiement de 3 mil-
liards de USS par Texaco à Penn-
zoil est intervenu à fin décembre
8J. L'acheteur étant , pour la tota-
lité du paquet d'actions, le finan-
cier américain Cari C. Icahn , pro-
priétaire de la compagnie d'avia-
tion américaine T.W.A., et qui a
joué un rôle déterminant dans le
litige opposant les deux com-
pagnies pétrolières.

L'argent de ces ventes devrait
donc, tout d'abord , permettre de
diminuer la dette globale (et le ser-
vice de celle-ci), et d'acquérir ,
ensuite , de nouveaux actifs dépré-
ciés, quand la restructuration du
groupe Holmes à Court aura eu
lieu. D'aucuns lui prêtent l'inten-

tion de contrôler la totalité du
capital-actions de Broken Hill Pro-
pietary (BHP), comme si ce gros
producteur de ressources naturel-
les constituait l'ambition suprême
de sa vie; un gros morceau, plus
particulièrement dans le climat
actuel , puisque M. Holmes à Court
devrait débourser 8 milliards de
AS. Cela, sans compter les éven-
tuelles objections du gouverne-
ment australien.

Combat de mégalomane ou non,
toujours est-il que la reconversion
de son groupe doit se dérouler très
rapidement. Son émergence avait
tenu princi palement d'une crois-
sance externe par acquisition de
sociétés, en recourant aux marchés
boursiers et à des emprunts sup-
portés par ces actions ou titres
analogues.

Voici maintenant venu le temps
de la gestion à proprement parler:
celle d' une consolidation et d'une
croissance interne suffisamment
forte pour assurer l'avenir du
groupe. Phili ppe Rey

Un peu de
monnaie ?

On y a cru un moment. Mais alors
un court moment ! Que le dollar sta-
biliserait sa chute vertigineuse.

Après l'annonce de la balance
commerciale américaine du mois de
novembre, qui présentait un déficit
«appréciable» de 13.2 milliards de
dollars, le marché a bondi cl le billet
vert avec lui. Malheureusement, ce
sursaut n 'a été que ponctuel et lu
tendance baissière est revenue dès
lundi, avec l'annonce de la balance
commerciale japonaise.

Celte balance japonaise n 'a prati-
quement pas boug é et le yen s 'en est
trouvé raffermi. Indirectemen t, le
dollar a donc repris sa chute, dans
un marché plutôt calme.

JUDAS LE DOLLA R
Vendredi 15 janvier à 14 h. le dollar
s 'échangeait à 1 f r  33. Cinq minutes
p lus tard, après l'annonce de la
balance américaine, les opérateurs
s 'excitaient et la monnaie de Rea -
gan grimpait jusqu 'à 1 f r  38.
Comme nous l'avons dit. cela n 'a élé
qu 'un feu de paille puisque le dollar
cotait hier matin 1 f r  3415. En fin
d'après-midi, l'annonce d'une réu-
nion de la Bundesbank lui redonnait
un peu d'énergie pour atteindre le
cours interbanques de 1,351 - 1,353.
Dans une atmosphère redevenue
sceptique quant à son avenir...

LE KAISER
DEUTSCHE MARK

Bonne tenue de la monnaie alle-
mande, qui cotait hier 81,13 - 81,24.

L'EMPEREUR YEN
A 1,059 - 1,061 le yen était sensible-
ment meilleur que la semaine pas-
sée. Le fameux excédent de la
balance nippone en est la cause,
comme la légère baisse des prix du
pétrole.

L EX-QUEEN
LIVRE STERLING

Si le prix du p étrole influence favo-
rablement le yen, il n 'en est pas de
même pour la livre. En raison des
puits anglais de la mer du Nord,
toute baisse de l'or noir influen ce
instantanément ou presque cette
monnaie. Pourtant , au cours de
2,424 - 2,427, elle se défend bien.

J. ll.
Données recueillies auprès de M.
Jeanbourquin de la SBS.

La pente de SisypheA l'annonce du résultat du défi-
cit de la balance commerciale
américaine vendredi dernier , un
souffle libérateur s'est à nou-
veau installé sur les marches
boursiers avec, pour corollaire ,
une détente sur les taux d'inté-
rêt. D'où une réaction rap ide,
mais brève, parce que cette
«libération* (tout le monde
financier se focalise sur ces chif-
fres) a vite abouti à des prises de
bénéfices qui montrent la frag i-
li té et la nervosité actuelles des
marchés boursiers. En clair ,
l'effritement de ces derniers
continue. «A la fois profonde et
superficielle , cette crise finan-
cière tire une sonnette d'alarme.
Elle tend un miroir à notre uni-
vers aux nerfs malades» , comme
le souli gnait Claude Imbert.

Si la glissade actuelle perdure
depuis octobre dernier la forte
réaction attendu e des bourses
europ éennes, sous l'impulsion
de Wall Street notamment (pour
couvrir leurs pertes à New York .
les spéculateurs vendent ail-
leurs) , se produira vraisembla-
blement. Toutefois , il faudra
une sérieuse confirmation de
l' amélioration du solde extérieur
américain en décembre. Car une
stabilisation du dollar en
dépend. Pour l'heure, le facteur
confiance fai t  toujours défaut ,
ce qui empêche, par conséquent.
le retour des inst i t ut ionnels
pourvus de'li quidités, a fortiori

après la publication des chiffres
du commerce extérieur japonais
pour décembre, dont l'excédent
est sorti au plus haut de la four-
chette des antici pations.

Phili ppe REY

Ce dernier a effectivement
atteint en données provisoires
non corri gées des variations sai-
sonnières 8,6 milliards de dol-
lars contre 4.74 en novembre,
dont 4.91 milliards avec les
Etats-Unis. Voilà en quel que
sorte un refroidissement sur le
bon résultat de vendredi dernier.
Et pourtant, la hausse à 82,1 So
du taux des capacités de produc-
tion en décembre atteste parti-
culièrement la vi gueur de
l'industrie d'exportation améri-
caine. Cela ne suffi t pas encore
à fonder une tendance haussière,
lors même que certains pensent
que le dollar aurait déjà touché
son plancher.

Certes, cela est tout à fait pos-
sible, mais le billet vert risque
encore de tester ce plus bas dans
les semaines à venir: signe de la
méfiance des investisseurs à
l'égard du dollar , les marchés
obliaataires des pavs à devise

forte ont progressé (Japon . RFA
et dans une moindre mesure la
Grande-Bretagne, où une baisse
de la production industrielle
s'est produite en novembre. Si
celle-ci venait à durer , pourrait
alors se passer une augmenta-
tion de la demande en produits
de consommation importés, elle-
même facteur d'inflation).

De toute manière, un ralentis-
sement de la consommation
intérieure est déjà perceptible
aux Etats-Unis, et ne sera pas
compensée par la poussée des
ventes à l'étranger. Autre relais
de croissance, les biens d'équi-
pement pourront-ils contreba-
lancer la diminution des dépen-
ses des ménages américains pour
1988? Peut-être durant le pre-
mier semestre de cette année,
mais après il est permis d'éprou-
ver quel que crainte à cause de
l'essouflement de la croissance
dans les autres pays industriali-
sés (à l'exclusion peut-être du
Japon qui se nourrit d'une forte
demande intérieure et peut se
recentrer vers d'autres marchés
asiati ques). Selon Step hen Mar-
ris, économiste américain,
«l ' inflat ion risque de mener à
une récession» , car les importa-
teurs ne pourront p lus compri-
mer leurs marges aux Etats-Unis

et relèveront leurs prix. Mais
comme il y a déjà surchauffe
dans les secteurs dopés par la
dévaluation du dollar , les pro-
ducteurs locaux seront tentés
d'accompagner ces hausses.

Le regain des antici pations
inflationnistes entraînera la
remontée des taux d'intérêt.
Contraints de financer en
grande partie leurs investisse-
ments par des. apports d'épar-
gne, vu l'insuffisance structu-
relle de celle-ci dans leurs pays,
les Américains vivent toujours
sous la menace d'une chute de
leur monnaie, qui les obli gerait
à offrir des rémunérations plus
élevées.

Cette épée de Damoclès pend

au-dessus d un relâchement des
taux d'intérêt , incompatible
avec le déficit des paiements
courants américains. Seule une
récession pourra enrayer ce der-
nier , conclut S. Marris.

Cette perspective ne peut
malheureusement que confirmer
une tendance baissière des mar-
chés boursiers. Ce qui n'exclut
pas des réactions à la hausse,
bien entendu.

Le tout est de savoir si cette
récession possible sera durable
ou non. Toujours est-il que des
sociétés commenceront à faire la
lumière sur leurs pertes financiè-
res subies après le krach de 87 et
nuanceront , de façon «condes-
cendante» , un ralentissement de
leurs résultats pour cette année.

Ce qui vient d'ailleurs d'avoir
lieu avec le groupe LANDIS &
GYR , dont on n'attendait pas
vraiment de pertes boursières.
Sur le marché suisse, les volu-
mes restent minces, à l'instar de
Wall Street. On s'attend à une
croissance quasi nulle pour cette
année chez nous, alors que le
brouillard règne sur 1989. Une
certitude: la croissance des
ménages stagne.

Depuis le début de l' année
dernière la consommation
s'essouffle. Ce sont les secteurs

des services et de la construction
qui alimentent la croissance. De
surcroît , celle-ci a été soutenue
en grande partie par une aug-
mentation des stocks en 1987.
Néanmoins , la baisse des taux
d'intérêt constitue un élément
positif et devrait favoriser les
sociétés qui y sont sensibles .
dont les assurances et les socié-
tés de construction. Il règne à
leur sujet un consensus chez les
anal ystes financiers , ce qui
devrait bien les situer aux yeux
de la clientèle bancaire, et. p lus
particulièrement , les investis-
seurs institutionnels.

Ce sont, par conséquent ,  des
valeurs de qual i té  et à forte cap i-
talisation , telles les valeurss sus-
mentionnées et a caractère
défensif . car p lus résistante à
une baisse de la conjoncture
(par exemp le: Nestlé et Jacobs
Suchard). qui devraient bénéfi-
cier au premier chef de mouve-
ments acheteurs .

Pour ce qui concerne p lus
spécifi quement une valeur de
construction telle que HOL-
DERBANK., certains estiment
que l'impact du dollar sur ses
bénéfices par action sera positif
et que ceux-ci pourraient aug-
menter d'environ 7 fr en 1988.
En effet, si ce groupe réalise
50^ de son chif f re  d'affaires
dans la zone dollar. 60 rï des
coûts sont aussi toutefois libellés
dans cette monnaie.
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Jacques Reymond, l'entraîneur
des slalomeurs suisses change
son fusil d'épaule

Le slalom est loin de constituer la discipline favorite des Suisses. Au masculin en tous cas,
puisque les filles, avec Jean-Pierre Fournier, peuvent se vanter d'être fortes partout. Pirmin
Zurbriggen (notre photo ASL) et surtout le Valaisan de Morgins Joël Gaspoz sont actuellement
nos meilleurs représentants. Mais cela ne suffit pas dans les compétitions internationales. Car
si Zurbriggen et Gaspoz ne passent pas, l'équipe suisse se retrouve aux abonnés absents.
Raison pour laquelle Jacques Reymond l'entraîneur des slalomeurs, propose quelques modifi-
cations des programmes d'entraînement pour aider les jeunes à prendre la relève. .

Paris-Dakar est devenu
Paris-Massacre

Paris-Dakar 1988 a été celui de tous les excès. Financièrement d'abord puisque l'oh nepar-
ticipe pas en voiture à ce «grand cirque» sans débourser quelque 50 mille francs suisses. Et
puis, H devient toujours plus dramatique. Au moment où nous écrivons ces lignes, on
annonce déjà quatre morts, chez les concurrents comme chez les civils. Décidément te plus
grand cirque itinérant du monde a raté sa sortie (photo Schertenleib)

Le Salon des utilitaires à Genève

Le 10e Salon des véhicules
utilitaires et accessoires , à
Genève fermera ses portes
dimanche prochain. Le
thème retenu cette année par
les organisateurs est «Le
transport routier l'emporte».
En effet et par rapport aux
autres moyens, il assure 80%
des transports de marchan-
dises dans notre pays.

(photo Impar-Guyot)

Les dunes de a mort
Droit au but

Cessez I La parodie a suffisam-
ment duré. Incontestable-
ment, le rallye Paris-Alger-
Dakar ne possède plus sa rai-
son d'être. Et la sagesse vou-
drait qu'il vive sa dernière édi-
tion.

Mais les organisateurs peu-
vent-ils se targuer de connaî-
tre la signification de la
sagesse ? Il est permis d'en
douter. Fortement.

L'indécence d'une telle
«compétition» est révulsante.
Combien de millions de francs
défilent sous les yeux de peu-
plades mourantes ? Combien
d'hectolitres d'eau sont utili-
sés dans des pays où celle-ci
fait cruellement défaut ?

La caravane publicitaire du
Dakar écoeure. Pire: elle tue...
. Lundi, une fillette de dix

ans a trouvé la mort à Kita,
dans l'ouest du Mali. Tuée par
la voiture d'un concurrent, au
cours de la 18e étape. Ce qui
portait à trois le nombre de
victimes depuis le départ, le
1er. janvier Versailles, de cette
édition du Dakar.

Gilbert Sabine, père de
Thierry, a rencontré la famille
de la petite fille aussitôt
après. Faisant remarquer à la
presse qu'il n'avait pas senti
d'hostilité particulière envers
le rallye I Comme si la mort
d'une indigène était chose
normale...

Les précédents accidents
impliquant des «spectateurs»
remontent à 1982, lorsqu'un
autre enfant malien avait
trouvé la mort. En 1984, lors-
qu'une femme avait été écra-
sée au Burkina Fasso. Et en
1985, lorsqu 'une enfant nigé-
riane fut tuée par une voiture
sortant de piste.

Quel bilan ! Mais un bilan
qui ne semble pas émouvoir le
comité de direction de la
course. Qui, lui, sablera le
Champagne pour fêter l'arrivée
à Dakar. Pour fêter le passage
de la caravane, maigre les
aboiements venant de toutes
parts. Comme si de rien
n'était...

Triste. Infiniment triste de

constater la folie de ces «per-
sonnages».... Infiniment triste
de se rendre compte que rien,
ni personne ne semble pouvoir
leur faire entendre raison...

Cette année pourtant, le
rallye Paris-Alger-Dakar sem-
ble avoir du plomb dans l'aile.
Un grain de sable dans son
moteur.

Alors que l'opinion publique
s'insurgeait contre le rallye,
reléguant l'aspect purement
sportif de l'entreprise au
second plan, les pilotes y sont
allés de leurs sermons. Contre
le manque d'organisation,
contre le manque d'assis-
tance, contre le manque de
lucidité de ceux qui font le
Dakar, dans un bureau.

Raison pour laquelle il est
permis de voir* -îbriller une
lueur d'espoir ' sur les dunes,
pareille au soleil mourant.

Car désormais, les Sabine,
Metge et consorts apparais-
sent bien isolés. Perdus dans
le désert. Dans leur désert.

Renaud TSCHOUMY
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La National Hockey League de A(dams) à Z(iegler)
ADAMS

La division Adams, qui rassemble
Montréal, Hartford, Buffalo, Boston
et Québec, est la plus «difficile»
des quatre de la NHL, la plus impré-
visible, celle où la situation est la
plus serrée. On dit que ses équipes
doivent s'améliorer d'année en
année pour simplement atteindre
les sacro-saints play-off.

BOSTON BRUINS
Les Boston Bruins ? C'est du solide.
On les appelle quelquefois les «Big
Bad B» (grands méchants B) pour
leur amour immodéré de la bagarre.
Leur meilleur joueur est Ray Bour-
que, l'un des plus forts défenseurs
de la NHL, un oiseau rare puisqu'il
marque aussi beaucoup de buts.
L'an dernier, les Bruins n'ont pas
touché un puck contre Montréal au
premier tour des play-off. Espèrent
faire mieux.

CANADIEN DE MONTRÉAL
On les surnomme affectueusement
«Nos Habitants», «Les Glorieux».
«La Sainte-Flanelle». Le Canadien
de Montréal est le team le plus
prestigieux de la NHL. C'est, à tout
le moins, une valeur sûre. Les mau-
vaises langues affirment que leur
victoire en Coupe Stanley en 1986
n'a été possible que grâce à l'élimi-
nation d'Edmonton par Calgary.

S'ils ont la meilleure défense de
la NHL, les Montréalais ne possè-
dent que la 19e attaque, même si
les Naslund, Lemieux, Smith et
autres Robinson sont opportunistes.
Le problème est là. Mais le Cana-
dien, demi-finaliste l'an dernier et
battu par Philadelphie a la faveur
des pronostiqueurs qui n'ont pas
donné Edmonton vainqueur de la
Coupe Stanley.

DIONNE
Marcel Dionne, 36 ans, est l'un des
vétérans. Une institution à lui seul
et son transfert de Los Angeles aux
New York Rangers, au printemps
dernier, a mis le hockey en émoi. Il
faut dire que Dionne avait passé 11
ans en Californie. Il vient de réussir
le 700e but de sa carrière et n'est
plus «qu'à» 100 buts du record de
Gordie Howe. Peut mener les Ran-
gers loin s'il se remet de son opéra-
tion au genou.
jouer en défense, par nécessité !
Seuls un malheureux excès de con-
fiance ou une malencontreuse série
de blessures pourraient, dit-on,
empêcher un nouveau sacre.

¦

La NHL est victime actuellement d'une flambée de violence.
(Bélino AP)

EDMONTON
Les Edmonton Oilers constituent
l'un des teams les plus éclatants de
la planète. Ils ont remporté la
Coupe Stanley trois fois ces quatre
dernières années et sont super-favo-
ris de cette saison. On attend
encore de voir s'ils sont capables de
s'imposer 4 ou 5 fois de suite,
comme le Canadien avant de leur
réserver, dans la légende, la place
qu'ils méritent.

Les Oilers sont résolument orien-
tés vers l'offensive, ce qui ne va pas
de soi en NHL. Ont aussi appris à

FLAMES DE CALGARY
Les deux équipes de la province de
J'Alberta, Fiâmes et Oilers, entre-
tiennent une rivalité à peu près
aussi intense que Montréal et Qué-
bec... En 1986, Calgary a causé
une énorme surprise en éliminant
Edmonton en play-off. La saison
dernière, il a battu régulièrement
son rival en saison régulière avant
de tomber au 1er tour des play-off
face à Winnipeg. Ont fait du hockey
un «must» à Calgary alors qu'ils
n'y sont arrivés qu'en 1979. Ils
étaient auparavant basés à Atlanta
(Géorgie).

GRETZKY
Wayne Gretzky, c'est ce qui se fait
de mieux actuellement en matière
de joueur de hockey. Il faudrait
inventer de nouveaux superlatifs
pour décrire son patinage aérien,
son prodigieux sens du but et son
époustouflante disposition à se
démarquer, au point que le coach
de l'équipe adverse doit souvent uti-
liser deux défenseurs pour essayer
de le neutraliser.

Par Evelyne Boyer

Gretzky, qui a signé un nouveau
contrat de cinq ans avec les Oilers,
pour plus de un million de dollars
par an, vient de réussir le 1000e
assist de sa carrière. Il détient à lui
seul la bagatelle de 44 records de
NHL. «J'aime encore beaucoup le
hockey, dit-il. J'ai autant de plai-
sir maintenant que lorsque je suis
arrivé à Edmonton, mais je ne
jouerai pas éternellement». Dom-
mage !

HOWE
Le plus grand handicap de Mark
Howe, défenseur de Philadelphie,
c'est... son nom. Il est le fils du
grand Gordie Howe, la superstar du
hockey nord-américain. Si papa est

le meilleur buteur de tous les
temps, fiston flambe en défense. En
1 973, Gordie et ses deux fils. Mark
et Marty jouèrent ensemble un
match avec les Houston Aeros.
C'est historique dans les annales de
la HNL !

ISLANDERS
Souvenez-vous. C'était en 1980.
Les New York Islanders rempor-
taient la Coupe Stanley, exploit
qu'ils rééditèrent en 1981, 1982 et
1983. Mais peu à peu, les Islan-
ders ont vieilli. Les vétérans Mike
Bossy, Bryan Trottier, Denis Potvin
ne seront pas toujours là. L'équipe
a bien commencé la saison et est
familière des play-off. •

JETS
Les Winnipeg Jets ne sont pas
l'équipe la plus connue. Simple-
ment, le problème a pour nom...
Edmonton qui fait de l'ombré à tou-
tes les autres équipes de la division
Smythe (Los Angeles, Calgary, Van-
couver et Winnipeg). Les Jets ne
peuvent qu'espérer... se rapprocher
des Oilers.

KURRI
A 27 ans, le Finlandais Jari Kurri
est le meilleur ailier droit actuel de
la NHL. Devinez avec qui il joue ?
Avec Gretzky et les Oilers. Ce duo
est un régal à voir sur le' glace. Les
buts pléuvent, défenseurs et gar-
diens paniquent. Au classement des
compteurs 1986/87, Kurri est dau-
phin de Gretzky. Cette fabuleuse
ligne d'attaque, complétée par Esa
Tikkanen, a marqué 150 buts à elle
seule la saison dernière.

LEMIEUX
«Mario Lemieux fait plus pour les
Pittsburgh Penguins que tout
autre joueur pour tout autre
équipe de la NHL» disent de lui les
spécialistes. C'est vrai que sans
Lemieux, 3e compteur 1986/87,
les Pingouins auraient de la peine à
décoller de leur banquise. Est-il un
nouveau Gretzky ? Peut-être. Mais à
22 ans, Lemieux ne pense pas qu'à
ça. «Nous sommes différents, dit-
il. Mon but n'est pas de battre
Gretzky mais de gagner le plus de
matches possibles avec mon
équipe pour faire les play-off.»
L'année dernière, ses buts n'ont pas
suffi. Son frère' Claude est l'une des
futures stars du Canadien et l'autre,
Jocelyn, joue au Saint-Louis Blues.

MESSIER
Il est presque aussi bon que
Gretzky, Mark Messier, ce qui n'est
pas peu dire. Joue — à Edmonton I
— indifféremment comme ailier gau-
che ou avant-centre de ce que l'on
n'ose décemment appeler une
«deuxième» ligne. Son ex-coéqui-
pier Kent Nilsson affirme même que
Messier est le meilleur joueur
actuel. Son opportunisme fait mer-
veille lorsque son équipe passe des
moments difficiles. Son physique
(1,85 m et 92 kg) lui permet de
passer en force là où Gretzky le fait
en finesse. En Amérique, cela
compte...

NEW JERSEY
Les New Jersey Devils flambent
depuis le début de la saison. Une
surprise car l'an dernier, ils ne
s'étaient même pas qualifiés pour
les play-off. Ont fait une excellente
affaire en engageant le jeune Bren-
dan Shanhan. Il leur manque une
super-défense.

O'NEILL
Brian O'Neill, vice-président exécutif
de la NHL et accessoirement «père
fouettard» a beaucoup de travail
pour distribuer des suspensions et
essayer d'endiguer la vague de vio-
lence. Les gardiens Ron Hextall
(Philadelphie) et Patrick Roy (Mon-
tréal) ont écopé de 8 matches de
suspension pour coup de crosse à
l'adversaire. Dave Brown (Philadel-
phie encore) a écopé de 15 mat-
ches pour avoir assommé un joueur
des New York Rangers d'un magis-
tral coup de crosse en plein visage.
«Cette sanction équivaut à un
permis de tuer» a écrit un éditoria-
liste montréalais. «Elle est plus
sévère que ce qui se passe dans
d'autres sports» rétorque-t-on à la
NHL

PHILADELPHIE
Finalistes de l'édition 1986/87, les
Philadelphie Flyers ont réussi

Mark Messier (en blanc): il est aussi fort que Wayne Gretzky. (Béllno AP)

l'exploit de ne s'incliner que lors du
7e et dernier match — et en prolon-
gations ! — face à Edmonton. On les
surnomme les «Broad Street Bul-
lies» en raison de leur extrême
vigueur pour ne pas dire plus.

Ils possèdent le jeune gardien le
plus talentueux de la Ligue avec
Ron Hextall, 23 ans, auquel ils doi-
vent en grande partie leur place en
finale et qui a été sacré meilleur
portier de la saison. «C'est le meil-
leur gardien contre lequel j ai
jamais joué» a dit de lui Gretzky.
Après avoir été trois fois finaliste —
et perdant — en cinq ans, les Flyers
espèrent gagner, la Coupe Stanley.
Cela ne leur est plus arrivé depuis
1975.

QUEBEC
On a cru que la Terre allait s'arrêter
de tourner lorsque Michel Bergeron,
dit «Le Tigre», le bouillant coach
des Nordiques, quittait Québec pour
les New York Rangers. Les Fleurde-
lisés ont mis quelques matches à
s'en remettre. Ils marchent mainte-
nant à fond. Peter Stastny a
retrouvé le chemin des buts, tout
comme Michel Goulet, le meilleur
ailier gauche de la NHL. Il leur fau-
dra être constants: les Nordiques
remportèrent la division Adams en
1986 puis se firent aussitôt éliminer
en play-off par Hartford. 4e en
1987, ils ont fait trembler Montréal
au 2e tour. Tout est possible.

RANGERS
Les principaux personnages des
New York Rangers sont Michel Ber-
geron, le coach et Phil Esposito, le
manager général, ancien buteur de
choc. Les Rangers n'ont plus gagné
la Coupe Stanley depuis 1940 et
Esposito a punaisé un écriteau au-
dessus de son bureau: «Il est
temps !». Les perpectives ne sont
pourtant pas des plus roses, même
si Esposito a fait le ménage en
acquérant... 20 joueurs en un an.

STANLEY
La Coupe Stanley est l'un des tro-
phées les plus prestigieux, l'objet de
toutes les convoitises. «Pour nous,
c'est comme gagner un cham-
pionnat du monde» dit-on à Mon-
tréal. «Rien ne vaut une Coupe
Stanley» reconnaît Gretzky. Le che-
min est long: 80 matches de saison
régulière au terme desquels 16 des
21; équipes vont en play-off. Ceux-ci
se disputent au meilleur des 7 mat-
ches. Le Canadien est le plus titré,
avec 23 succès et une extraordi-
naire série de 5 Coupes de 1956 à
1960.

. TORONTO
Les Toronto Maple Leafs ne sont
plus vraiment ce qu'ils étaient. Ils
manquent de constance en dépit
d'un contingent très étoffé. Jouent
en division Norris (avec Minnesota,
St-Louis, Détroit et Chicago) la
moins forte de la NHL et ne font
peur à personne au-delà...

UNIQUE
C'est vrai qu'il est unique, ce but
que Gretzky marqua à Saint-Louis
contre les Blues. Le coach Muckler
raconte: «Wayne était derrière les
buts et ne pouvait passer ni par la
gauche, ni par la droite. Il a
envoyé la rondelle par-dessus le
filet, elle a atteri sur le dos du
gardien avant de rebondir dans le
but I Je me suis dit qu'il n'y avait
que deux personnes capables de
réaliser ça. Dieu et Gretzky. Et
Dieu, je n'en suis pas tout à fait
sûr»...

VANCOUVER
Les Vancouver Canucks attendent
une qualification pour les play-off
comme le Messie. N'ont encore
jamais réussi. C'est l'équipe la plus
faible des 21. Problème principal: le
gardien. Précisons que les deux titu-
laires répondent aux nom de
Richard Brodeur et Frank Caprice !

WHALERS
Les Hartford Whalers ont surpris en
s'adjugeant la 1re place de la divi-
sion Adams la saison dernière, ce
qui ne les a pas empêchés de se
faire battre au premier tour des

play-off par les Nordiques. Leur
début de saison est nettement
moins bon. Leur atout principal est
le gardien Mike Liut. Mais gare aux
play-off.

X
Il faudra attendre jusqu'à la fin du
moins de mai 1988 pour connaître
le vainqueur de la Coupe Stanley.
(Se rapporter au chapitre Edmon-
ton !)

YZERMAN
Steve Yzerman, 22 ans, avant-cen-
tre aux Détroit Red Wings est l'une
des futures stars de la NHL. A
débuté à 18 ans et a aussitôt été
sélectionné dans une équipe de
«ail-stars». C'est aussi un record !

ZIEGLER
John Ziegler est président de la
NHL depuis 1977, le premier Amé-
ricain à occuper cette fonction. Les
Canadiens ne l'aiment guère et le
rendent facilement responsable de
tous les maux dont souffre le hoc-
key et surtout d'avoir fait de la ligue
«une gigantesque entreprise de
marketing», selon l'expression d'un
instructeur du Québec.

E.B.

Mark Howe (au premier plan): il est le fils du grand Gordie Howe,
la superstar du hockey nord-américain. (Bélino AP)



Le slalom suisse en plein renouveau
L'entraîneur Jacques Reymond change son fusil d'épaule m

Le slalom est, on le sait, loin
de constituer la discipline favo-
rite des Helvètes, au masculin
en tout cas puisque les filles de
Jean-Pierre Fournier peuvent
se vanter d'être fortes partout.

Pirmin Zurbriggen et Joël
Gaspoz sont certes deux tech-
niciens hors-pair qui peuvent
figurer sur le podium. Mais il
faut tellement attaquer, telle-
ment prendre de risques pour
avoir une chance de se retrou-
ver dans les tout premiers, que
les «grands» se retrouvent éli-
minés plus souvent qu'à leur
tour. Or, quand ni Zurbriggen
ni Gaspoz ne passent, l'équipe
suisse se retrouve quelque-fois
aux abonnés absents, pour
cause de manque d'effectifs
dans cette discipline.

Jacques Reymond est parfaitement
conscient de ce problème depuis
qu'il a repris en main les destinées
des techniciens helvétiques, géan-
tistes et slalomeurs. Il a mis en

Le Valaisan Joël Gaspoz reste toujours notre meilleur spécialiste (photo Maeder)

pratique un plan de réorganisation
auquel il pensait depuis quelque
temps déjà. «Le plus grand chan-
gement par rapport à l'an dernier
est qu'on a une petite équipe
puisqu'on ne remplit pas tou-
jours les quotas en Coupe du
monde. Zurbriggen, Gaspoz, Pie-
ren, Hangl, Délèze et Knôri font
partie de l'équipe nationale ou
du cadre A. Ce n'est pas beau-
coup. L'année dernière, nous
avions ensuite un cadre B uni-
que qui regroupait descendeurs,
slalomeurs et géantistes. Ce
groupe est relativement impor-
tant, environ 20 personnes qui
n'avaient pas encore pris une
option Super G-descente ou
géant-slalom. La qualité et la
quantité de l'entraînement s'en
trouvaient diminuées. Pour amé-
liorer les branches techniques,
nous avons donc créé deux
cadres B, complètement indé-
pendants l'un de l'autre».

Martin Hangl, membre du cadre A (photo Widler)
i

Le chef ne s'attend pas à ce que
cette réorganisation porte ses fruits
dans un futur immédiat: «Il ne
faut pas s'attendre à des mira-

par Evelyne BOYER

des par rapport à l'année pas-
sée. Nous n'avons pas des gens
qui sont bien placés mais on a
maintenant pris conscience qu'il
fallait absolument intensifier le
travail. Les candidats ont plutôt
une base technique et ne sont
pas encore spécialisés. Dès qu'ils
arrivent dans le cadre B, il faut
pouvoir les orienter dans une
direction ou l'autre».

L'INTÉGRATION DES JEUNES
Un autre problème est celui de
l'intégration des jeunes en Coupe
du monde. Si cela n'a rien d'une
sinécure en descente où l'effectif
est, disons, pléthorique, la vie des
jeunes slalomeurs n'est pas facile
non plus. Il faut absolument se
qualifier pour la deuxième manche

si l'on veut marquer des points
FIS. Après deux ou trois courses
manquées, les dossards dégringo-
lent. Et la confiance avec. «C'est
la raison pour laquelle nous ne
partons parfois qu'à 6, 7 ou 8
relève Jacques Reymond.

On a le groupe qui a ses
points et qui participent réguliè-
rement. Les autres ne viennent
que périodiquement».

Rien ne sert en effet de garder
les jeunes sous prétexte de leur
donner de l'expérience. «En sla-
lom, l'expérience est vite faite
sur des pentes de Coupe du
monde glacées et difficiles. On a
rempli les quotas à Sestrières
pour s'apercevoir que certains
prenaient 4 secondes par man-
che. Si on garde un tel athlète
pour 4 ou 5 slaloms et qu'il ne
se qualifie pas, il skiera toujours
plus mal et ne saura plus com-
ment tourner. On s'en est rendu
compte l'an passé en faisant des

blocs de 3-4 courses».
Cette restructuration des disci-

plines techniques ainsi que du
cadre B vise, selon Jacques Rey-
mond, à avoir un encadrement
meilleur aux portes de la Coupe du
monde. «Ainsi le travail qualitatif
et quantitatif est bien meilleur.
C'est ce qu'on recherche essen-
tiellement. Avec les jeunes qu'on
introduit seulement périodique-
ment en Coupe du monde, on
cherche à faire un groupe assez
fort et complet au lieu d'avoir
simplement un athlète qui puisse
venir au plus haut niveau. Mais
faire une bonne relève cela
demande du temps».

Mais la maxime de Reymond
est simple: Une victoire en slalom
vaut une victoire en descente !

DES PIQUETS SPÉCIAUX
La réorganisation à la mode Jac-
ques Reymond comprend égale-
ment quelques modifications des
programmes d'entraînement. «On
part chaque année sur une struc-

ture qui reste globalement la
même, affirme Reymond, mais on
peut introduire des variations
pour les exercices et les figures,
tant pour la condition physique
que sur les skis».

Et les Suisses, qui sont réputés
tant pour la quantité que pour la
qualité des entraînements, en ont
même fait un peu plus. Côté sla-
lom, cela s'est traduit par des
périodes un peu plus longues,
comme en Argentine en été et à
Zermatt en automne. «Nous
avons aussi donné des phases de
récupérations. Cela s'est avéré
profitable, tant physiquement
que mentalement. En aména-
geant des blocs d'entraînement
de deux ou trois semaines, le tra-
vail est beaucoup plus continu et
la concentration meilleure. S'il
faut corriger quelque chose chez
un athlète, c'est plus facile à ,
faire que si on a trois ou quatre
jours à disposition».

Paul Accola qui a pris une magnifique huitième place samedi dernier au slalom de
Bad Klelnklrchhelm (béllno ap)

Pour la technique, on utilise
maintenant des piquets très légers.
«On les utilise durant toute la
période d'automatisation pour la
bonne et simple raison que si
l'on accomplit six ou sept par-

cours de slalom par jour, les
piquets finissent par faire terri-
blement mal. Les athlètes peu-
vent éprouver de la crainte et ne
pas pouvoir skier à leur meilleur
niveau, tandis qu'avec ces

piquets, c'est un élément qui est
éliminé». Zurbriggen et Gaspoz
ont en tout cas beaucoup apprécié.
Et nul doute que les résultats vont
bientôt se faire sentir.

E.B.

Christian Terraz meilleur Neuchâtelois
-Echec et mat...

Le sapin venait à peine de
s'éteindre que déjà le 26
décembre à midi commençait le
fameux tournoi de La Chaux-de-
Fonds qui a mobilisé beaucoup
d'énergies depuis à peu près
trois mois et spécialement celle
de M. Jean-Pierre Huther qui
s'est dépensé sans compter,
autant pour la recherche de
sponsors que pour l'organisa-
tion et la maintenance du tour-
noi.

Les 57 participants ont été
d'une correction exemplaire.
L'arbitre, M. Franssen n'a pas
eu à intervenir et le sympathi-
que cadre du Cercle de
l'Ancienne avec ses deux salles
a permis de jouer dans de bon-
nes conditions. Deux parties par
jour ce n'est pas une sinécure et
on a vu des joueurs lutter jus-
qu'après minuit alors que la par-
tie du lendemain recommençait
à 9 heures le matin.

Aucun problème non plus du
côté des appariements. Tout
était informatisé et le pro-
gramme d'ordinateur de M. Lau-
rent Jospin a fonctionné à mer-
veille. Il nous permettait d'avoir
un classement après chaque
ronde. Les résultats finaux ont
vu la victoire du Ml Fernand
Gobet avec 6 points sur 7 ce
qui est une relative surprise, car
on attendait plutôt le GMI
Murey qui était le mieux coté.
Mais ce dernier est loin derrière
ayant raté la fin de son tournoi.
Cependant la plus éclatante sur-
prise vient de M. Christian Ter-
raz qui avec sa 6e place ex
aequo laissait derrière lui 1
GMI, 1 GMI féminin ainsi
qu'une pléthore de très bons
joueurs suisses. Nous revien-
drons sur ces résultats plus
détaillés dans un prochain arti-
cle et en attendant suivons ce
jeune et talentueux joueur dans
ses œuvres. Sa modestie l'a
poussé à me donner une partie
nulle et la fin de la seule partie
qu'il ait perdue contre le GMI
féminin Tatiana Lematchko.
Dans les deux nous pouvons
apprécier à sa juste valeur son
sens positionnel aigu.

Blanc: Terraz Christian (1932
elo) Noir: Lematchko (2330
elo).

1. Tbb2?l (la seule chance
pratique des blancs est de sacri-
fier la qualité avec 1. Fxc6l,
Txd2 2. Fxb7, Th3 3. c6,
Txg3+ avec de bonne chance
pour les blancs) 1. ... Txg2+I
2. TxT, FxF61 3. Tbd2, Fc3 4.
Td6. Fxb4 5. Th2, Tc8 6.
Tb27l, Fe1 7. Td3, Ff3 8. c6,
Txc6 9. Fd4+, Rg6 0-1 (décou-
ragement la partie est encore
jouable mais perd à la longue
les blancs n'ont plus de pers-
pectives).
Blanc: Terraz Christian (1932
elo) Noir: Leuba Didier (2280
elo) Maître Fide.

1. e4 (Ch. Terraz joue aussi
bien d4 que e4 dans ce cas il
choisit e4 sachant très bien que
Didier Leuba joue la française ce
qui ne lui déplait pas). 1. ..., e6
2. d4, d5 3. Cc3, Fb4 4. exd5
(la française d'échanges assez
rare en tournoi ce choix est
motivé par le peu de théorie
parue sur cette variante) 4. ...,
exd5 5. Fd3, Cc6 6. Fe3,
Df6l7 (évite les variantes avec
6. .., Cge7 7. Dh5l?) 7. Cge2,
Fg4 8. a3, Fxc3 + 9. bxc3
(ouvre la colonne b en compen-
sation du pion doublé, la chance
des blancs se trouve dans le
milieu de partie et celle des
noirs en finale) 9. .., Cge7 10.
Dd2 (décloue le cavalier et per-
met l'idée Fg5, Cg3 suivi de f3
ou h3 si les noirs jouent h6 ils
affaiblissent la case g6) 10. ..,
Fxe2 11. Dxe2, 0-0 12. Dh5,
g6 13. Dg4, De6 14. Df3 , (si
14. Dxe6, fxe6 et les noirs ont
une finale un peu meilleure due
aux pions doublés et à la fai-
blesse de la case c4) 14 .., Cf5
15. 0-0 (si 15. Fxf5, Dxf5 16.
Dxf5, gxf5 la faiblesse de la

case c4 se fait encore plus sentir
puisqu'il n'y B plus de fou blanc
et .le cavalier est nettement plus
fort que le fou qui est mauvais)
15. .., CxFe3 16. Tfe17l

A B C D E F G H

16. .., Tfe8 (dommage pour
Didier Leuba 16. .., Cxc2! pro-
posé par le GMI Murey laisse
les noirs dans une position favo-
rable dans les deux suites sui-
vantes: 16. ... Cxc2! 17. Txe6,
fxe6 a) 18. Dd1, Cxa 1 les noirs
ont un pion de plus et deux
tours pour la dame, b) 18. Dg4,
Cxa 1 19. Fxg6 (si hxg6 nul par
échec perpétuel) 19. ... Tf6 20.
Fd3, Rh8 21. Dd1, Taf8 22. f3,
e5! 23. Dxa1, exd4 24. cxd4,
Tf4 25. Db1 avec un léger
avantage noir) 17. Txe3, Dd6
18. h4 (le seul plan actif pour
les blancs et en plus donne de
l'air au roi dans l'idée 19. Tae1,
TxT 20. TxT, Dxa3 ceci évite un
échec désagréable qui obligerait
le fou à se replier grâce à ce
coup l'attaque pourrait se déve-
lopper plus harmonieusement)
18. .., Te6 19. TxT, DxTe6 20.
Dg3, De7 21. h5, Rg7 22.
Tbl , b6 23. Rf1 ! (dans l'idée
de s'emparer de la colonne e. A
signaler que les deux adversai-
res sont tous deux pressés au
temps) 23. .., Te8 24. Fb5,
Dd7 25. Df4, Te6 26. Tel ,
TxT + (le zeitnot s'est encore
accentué les deux adversaires
jouent les coups suivants très
vite) 27. RxT, De7+ 28. Rfl ,
Cd8 29. Fd3, c6 30. h6 + , Rf8
31. Rg1, f6 32. Db8, Re7 33.
Df4, nul sur proposition des
noirs qui sont un peu mieux
mais qui craignent le zeitnot.
Bravo Christian puisque tu nous
quittes sur ce succès, une
équipe de Bâle t'ayant fait des
propositions intéressantes. Pro-
chaine publication dans 15
jours. Bernard JOOST



Le plus grand cirque itinérant du monde
Paris-Dakar 1988 est devenu Paris-Massacre

Les Français ont inventé les
congés payés, c'était sous le
gouvernement de Léon Blum
en juin 1936. Monsieur Tri-
gano est Français, il a créé
de toutes pièces le Club
Méditerranée. Thierry
Sabine, le père du Rallye
Paris-Alger-Dakar ne pouvait
être que... Français ! Paris-
Dakar ? C'est le plus grand
cirque itinérant du monde.
Chaque soir, 2000 person-
nes se retrouvent derrière
les tables d'Africatours pour
le repas; chaque nuit, ils dor-
ment à même le sol, emmi-
touflés dans des sacs de cou-
chage, les mieux lotis sous
une toile de tente. Voilà
pour le côté pile d'une
course qui n'en est pas vrai-
ment une; côté face, l'aven-
ture humaine que TSO
(Thierry Sabine Organisa-
tion) vend. D'ailleurs très
cher. Le fric, voilà donc
l'explication de bien des
maux; associé à l'incapacité
de ceux qui se lancent dans
la galère, Paris-Dakar
devient alors Paris-Massa-
cre, comme cette terrible
édition 1988.
«Dans une telle compétition, il
y a deux sortes de risques
essentiels: le risque naturel en
regard de la topographie des
régions traversées mais encore
plus le risque humain. Je crois
que la plupart des participants
ne connaissent pas leurs capaci-
tés, veulent trop en faire»: ce
jugement sort de la bouche d'Ari
Vatanen, devenu depuis deux ans
«Monsieur Paris-Dakar» .

A Agadès, au Niger, quand
nous l'avons quitté, Vatanen était
sensibilisé par les deux accidents
mortels qui venaient de survenir.
Des explications ? Il y a beaucoup
de choses bien différentes dans
cette épreuve vraiment pas
comme les autres. Devant, la
course est presque normale, avec
des règles particulières peut-être
en raison de l'étendue de son
déroulement, mais une course
entre des pilotes de grandes équi-
pes qui conduisent des véhicules
qui sont de véritables prototypes
dévoreurs de désert. Et si certains
ont pris Peugeot comme cible,
estimant que le constructeur de
Sochaux avait tué «l'esprit
Dakar» par son approche profes-
sionnelle du problème, la vérité
est bien différente: les Pajero de
Mitsubishi n'ont plus rien à voir
avec les véhicules qu'on trouve
dans le commerce , les Range
Rover de l'équipe Camel encore
moins.

TOUJOURS PLUS VITE
Il est certain que la course est tou-
jours plus rapide devant, mais il
convient de constater que ce ne
sont pas ces pilotes (tous profes-
sionnels), pourtant les plus rapi-
des, qui sont victimes d'accidents
graves. Le problème est donc ail-
leurs. Derrière ? Pour certains,
Paris-Alger-Dakar est encore un
vrai raid, une superbe aventure
humaine.

par Jean-Claude
SCHERTENLEIB

Cette année, il y a ce jeune
gars parti avec sa fiancée et qui
va se marier à l'arrivée à Dakar; il
y a aussi cet équipage belge dont
le Toyota n'affiche qu'une seule
inscription: un dessin géant de
Thierry Sabine et une phrase:
«Merc i Thierry de nous avoir fait
découvrir cela» . Il y a ces deux
autres copains qui, a chaque
détour de dunes quand le pay-
sage est féerique, arrêtaient leur

Ari Vatanen, le nouveau «Monsieur Paris-Dakar»
(photos Schertenleib)

véhicule pour photographier et fil-
mer, pour profiter de casser la
croûte dans un décor unique. Ce
n'est bien sûr pas d'eux que vient
le véritable danger. De qui alors ?
De tous les autres... Qui sont-ils ?
La plupart du temps, ils exercent
une activité indépendante car il
faut de l'argent (à moins de
50 000 de nos francs on ne fait
plus le Dakar en voiture) pour
oser rêver; souvent, ils n'ont
jamais mis le pied sur le continent
africain si ce n'est dans un hôtel
de luxe d'une côte balnéaire; la
plupart du temps, ils n'ont jamais
conduit auparavant un 4X4, le
véhicule du désert étant acheté
uniquement pour le Dakar. . : «

Tous ou presque n'ont; pas la'
moindre expérience de la:compéti-
tion automobile et, lâchés sur la,
première spéciale, ils ne connais-
sent pas leurs limites. C'est là
qu'est le danger.

DEUX EXEMPLES
Deux exemples, concrets malheu-
reusement, illustrent cette théorie.

Franco Picco... longtemps en tête avant d'être éliminé sur une chute

Le premier accident;: grave ; du
Paris-Dakar 1988 est Survenu? à "

\ André •Malherbe, le motard-belge.-

Trois" foisthampion Û\î moffde™
"de motocross en 500.cmc, il n'a

pourtant rien d'un débutant. Et
, pourtant, Malherbe découvrait le

désert et les épreuves de longue
haleine: «Dans la première spé-
ciale d'ËI Oued, raconte Gaston
Rahier qui prit la tête ce soir-là,
Malherbe m'a dépassé à une
vitesse folle. Je me suis
demandé ce qui lui arrivait, s'il
avait compris qu'il n'était pas
dans une manche de 40 minu-
tes de motocross mais bien sur
une piste pour 300 km.» Quel-
ques jours plus tard, le malheu-
reux était victime d'un accident

^ clqnt il gardera à tout jamais les
plaies.

' . j  * '?> •
fe
* L'exemple, plus dramatique
encore, du camion hollandais
dans lequel Kees Van Loevenzij a
trouvé la mort: Jan de Rooy, un

I solide '" entrepreneur routier des
Pays-Bas a véritablement inventé
une nouvelle catégorie de véhicu-

les, celle, des camions de course
pour le désert, v * J

T - Depuis dès-tannées, De -Rooy'J

- pilote, des mastodontes tous plus
im'pressiorinahts les uns que les
autres avec une précision et une
classe réelles. Cette année, il a
confié son engin de 1987 à un de
ses copains qui n'avaient qu'une
très petite expérience de la course
africaine et qui s'est tellement pris
au jeu qu'en début d'épreuve, il
devança même au classement
celui qu'il devait assister. Visible-
ment, il ne connaissait pas l'exac-
titude de ses limites.

LE BIG BAZAR
Reste que la Paris-Dakar 1988 a
été celui de tous les excès, finan-
cièrement parlant notamment. En
vendant l'exclusivité des droits de
télévision à «La Cinq» qui ne cou-
vre que 40% du territoire fran-
çais, les organisateurs ont pris un
risque que, visiblement, ils n'ont
pas chiffré.

Non seulement la cinquième
chaîne n'a pas fourni un travail à

la hauteur de ce qu'avaient fait
TFI.et A2 dans le passé, mais en

"plus; jalopsie oblige, les chaînes
^nationales ont annoncé la couleur
avant le départ: «Dans ces con-
ditions, les seules images que
nous achèterons concerneront
les éventuels événements
exceptionnels. » Donc les acci-
dents; ainsi, la seule information
audio-visuelle proposée sur
l'ensemble de l'Hexagone n'a
concerné que les drames, la levée
de boucliers devenant générale,
on le comprend aisément.

En 1988, TSO qui fêtait le
dixième anniversaire de la célèbre
épreuve, est allé trop loin. Mais
pas dans la difficulté du parcours
(chacun connaît les règles au
départ et doit les assumer) mais
bien dans la magouille financière.
Gilbert Sabine et René Metge
sont ainsi tombés dans leur pro-
pre piège, s'offrant en pâture aux
différents pouvoirs sportifs et poli-
tiques. En ce début janvier, le
plus grand cirque itinérant du
monde a raté sa sortie !

J.-C. S.

La grenouille et le bœuf
Qui a dit que le Paris-Alger-
Dakar — celui où l'on meurt —
devait être rayé de la carte de
nos sujets de conversation ? Il
ne faut pas. Il faut que, année
après 'année, cela continue.
Pourquoi ? Pour l'Afrique, rien
que ça. Pour qu'elle puisse
regarder l'Occident qui roule à
tombeau ouvert droit dans les
yeux et décréter «y sont fous,

I jamais être ou devenir comme
%kux» . Après les missionnaires

assassins de cultures et
d'âmes pures, le continent

. 'ééminin doit affronter une
nouvelle Inquisition. La
manière commence à y être,

, aperçues sur les quelques ima-
V'gës volées à l'exclusive cin-
| quième chaîne: les spectateurs
1 africains qui se marrent en

voyant tel ou tel Rambo du
j volant pédaler dans le sable

comme un gros cafard bariolé.

Le sport-depassement de
soi; le sport-performance indi-
viduelle; le sport-pour-devenir-
un-héros-des-temps-modernes,
il semble qu'il n'y a plus que
cela pour faire vibrer les fou-
les. Du moins c'est ce que
nous laisse croire le verbe et
l'image employés dans les
journaux et à la télé pour en
rendre compte au bon peuple.
Les journaliste sportifs sont
comme des autruches. La tête
dans le sable, pour le moment.
Après peut-être que ça ira
mieux. Après qu'on les aura
rassurés sur leur «mission».
Dites-nous les choses et les
événements mais sans en
rajouter, sobrement s'il vous
plait. On ne vous en voudra
pas de rater l'emphase, la
guerre des superlatifs». On
voudrait donc bien voir le
grand chambardement des
mentalités arriver par ceux
que le sport nourrit en
seconde main. Chers petits
rapporteurs de faits, gestes et

accessions au podium aban-
donnez la surenchère verbale.
Dites et écrivez que c'est for-
midable, point final. Zurbrig-
gen n'est pas un dieu du ciel;
Sabine n'est pas un fantôme
mythique. Ne soyez pas plus
midinettes que la presse du
cœur qui en rajoute à chaque
éternuement de Charles et
Diana, à chaque imbécillité
commise par la Steph ' de
Monac'. Paris-Alger-Dakar
aurait eu tout à y gagner — il y
a longtemps, maintenant faut
faire avec en tentant, juste-
ment, de retourner la veste
des points de vue et d'en rire,
comme les Africains qui voient
la caravane passer.

Heureuse nouvelle, qui a
quelque chose à voir. L'équipe
neuchâteloise du Pa 'Dak' à
pied et à vélo va bien, merci.
Elle est au deuxième rang.
Sympathique à Antenne 2
d'en avoir un brin causé,
trente secondes durant l'autre
dimanche soir. Ingrid

Un homme ose-t-il ?
Pour succéder a Thierry Sabine, il
ne fallait pas manquer d'air. Le
créateur de l'épreuve, mégalo-
mane de première, dévoilait une
attirance charlatanesque. «Il nous
aurait demandé de le suivre
dans un précipice, nous
l'aurions fait» aiment bien racon-
ter ceux qui l'ont connu, ceux qui
ont été arrachés au luxe douillet
des soirées de janvier, pour suivre
cet homme, beau comme un
Dieu, personnage mythique dans
son habit blanc comme un lin-
ceul, homme d'affaires si redouta-
ble et redouté qu'à sa mort, cer-
tains n'auraient pas eu à se gêner
d'aller cracher sur sa tombe.

Il y a deux ans, son adjoint
Patrick Verdoy avait repris les
commandes du grand cirque,
René Metge devenant l'an dernier
responsable du parcours avant de
prendre la direction de la course
en 1988. Entre-temps, Gilbert
Sabine, le père de Thierry, ne
s'est pas qêné pour donner un

violent coup de balai parmi les
collaborateurs de la première
heure de feu son fils.

René Metge, qui connaît bien
le désert pour l'avoir vaincu, n'est
pourtant pas Thierry Sabine et les
événements de ces dernières
semaines ont reposé un problème
de fond: comment un être humain
ose-t-il embarquer des centaines
de ses semblables dans une
course qui peut être celle de la
mort ?

LA DÉFENSE
René Metge s'explique: «On a
commencé par m'attaquer à
propos de la spéciale d'EI Oued,
où plus de 200 concurrents
sont restés bloqués. D'une
façon générale, il n'était pas
faux, pour des raisons de sécu-
rité justement, d'éliminer,
d'entrée de cause ceux qui
n'avaient rien à faire dans le
désert mais qui s'étaient ins-
crits. A El Oued, une petite

moto 125 cmc a passe sans la
moindre pénalité ce qui prouve
bien que le parcours était prati- u
cable. Peut-être qu'un aussi
grand degré de difficulté est
survenu trop tôt dans la course,
je n'ai malheureusement pas le
pouvoir de déplacer des parties
de désert... Le vrai problème ? ¦"
Je suis tout à fait l'opinion Ai*
Vatanen: ce sont certains pilo-
tes qui vont trop vite, qui ne
connaissent pas leurs limites.'
Aux 24 Heures du Mans, des
équipages jouent les «lièvres» -
en imprimant d'entrée de |
course un rythme très élevé à I
l'épreuve; ceux qui suivent finis? •
sent souvent par casser. Je
répète ce que j 'ai ' annoncé
avant le départ: le parcours ¦
1988 était unique, les autorités
ayant accepté, pour le dixième
anniversaire de la course, quô 1
nous utilisions des pistes jus- j
que-là interdites. J'aurais bien
voulu être concurrent...»

J.-C. S
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UTILITAIRES Spécial
Salon 88

DAF TRUCKS 95
La nouveauté là plus importante
pour le marché suisse est la série
95 lancée récemment. Un jury
international représentant la
presse spécialisée l'a élu «camion
de l'année 1988».

Fiabilité élevée, faibles coûts
d'exploitation et haut degré de
confort pour le conducteur sont

les caractéristiques de cette nou-
velle série. Celle-ci comprend un
grand nombre de variantes grou-
pées autour de trois moteurs
d'une puissance respective de
310, 350 et 380 ch.

Autre innovation, l'entrée sur
le marché suisse du FA 800, véhi-
cule léger de distribution.

MAN VW GAMME G 90
Apres avoir obtenu le titre de
«Camion de l'année 87», MAN
ne s'est pas endormi sur ses lau-
riers. L'entreprise allemande, dont
le siège suisse se trouve à Schlie-
ren, a cherché à améliorer la ren-
tabilité de ses modèles. Ce fac-
teur, en effet, est demeuré de pre-
mière importance pour l'utilisa-

teur de véhicules industriels. Ces
efforts ont touché l'aérodynami-
que, la résistance au roulement et
l'amélioration du moteur.

A Genève, MAN est venu avec
deux premières suisses soit le
MAN-VW G 90 (catégorie légère)
et le MAN 16.262 F 4x2 (classe
lourde).

STEYR TREMOLA 360/6x4
Les nouveaux camions de classe
moyenne de Steyr, la nouvelle
cabine pour les camions lourds, la
décision du choix du Puch G par
l'armée en Suisse offrent d'excel-
lentes conditions pour l'accroisse-
ment du chiffre d'affaires en
1988.

A Genève, Steyr présente, en
attraction, sa nouvelle cabine
pour les modèles de plus de 16
tonnes. Le cockpit moderne dis-
pose d'un check control facilitant
largement le travail du chauffeur,
par exemple, en lui permettant de
réaliser le contrôle journalier du
niveau d'huile depuis son siège.

Les prix des routiers
Une partie de I activité des Rou-
tiers Suisses à été consacrée au
sport. En 1986, l'Association a
mis sur pied un championnat
suisse des conducteurs profes-
sionnels devant désigner les 14
membres participant au cham-
pionnat du monde U1CR. Cet
engagement courageux au service
de la cause du camion est récom-
pensé par la présentation dans le
hall d'entrée du salon des véhicu-
les champion d'Europe 1987.

Le Mack de Raphy Gorret (Mar-
tigny) est entouré des Volvo
White de Slim Borgudd (GB) et
George Allen (GB) ainsi que du
Ford Cargo de Rod Chapmann
(GB).

«Le transport routier l'emporte»,
tel est le thème retenu cette
année par les organisateurs du
Salon des Utilitaires. En effet, il
l'emporte sur tous les autres
moyens de transports, en assurant
80 % des transports de marchan-
dises en Suisse.

Vendredi, les Routiers Suisses
ont remis leurs prix pour 1988 à;
Europa-Cabine - catégorie «lon-
gue distance»: Daf Space Cab
Concept 95, catégorie «courrier»:
Iveco TurboDaily, catégorie spé-
cial: Simon Martinet, Chavornay;
Piston d'Or: les nouveaux
moteurs Man type D28, volant
d'or: Anton Wagner, Reigoldswil.

1 1YH15 mm.
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MERCEDES-BENZ 609 DS
Comme le veut une tradition bien
établie, Mercedes-Benz présentent
de nombreuses nouveautés. Pas
moins de 35 véhicules, soit des
châssis de camions et des utilitai-
res légers se retrouvent sur le
stand.

Relevons les premières helvéti-
ques que sont le tracteur semi-

remorque Mercedes 609 DS, les
camions à traction toutes roues
«Powerliner» 1935 AK 4x4,
2635 AK 6x6 et «Ecoliner»
1120 A 4x4 ainsi que le camion
interurbain à suspension pneuma-
tique intégrale «Swissliner» 1628
L 4x2 spécialement conçu pour le
transport de marchandises volu-
mineuses.

SCANIA R113 MA 4x2
Truck SA, importateur de Scania
pour la Suisse expose plus de 25
poids lourds carrossés et com-
plets. Cette maison dont le siège
se trouve à Kloten a livré quelque
8600 véhicules en Suisse depuis
ses débuts et plus de 600 en
1987.

A Genève, Scania présente

pour '; la première fois hors de
Suède un modèle P 113. Il s'agit
d'un tracteur équipé en usine qui
représentera la nouvelle gamme
de poids lourds de l'entreprise.
C'est ainsi que l'aménagement de
la -cabine a été refait avec un
tableau de bord incurvé d'une
haute ergonomie.

RENAULT R 340 8x4
La société française participe au
salon sur le stand de son importa-
teur en Suisse NUBAG SA dont le
siège est à Pratteln.

La progression des ventes de
l'importateur suisse est régulière
depuis 1981. L'année 1987 a
marqué pour NUBAG SA une
étape importante: avec 560 factu-

rations (dont 110 véhicules de +
de 5 tonnes), le cap symbolique
des 500 livraisons a été franchi
pour la première fois.

Du côté des nouveautés, rele-
vons la présence du petit utilitaire
B 90 4x4 Turbospeeder et encore
dans la gamme grande distance le
R 340 8x4.

IVECO 190.36 4x2
Au cours de 1987, Iveco a intro-
duit sur le marché quelques nou-
veaux produits.

Le TurboStar est disponible
avec le moteur 360 ch et l'inter-
cooling. Ce modèle s'ajoute au
TurboStar 190.42. L'ouverture
du Salon donnera, en Suisse, le
départ à la commercialisation du

nouveau modèle 190.30 P
Grands Volumes équipé d'un
moteur 304 ch.

Autre nouveauté importante: le
TurboDaily 40.10 W à traction
intégrale, équipé d'un moteur
Sofim de 100 ch. Le TurboDaily
4x4 est en mesure d'affronter
n'importe quel parcours ou rouler
comme un véhicule 4x2.

VOLVO FS10
Au cours de l'automne 1987,
Volvo Truck Corporation a intro-
duit son dernier modèle le F16.
Cet engin, le plus puissant jamais
construit a été conçu pour des
transports rap ides à longues dis-
tances avec des charges de plus
de 50 tonnes.

Les modèles Volvo F10 et F12,
avec leurs améliorations, sont
également présentés pour la pre-
mière fois à Genève. Enfin pour le
marché suisse, la firme suédoise a
spécialement créé le FS10 adapté
à la législation de notre pays. Il
est commercialisé avec les varian-
tes 4x2. 6x2. 6x4 et 8x4.
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cuisinier-traiteur
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^É Les Geneveys-sur-Coffrane
VV 0 038/57 1105

Personnel féminin
serait engagé à temps partiel ,
pour travaux d'emballages
et de magasinage.

Ecrire sous chiffres VA 1126
au bureau de L'Impartial.
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Nous cherchons

un conducteur
de travaux
pour notre agence de Neuchâtel.

Nous désirons:

— un collaborateur dynamique ayant de l'initiative;
— de bonnes dispositions pour diriger le personnel;
— connaissance du bâtiment souhaitée;
— âge: 25 à 40 ans.

Nous offrons:

— un travail intéressant et varié dans un domaine en plein déve-
loppement;

— place stable et bien rétribuée;
— mise à disposition d'une voiture de service;
— avantages sociaux d'une grande entreprise.

Si vous êtes intéressé par cette annonce, veuillez faire vos offres
manuscrites avec curriculum vitae, copies de certificats et préten-
tions de salaire à

GENEUX-DANCET SA
Rue de l'Ecluse 37, 2000 Neuchâtel, Cp 038/25 98 15

Membre du CER
Groupement des étancheurs romands

_

Atelier de polissage SPM,
Aldo Masciangelo,
Numa-Droz 141 ,
cherche:

bons prépareurs
polisseurs
qualifiés

Se présenter ou téléphoner
au 039/23 82 28.

Cherchons pour date à convenir
une

secrétaire-
réceptionniste

Préférence sera donnée
à une personne gaie,
entreprenante et ayant l'habitude
de travailler
de manière indépendante
dans un cadre moderne.
Langue maternelle française.
La connaissance de l' allemand
serait un atout.

Adresser offres écrites avec curriculum
vitae et copies de diplômes sous chiffres
TS 1164 au bureau de L'Impartial.

Jeune entreprise
de paysagisme cherche une

personne
(H ou F) connaissant
la branche ou désirant
être formée.

Débrouillarde, dynamique,
entreprenante.

Possibilité logement indépen-
dant. <p 021/909 57 00.

Notre directeur prenant sa retraite en 1988, le

5EREI
Service régional d'entraide et d'information de l'Association
des invalides, met au concours le poste de

directeur
Profil:
— être en possession d'un diplôme d'assistant social d' une

école reconnue ou d' un titre jugé équivalent;
— avoir une expérience suffisante dans le domaine du travail

social;
— avoir fait ses preuves de gestionnaire;
— être âgé de 25 à 45 ans;
— jouir d'une bonne santé physique et psychique.

Fonction:
— travail très varié au sein d'une petite équipe dynamique;
— salaire fixé par analog ie au statut du personnel de l'Etat de

Neuchâtel;
— caisse de pension de l'Etat de Neuchâtel;
— les bureaux sont à La Chaux-de-Fonds.

Pour de plus amples renseignements, prière de
consulter le statut du personnel du SEREI et le
cahier des charges (0 039/23 69 27).

Entrée en fonctions: 1er août 1988.

i Faire offre avec curriculum vitae à
Service d'entraide SEREI, rue du Nord 163,
2300 La Chaux-de-Fonds, !
en mentionnant sur l'enveloppe: « Postulation» .

Discrétion assurée.EST
^MJ Commune de
\j§F Corcelles-Cormondrèche
La commune de Corcelles-Cormondrèche met au con-
cours un poste de

CANTONNIER
Date d'entrée: 1er avril 1988 ou date à convenir
Traitement: légal selon le barème des fonctionnaires

de l'Etat.

Pour de plus amples informations relatives à cette fonc-
tion, prendre contact avec Monsieur Gindraux, adminis-
trateur communal, cp 038 / 31 13 65.
Délai pour l'envoi des postulations: 15 février 1988.

Corcelles, le 15 janvier 1988
Conseil communal

l— i ¦— Morgenstrasse 131

Furrer+Frey ^T5 4353
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Als fùhrende Firma auf dem Sektor des Fahrlei-
tungsbaus suchen wir im Hinblick auf « BAHN
2000 »

Monteure
Bewerber mit oder ohne Berufsausbildung werden
durch interne theoretische und praktische Ausbil-
dung in den abwechslungsreichen Beruf eines
Fahrleitungsmonteurs eingefûhrt.

Fa ll s Sie gerne irn Freien arbeiten, ob Tag oder
Nacht, kann Ihneti ,diëser Beruf sicherlich langfri-
stig einiges bieten.,~ -Die Eisenbahn hat Zukunft.

Dem harten Einsatz ëntsprechend kônnen Sie mit
sehr guten Verdienstmôglichkeiten rechnen.

Fur nâhere Auskûnfte steht Ihnen unser H err
Spring gerne zur Verfûgung.

" I J
Elektro-Unternehmung

" 
I llngenieurbùro

| Konstruktionswerkstatte
.1 I Lj Fahrleitungsbau

Û 
Helvetia Accidents

Jsommmw
Vous avez déjà fait vos preuves dans le domaine des
assurances et votre expérience professionnelle vous
permet de prétendre à une promotion.
Nous vous proposons le poste de

responsable de notre agence principale
de La Chaux-de-Fonds
Nous offrons:
— une situation stable avec des avantages sociaux corres-

pondants
— une rémunération directement liée aux performances de

votre groupe, avec un revenu moyen garanti
— le soutien constant et le savoir-faire d'une importante

société d'assurances toutes branches
— une formation complète et continue.
Nous demandons:
— en plus des qualités déjà citées:
— une formation commerciale dans les assurances, garan-

tissant à notre clientèle un service digne de la confiance
qu'elle nous témoigne

— une personne dynamique, persévérante et volontaire,
ayant le sens des affaires et des relations humaines

— des qualités d'organisateur et d'animateur pour la con-
duite et la stimulation d'un groupe de collaborateurs
déjà en place

— âge: 30 à 40 ans.

Employeur attractif , orienté vers l'avenir, nous attendons
avec plaisir une première prise de contact de votre part.
Nous traiterons naturellement avec une discrétion absolue
les documents que vous voudrez bien adresser à

Franz Sidler / %.

Agent général — Rue du Seyon 10 — 2000 Neuchâtel

Abonnez-vous à ESSES! I

isnMÊÊ b°̂ e -

4e jour
Reconstituez la phrase fantaisie qui figure dans cette
grille, en utilisant les lettres déjà placées.

Comment jouer?
Dès que vous entendez l'indicatif de L'Impartial sur

tfWS!*ii5l <entre 11 h 30 et 12 h 30, du lundi au

p̂ l̂ Ĵ vendredi), appelez le (038) 244 800.

Vous proposez alors une consonne qui selon vous
fi gure dans la phrase mystère. Si votre proposition
est bonne, vous gagnez un petit cadeau pour avoir
fait avancer le jeu et vous pouvez donner la phrase
que vous avez imaginée. Si la phrase est la d( *̂ _̂
bonne , vous remportez le prix du jour en 00 f̂\\

bon de voyage. ^^<0&
Chaque jour une lettre nouvelle est placée îgXr
dans la grille et le montant du grand prix diminue!
(1er jour, 5000 fr., ensuite , successivement 4000
fr., 3000 fr., 2000 fr., 1000 fr., 500 fr., 400 fr.,
300 fr. et 200 fr.)

Si vous ne captez pas RTN-2001
Envoyez votre proposition de phrase sur une carte
postale à: L'Impartial , L'Imparaphrase, rue Neuve
14 , 2300 La Chaux-de-Fonds. Si vous découvrez la
phrase mystère avant les auditeurs (le cachet postal
faisant foi), vous pouvez gagner 200 fr. en bon de
voyage, par tirage au sort éventuel:

...bougez avec ^̂ ¦¦fcÉ*-»*—****"

L'IMPARAPHRASE



«Ne touche pas à ma Corolla»
Toyota Corolla 1600 Compact GL

Les lauriers, ils ne connaissent
pas. Ou si peu. Les récompenses,
du style Voiture de l'année, les
laissent indifférents... ou presque.
Le lancement d'un . nouveau
modèle les replonge dans une
étude différente. Cette facilité de
créer, d'apparence déconcertante,
et la production à la demande
constituent les points forts des
constructeurs d'automobiles japo-
nais. Toyota en donne un exem-
ple concret. Sa nouvelle gamme
Corolla ne comprend pas moins
de 89 versions en Europe dont
14 pour notre seul pays.

Pour un premier contact, je me
suis retrouvé au volant d'une
1600 Compact GL. Deux semai-
nes durant, j 'ai apprécié cette
«petite» 16 soupapes au couple
et à la consommation très intéres-
santes". «Ne touche pas à ma
Corolla» me suis-je contenté de
dire du chef aux nombreux auto-
mobilistes dépassés et surpris des
performances de cette voiture.

NOUVEAU MOTEUR
Pour sa majorité, la Corolla a pris
des allures d'un adulte. Depuis
1966 et la première production,
13 millions de véhicules sont par-
tis dans le monde entier. Sur la
sixième génération, les ingénieurs
nippons ont avant tout insisté,
tout en faisant peau neuve à la
Corolla, sur la technique multisou-
papes.

En effet, les nouveaux moteurs
4A-F de 1587 cm3 à 16 soupa-
pes et deux arbres à came en tête
sont venus équiper la Corolla
Compact. J'ai pu m'en apercevoir
lors des manoeuvres de dépasse-
ment ou d'accélération. Le gain
de puissance s'est avéré apprécia-
ble passant de 73 ch sur l'ancien
modèle à 90 ch sur le nouveau.

Toyota a joint l'utile à l'agréa-
ble. Outre un moteur compact,

sans jeu et silencieux, le cons-
tructeur japonais est parvenu à
rendre la voiture plus économe
(7,6 litres en parcours mixte et
8,4 I en ville) et à lui donner un
couple développant toute sa puis-
sance à bas et à moyen régimes.

ÉQUIPEMENT COMPLET
La direction, les freins, le train de
roulement et le type des pneuma-
tiques sont identiques dans toutes
les versions des nouvelles Corolla.

Des efforts particuliers ont été
effectués sur la suspension à
roues indépendantes à l'avant
comme à l'arrière. Les modifica-
tions sont venues tenir compte de
l'appréciable surcroît de puis-
sance. La stabilité directionnelle et
la tenue route à vitesse élevée
dans les virages y ont gagné.

Les fantaisies sont désormais
exclues. Le recours à des ordina-
teurs pour dessiner des lignes flui-
des a empêche Je'S constructeurs

de se signaler par un look tape-
à-l'oeil. Les Corolla ne sont pas
venues échapper à cette règle
quasi générale. Si les fioritures
sont bannies, la nouvelle architec-
ture a gagné en habitabilité et en
visibilité. L

Le deuxième point fort des
Corolla est constitué par l'équipe-
ment et le confort. Dans ces deux
domaines, cette voiture m'a vrai-
ment étonné. Les sièges sont bien
dessinés, l'accès aux sièges
arrière facilité, le dossier de ban-
quette rabattable en deux parties
asymétriques et la place suffisante
même pour de longues jambes.
Les constructeurs ont doté les
nouvelles Corolla d'un tableau de
bord agrandi, d'un verrouillage
central des portières et d'une
lumière éclairant le coffre sans
parler de la radio-cassette numéri-
que.

Petit détail tout de même:
n'oubliez pas de l'équiper pour

l'hiver. J'ai connu quelques sur-
prises, comme avec toutes les voi-
tures ne possédant pas des pneus
neige, lors de l'arrivée prématurée
du Général Hiver dans l'Arc juras-
sien. En attendant de pouvoir rou-
ler les futures Corolla 4X4.

Laurent GUYOT

Fiche technique
Marque: Toyota
Modèle: Corolla 1600 Compact
GL
Transmission: Sur les roues
avant
Cylindrée: 1587 cm3 (90 ch)
Poids à vide: 975 kg
Réservoir d'essence: 50 litres
Freins: à disques ventilés à
l'avant, à tambour à l'arrière
Longueur: 399,5 cm
Prix: Fr. 17' 190.-

Luxe et perfection
Opel Senator 3.0 i

De classe et de race. La nouvelle
venue de la grande firme 'alle-
mande, commercialisée en Suisse
dès l'automne dernier a été déve-
loppée à partir de la plateforme
de l'Oméga, elle-même dérivée de
la Rekord. La Senator, dernier
modèle vedette de la gamme est
une berline tout à la fois élégante,
aérodynamique, sûre, spacieuse,
silencieuse, fiable, efficace, réso-
lument novatrice. Même si les
liens de parenté avec l'Oméga,
l'air de famille, existent toujours.

L'intention est claire: la Sena-
tor doit servir de vitrine technolo-
gique pour le reste de la gamme.

Au niveau du style extérieur, le
véhicule se distingue essentielle-
ment par sa partie avant (nouvelle
calandre), par ses blocs optiques
arrière par une nouvelle découpe
des vitres «à fleur» sur le pour-
tour, par de nouveaux rétroviseurs
extérieurs au profilage aérodyna-
mique, assortis à là carrosserie.
L'image de marque étant particu-
lièrement importante dans un cré-
neau où la lutte de prestige est
vive, Opel a voué un soin particu-
lier aussi à la finition minutieuse
des moindres détails.

Voiture «haut de gamme», la
Senator 3.0 i est proposée à une
clientèle particulièrement exi-
geante. Elle doit faire partie du
beau monde. Elle y parvient, sans
artifice; discrètement, élégam-
ment, de manière... sénatoriale.

AGRÉABLE
L'intérieur est spacieux, bien fini,
sans folie. Les matériaux respirent
la solidité, la santé. Le conducteur
et ses passagers sont à l'aise, les
espaces étant généreusement dis-
tribués et les sièges offrant le
meilleur des maintiens. Le pilote
peut moduler son approche (hau-
teur du fauteuil, réglage de
l'appui lombaire et du volant).

De plus, la direction est assis-
tée par un système Servotonic

dont I effet varie en fonction de la
vitesse. Parquer devient ainsi un
jeu d'enfant et aucun «flotte-
ment» n'apparaît à haute vitesse.
C'est très rassurant. De manière
générale, la Senator est une voi-
ture très agréable à conduire. Les
longs trajets s'effectuent sans fati-
gue.

La nouvelle suspension DSA
(Dynamic Safety), spécialement
adaptée à la Senator, offre con-
jointement douceur de roulement
et sécurité. Indépendant sur les
quatre roues, le système calcule
et adapte précisément la stabilité
du véhicule en fonction des con-
ditions de la chaussée. Résultats
probants: résistance au roulis, tra-
jectoires franches.

MOTORISATION
Le moteur (six cylindres en ligne)
est silencieux, souple et doux.
Mais efficace. Alimenté par injec-
tion (Motronic) il développe 156
chevaux actuellement. Dans quel-
ques semaines, un moteur à
essence de 3.0 litres (avec cataly-

seur réglé) encore plus puissant
(177 ch) sera disponible.

L'étagement précis des vitesses
permet simultanément performan-
ces et économie.

SÉCURITÉ ET QUALITÉ
La nouvelle Senator est une voi-
ture très sûre. Les quatre roues
sont équipées de freins à disques
et un système ABS à commande
électronique (de série) renforce le
tout. La sécurité passive a été
optimalisée aussi par toute une
série d'innovations techniques
préventives.

Par ailleurs, et c'est un atout
supplémentaire, la Senator est
dotée d'un équipement de série
très complet.

A signaler enfin que la version
CD (le nec le plus ultra) propose
vraiment tous les agréments com-
plémentaires dont on peut rêver.
Y compris une nouvelle transmis-
sion automatique à 4 rapports et
dispositif électronique qui permet
le choix de trois phases de fonc-
tionnement: économie — sport —

conditions hivernales. On n'arrête
pas le progrès.

Georges KURTH

Fiche technique
Marque: Opel
Modèle: Senator 3.0 i
Transmission: Boîte à 5 vitesses
Cylindrée: 2967 cm3

Puissance: 115 kw/156 ch.
Moteur: 6 cylindres 3.0 i. injec-
tion électronique, catalyseur 3
voies. Sonde Lambda
Portes: 4
Réservoir: 75 litres
Performances: De 0 à 100 km
en 10 s. Vitesse maximale 2 1 5
km/h
Consommation "moyenne: 11-
12 Its/ 100 km
Freins: 4 à disques, ventilés à
l'avant. Antiblocage ABS
Longueur: 484,5 cm
Poids: 1450 kg
Prix de base: Fr. 37 500-

La Mazda 929 à l'assaut du marché
avec de nombreux atouts

Elle avait été présentée en
première européenne au Salon
d'Amsterdam en février 1987.
Elle est désormais disponible
sur le marché helvétique. Elle,
c'est la toute nouvelle Mazda
929, une voiture qui s'inscrit
dans le haut de gamme et qui
constitue désormais le fleuron
de la marque japonaise.

Cette voiture se présente
comme une limousine de
grand luxe, classique dans ses
formes, mais innovatrice à
maints égards sur le fond. Sa
carrosserie possède tout
d'abord les lignes bien équili-
brées avec un avant plon-
geant. La poupe est relevée ce
qui confère à l'ensemble un
profil dynamique.

L'habitacle est spacieux, la
finition exemplaire. La Mazda
929 est incontestablement
une grande routière. Elle a été
dotée d'un tout nouveau
moteur, un V6 d'une cylindrée
de 2954 cmc qui développe
une puissance de 170 ch-DIN
à 6000 tours/minute. Ce
«moulin» est d'ailleurs l'un
des grands attraits de la
Mazda 929. Il lui permet
d'atteindre une vitesse supé-
rieure à 200 km/h.

La boîte de vitesses à 5 rap-
ports est à commande
manuelle. Toutefois, une
transmission automatique à 4
rapports est proposée en
option, avec double fonction

nement, sportif ou économi-
que.

SUSPENSION RÉGLABLE
Au niveau de la suspension,
dans le but d'optimiser le con-
fort , la Mazda 929 a été dotée
d'un système d'amortissement à
commande électronique. La fer-
meté des amortisseurs avant et
arrière varie selon les conditions
routières. Des capteurs installés
aux endroits stratégiques trans-
mettent différentes données à
un microprocesseur qui déter-
mine alors la position des amor-
tisseurs. Toutefois, le conduc-
teur peut aussi opter pour une
sélection manuelle. A relever
aussi que la Mazda 929 est
équipée en série du système
antiblocage des freins (ABS).

RICHE ÉQUIPEMENT
Pour un prix de 36 700 francs,
la dernière née du constructeur
nippon offre encore un équipe-
ment tout à fait exceptionnel:
toit ouvrant à commande électri-
que, jantes en alu, lave-phares,
vitres teintées bronze, rétrovi-
seurs extérieurs réglables électri-
quement de l'intérieur, verrouil-
lage central des portières, lève-
glaces électriques, volant avec
colonne de direction ajustable,
sièges avant chauffants, radio
avec lecteur de cassettes.

Bref, une voiture qui a du
style et qui devrait logiquement
connaître un beau succès com-
mercial.

Michel DÉRUNS

Une nouvelle
japonaise de luxe

La voiture: droit au but
Prochain Salon international de

l'automobile de Genève
Le 58e Salon international de
l'automobile, qui aura lieu de 3
au 13 mars 1988, occupera
toute la surface du Palexpo,
puisque la demande de stands a
même dépassé la surface dispo-
nible.

Si la grande innovation de
1987 était l'ouverture de la
nouvelle halle 5, en 1988, le
salon pourra profiter pour la pre-
mière fois de l'ouverture de la
nouvelle gare CFF de Genève-
Aéroport, à moins de dix minu-
tes à pied du Palexpo.

Des nouveautés, il y en aura
aussi au niveau des véhicules et

des équipements exposés, et
cette édition s'annonce tout par-
ticulièrement attrayante.

L'exposition spéciale «Due-
senberg Story» sera l'occasion
de découvrir d'extraordinaires
modèles de collection d'une
marque prestigieuse qui a fas-
ciné toute une génération.

Chaque année, le salon est
placé sous un-thème propre à
l'automobile. «La voiture: droit
au but» marquera la 58e édi-
tion. Si la voiture reste toujours
aussi populaire, les raisons sont
nombreuses. Le fait qu'elle per-
mette, en tout temps, de se ren-
dre de porte à porte n'est pas
des moindres !

Œuvre du graphiste lucernois
Edgar Kûng, l'affiche du salon
évoque ce thème, puisque c'est
une flèche aux couleurs du
Palexpo qui est pointée directe-
ment sur Genève. Elle traverse
le croquis stylisé d'une auto-
mobile, dont le pourtour est
combiné avec le dessin du con-
tour de la Suisse.

Unique rendez-vous mondial
de l'automobile qui soit annuel
en Europe, le salon de l'auto-
mobile va au-devant d'une 58e
édition prometteuse.


